
A Rome et dans toute l'Italie

Des tempêtes de neige
font rage dans les montagnes

ROME, 12 (A.F.P.). — C'est à
plusieurs centaines de millions de
lires que sont évalués les dégâts
causés à Rome et dans toute la pro-
vince du Lat ium par l'ouragan qui
s'y est abattu mardi après-midi , ain-
si que nous l'avons annoncé hier.

De nombreuses familles sont sans
abri , une antenne de la Radiodiffusion
italienne s'est écroulée dans la ban-
lieue de Rome , causant une interrup-
tion de deux heures dans les émis-
sions.

(Lire  la suite en 15me page)

Les dégâts
causés

par l'ouragan

UN INCENDIE DETRUIT
LES COMBLES DE L'AILE OUEST

DE LA CASERNE DE BERNE
Les dégâts sont évalués à 200.000 francs

BERNE, 12. — Un incendie a éclaté mercredi  mat in  vers 5 heures à la
caserne mil i ta i re  de Berne. Un quart  d 'heure plus tard,  le b â t i m e n t  pr in -
cipal était  en flammes. Les pompiers de la capitale  ont été appelés sur
les lieux. A 6 h. 15, l'incendie était circonscrit.

Notre photo mont re  les pompiers lu t tant  contre le sinistre qui a pu être
maîtrisé après deux heures de lutte.

Le feu a détruit  les combles de l'aile
ouest de la caserne de Berne. Les hom-
mes de l'école de recrues n'ont de tou-
te manière pas eu a souffrir de l'in-
cendie. L'école de recrues poursuit ses
travaux sans aucun changement.

(Lire la suite en 15me page)

Gufler a également
un «hold up »

sur la conscience
VIENNE , 12 (A.F.P.). — Tandis que

Gufler,  le « Lan dru  de Saint-Poel ten »,
opposait mercredi le mut isme le plus
complet aux questions des enquêteurs ,
ces dern iers parvenaient à établ ir  qu 'il
avait sur la conscience , out re  les as-
sassinats démontrés , un « hold up » as-
sorti d' une ten ta t ive  de meurtre.

En effet , une expertise du revolver
de calibre fi ,35 saisi chez Guf le r  a ré-
vélé que c'est avec cette arme qu 'ont
été tirée s les quat re  balles qui  blessè-
rent Brièvement le b i jout ier  viennois
Karl Kov aricek , assaill i  dans son ma-
gasin le soir de Noël 1951.

La révolte de la démocratie chrétienne en Sicile
risque-t-elle de faire éclater le parti de M. Fanfani ?

Nouvelles difficultés politiques en Italie

De notre correspondant de Rome :
La crise du gouvernement régional

sicilien , et l'arrivée au pouvoir à Pa-
ïenne du démo-chrétien Milazzo, ont
à Rome de telles répercussions que
l'on se demande avec quelque anxiété
si le parti démo-chrétien ne va pas
se scinder. A la vérité , on parle déjà
du nouveau parti , on lui donne le nom
de Parti populaire italien , et c'est tout
dire : la scission se ferait sur le plan
national et non point seulement sici-
lien.

On voit aussitôt quelles peuvent être
les conséquences : n 'étant plus au béné-
fice d'une majorité relative aussi écra-
sante qu 'aujourd 'hui vis-à-vis des autres
partis , la démocratie chrétienne serait
contrainte de composer avec les laïcs
libéraux , voire monarchistes, ou avec la
gauche socialiste. Bref , M. Fanfani se-
rait obligé , au mieux de négocier la
collaboration et l' appui du nouveau
Parti populaire , alors qu 'aujourd'hui il
peut encore donner des ordres à ceux
qui acceptent encore, mais de moins
en moins.la discipline de parti.

L'occasion de ce conflit , c'est que
M. Milazzo , pour obtenir sa majorité ,
a trouvé l'appui de l'extrême-gauche
(communistes et socialistes nenniens) et
de l'extrême-droite (néo-fascistes du
mouvement social et monarchistes natio-
naux) .  M. Fanfani  a toujours appliqué
1 axiome qu 'aucune collaboration , aucu-
ne compromission ne pouvait être admi-
se avec les totalitaires communistes. Il

a donc signifié à M. Milazzo d avoir
à se soumettre et à se démettre.

Milazzo a refusé , et il a été expulsé
de la démocratie chrétienne. Mais il
est soutenu par cinq députés démo-
chrétiens au parlement sicilien. Ceux-ci
mis en demeure de démissionner, s'y
sont jusqu 'ici refusé , et il est probable
qu 'ils seront à leur tour expulsés du
parti. On comprend que M. Fanfani
se soit montré entransigeant , car le mois
dernier , dans des circonstances identi-
ques, M. Saragat a exigé et obtenu la
démission du nouveau maire social-
démocrate de Venise qui s'était fait
élire avec l'appui des communistes et
des philo-communistes du groupe nen-
nien.

Les reproches siciliens

à M. Fanfani

Si telle est, techniquement , la situa-
tion , elle est en réalité bien plus com-
pliquée en Sicile qu 'à Venise (où elle
est actuellement résolue). Le plus pa-
radoxal en effet , c'est que la fronde
anti-Fanfani  de M. Milazzo n'est nul-
lement l' alliée des communistes sur le
plan idéologique , mais ne suit pas le
président du Conseil dans sa politique
sociale avancée. En d'autres termes, M.
Milazzo et ses amis reprochent au gou-
vernement et à la démocratie chrétienne
d'évoluer trop à gauche. Et désormais
exaspérés, ils ne choisissent plus leurs
alliés, mais prennent ceux qui s'offrent ,

n importe lesquels, néo-fascistes ou com-
munistes. On peut être tenté de dire
que c'est illogique. Mais en Sicile, où
sévit le système des clientèles, on voit
les choses autrement.

D'ailleurs M. Milazzo n 'est nulle-
ment un aventurier. Il est de Caltagi-
rone, comme M. Scelba et Don Sturzo,
et est lié avec eux d'une étroite amitié ,
personnelle et politique. Venu à Rome
cette semaine, il s'est hâté de venir voir
le sénateur Sturzo. Quant à M. Scelba ,
il n 'a cessé de tirer dans les jambes de
M. Fanfani depuis que celui-ci est au
pouvoir depuis le mois de juin. Les
propriétaires siciliens sont excédés de la
loi agraire , qui les dépouille , et comme
les élections siciliennes approchent , ils
entendent lutter sur le plan insulaire et
si possible national contre la suprématie
de l'aile progressiste de la démocratie
chrétienne , c'est-à-dire contre M. Fan-
fani . Ajoutons que M. Milazzo peut
gouverner et le fera certainement. Il est
soutenu par le sentiment particulariste
des Siciliens, opposés par principe à
tout ce qui vient de Rome. Son atti-
tude est donc populaire. Si bien que
le président de la région sicilienne , M.
Alessi , démo-chrétien lui aussi , donne
son appui à M. Milazzo. M. Carollo ,
chef du groupe démo-chrétien , a offert
quant à lui sa démission pour se tirer
d'embarras.

Plerre-E. BRIQUET.

(Lire la suite en I S m e  page)

P I E R R E  JAC COUD AU PALAIS DE JU STICE

Au cours de deux longues audiences , Pierre Jaccoud. inculpé dans l'affaire
du crime de Plan-les-Ouates, et Mlle B. qui fu t  son amie pendant hui t  ans,
ont été confrontés . Les témoignages de Mlle B. apportèrent de nouvelles
charges contre  Jaccoud qui conteste certains points. On voit ici l'ancien
avocat dont la santé a été for tement  ébranlée , s'apprêtant  à remonter dans

l'ambulance qui l'avait conduit  au palais de Justice.

BIEN QU'UNE EXPÉRIENCE NE SOIT PAS PRÉVUE
POUR LES PROCHAINES SEMAINES

« La conf érence de Genève n'engage pa s la France
qui n'y est pas représentée »,

a déclaré M. Guillaumat, ministre des f orces armées

PARIS, 12 (A.F.P.). — « L'éclatement d'une bombe atomique française
n'est pas pour les prochaines semaines » a déclaré mercredi matin au
cours d' une conférence de presse M. Pierre Guillaumat , ministre des forces
armées, qui  n 'a pas apporté de précision sur la date de l'expérience ni
sur le système choisi pour l'engin nucléaire français.

Mais il a confirmé implicitement que
les travaux se pours uivaient dans ce
sens en collaboratio n avec le commis-
sariat à l'énergie a tomique , et spécia-
lement avec l'usine nucléaire française
de Marcoule , en fonctionnement depuis
près de deux ans. La bombe doit être
au plutonium.

Le plutonium sera trançais
« Le p lu ton ium utilisé sera français > ,

a no tamment  indiqué le ministre.  La
France n 'acquerra pas de plutonium à
l'étranger.

Il a précisé que le d émarrage de
l'usine « verte » de Marcoule, celle qui
doit , dans l'ensemble des installations ,
t'ournir  spécialement la matière fissile ,
pour la bombe, datait  du début de l'été
1958, que le fonct ionnement  n 'avai t ré-
vélé aucune difficulté et que la pile
« G-2 », la pile productrice , devait mon-
ter en puissance d'ici quelques semai-
nes.

(Lire la suite en ISme page)

L'effort français pour produire
la bombe atomique se poursuit

Un lion dormait
devant le berceau

d'un bébé

ÉCHAPPÉ D'UN CIRQUE

MILAN (Reuter). — A Cantu , près
de Milan , un lion s'est échappé d' un
cirque . Dans la grand-rue, il a bondi
sur une femme qui a été cruelle-
ment mordue. Puis , l'animal est en-
tré dans une maison dont la porte
était ouverte.

La locataire , une jeune femme de 28
ans, s'est enfuie avec cinq de ses en-
fants , mais en abandonnant dans son
berceau sa dernière née, une fillette
de 14 mois.

Lorsque le dompteur et les carabi-
niers arrivèrent sur les lieux , quelques
instants plus tard , ils t rouvèrent  le
lion couché en boule devant le berceau
du bébé. Le roi des animaux et le bébé
sommeillaient paisiblement.

Le fauve a regagné sa cage.

En hommage aux morts des deux dernières guerres mondiales , à Londres,
la reine Elizabeth et le duc d 'Edimbourg ont participé à une cérémonie
du souvenir. Voici la reine déposant une couronne au pied du monument

aux morts.

Cérémonie du souvenir en Angleterre

M. GrotewohI tempère
les déclarations Khrouchtchev

< Les troupes soviétiques seront PEUT-ETRE retirées
à la condition que les autres puissances

prennent une décision identique >
Les consultations occidentales s'étendent à l'OTAN

BERLIN. 12 (O.P.A.). — M. Otto GrotewohI , président du
conseil de la République démocratique allemande, a annoncé,
mercredi, dans une conférence de presse tenue à Berlin-Est . que
les troupes soviétiques seraient peut-être retirées sous peu de
la It .O.A. M. GrotewohI a en effet exprimé l'espoir que, dans les
pourparlers entre Moscou et Berlin-Est sur les troupes soviéti-
ques en B.D.A., un « nouveau règlement » serait adopté.

Ce nouveau règlement devrait en-
courager les puissances occidentales à
retirer , elles aussi , leurs troupes de la
République fédérale allemande.

Le premier ministre fit al lusion à la
revendication formulée par M. Khroucht-
chev, que toutes les troupes étrangères
soient retirées le plus vite possible
d'Allemagne. Mais il n 'a donné aucune
indication sur le nombre des soldats
soviétiques qui devraient être retirés
de la « République démocratique alle-
mande ».

Une rectification révélatrice
BERLIN , 12 (A.F.P.). — L'agence

A.D.N. d'Allemagne orientale  a publié ,
hier soir , une rectification off ic ie l le
portant  sur un passage de la déclara-
tion GrotewohI, rect i f icat ion qui parait
révélatrice des intent ions réelles de
l'U.R.S.S . au sujet d'un retrait  unila-
téral de ses troupes d'Allemagne.

(Lire la suite en I5nie page)

WASHINGT ON , 12 (A.F.P.). _ Ledépartement d'Etat a accusé mer-credi l'U.R.S.S. de continuer de met-tre la paix et la stabilité en Europe
en danger en perpétuant la division
de l'Allemagne. Il a ajouté que si
une conférence au sommet n 'avait
pas eu Heu , la responsabilité en In-
combait au gouvernement soviétique.

Washington accuse
Moscou de mettre la paix

en danger

S O N D A G E
Quel est le j eu du Kremlin à Berlin ?

Les déclarations de M. Khrouchtchev
réclamant le retrait des troupes étran-
gères de Berlin ont élé accueillies
avec sang-froid à Paris. Il en a élé
de même du communiqué soviéfo-
polonais qui relance l'idée d'une con-
férence au somme! et des déclarations
GrotewohI annonçant do prochaines né-
gociations pour le retrait des troupes
loviéliques d'Allemagne orientale.

Visiblement orchestrée par Moscou,
celle campagne convergente ne vise
qu'un but et un seul : diviser un peu
plus le monde occcidenlal, el en (al-
lant miroiter la possibilité d'une réuni-
fication de l'Allemagne, tenter de
idébaucher » le gouvernement de
Bonn. Mais celle relance de la guerre
froide laisse-f-elle pressentir un nou-
veau blocus de Berlin ? On se refuse
a y croire au quai d'Orsay où on
considère que I offensive Khrouchtchev
a surtoul un caractère de sondage el
d'intimidation. Ce qu'on ne s'exp lique
pas en revanche, c'est pourquoi M.
Khrouchtchev » subitement redécou-
vert le problème de Berlin et pour
quelles raisons l'Union soviétique estime
aujourd'hui dépassée une situation dont
aile s'accommodait encore parfaitement
hier. A moins que M. Khrouchtchev
veuille délibérément créer toutes les
conditions propres à l'ouverture d'une
nouvelle guerre mondiale, on voit mal
comment la pression diplomatique qu'il
exerc e pourrait continuer jusqu'au bout.
Paris, Washing ton et Londres sont
formels: il n'est pas question de mo-
difier unilatéralement le statut de Berlin,
el le transfert éventuel des pouvoirs
adminislratils détenus par les Russes a
l'Allemagne orientale de Pankow ne
modifiera en rien leur attitude com-
mune.

Installés à Berlin en vertu d'un ac-
cord quadripartite, ils y demeureront
aussi longtemps que ledit accord n'aura
pas élé modifié ou aménagé, avec
l'agrément formel de chacun des si gna-
taires du protocole interallié de 1945.

Ceci étant , il reste que l'atmosp hère
Internationale est devenue singulière-
ment pessimiste depuis que M.
Khrouchtchev a cru bon de ranimer
la querelle de Berlin, et cela juste au
moment où l'Ofan s 'apprête à repenser
sa structure à l'occasion de son dixième
anniversaire. Si l'opération Khrouchtchev
pouvait faire comprendre aux alliés de
l'ouest la nécessité qu'il y a une bonne
fois pour toutes d'adapter leur al-
liance aux problèmes tels qu'ils sont
aujourd'hui posés dans le monde , elle
pourrait fort bien, en fin de comp te ,
tourner à la confusion de ses auteurs.
S'il est excellent en effet de savoir
dire non — et c 'est précisément le cas
pour le sfaful de Berlin — il serait
meilleur encore d'offrir à l'adversaire
un front uni, et non pas un mur lézardé.

Le comprendra-l-on au Pentagone et
a l'Olan, à Washing ton, à Londres, à
Paris el dans les autres cap itales du
monde occidental ? L'occasion, répé-
tons - le, sera bientôt offerte , lors de la
réunion du conseil suprême de l'Olan.
On souhaite que le coup de semonce
venu de l'Est soif entendu, car la paix
ne se bêle pas, elle se défend en
parlant haut et clair. Il faut que les
Alliés s'unissent.

M.-G. G.

«Nous faisons confiance
aux garanties occidentales »

BONN, 12 (O.P.A.). — Aux menaces
de M. Khrouchtchev de dénoncer uni-
latéralement le statut quadripar t i te  de
Berlin , le gouvernement fédéral alle-
mand répond mercredi après-midi ce
qui suit :

Le gouvernement fédéra l, la popula-
tion de Berlin , l'ensemble du peuple
allemand et tout le monde libre ont
confiance dans la déclaration des puis-
sances occidentales et dans la protec-
tion efficace que leurs garanties four-
nissent au peuple allemand.
(Lire lu suite en I S m e  page)

BONN RIPOSTE
DTJSSELDORF, 12 (D.P.A.). — Sept

femmes ont été tuées mercredi lors-
que le plafond en béton d'un ma-
gasin d'engrais s'est effondré à Al-
staette, en Rhénanie du Nord-West-
plialle. Quatre des victimes ont pu
être dégagées. Ces femmes étaient en
train d'éplucher des pommes de terre,
lorsque le plafond s'effondra sur elles
pour des causes non encore établies.

Sep) femmes tuées
par l'effondrement

d'un plafond
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Soumission
Le Syndicat d'élevage de Boudry-est met

en soumission, pour le printemps 1959, la
construction d'un chalet d'alpage, avec citer-
ne , au Cucheroux-Dessus ; à savoir ; les tra-
vaux de maçonnerie et béton armé , la réfec-
tion du chemin , les travaux de charpente,
couverture, menuiserie, ferblanterie, apparel -
lage et peinture.

Pour prendre connaissance des travaux et
des plans, une vision locale aura lieu le sa-
medi 15 novembre 1958. Rendez-vous des en-
trepreneurs intéressés à 10 heures, à la
Grande-Sagneule.

Les formules de soumission seront distri-
buées sur place. En cas de mauvais temps
(chute importante de neige), se renseigner
au tél. (038) 6 32 97.

Syndicat d'élevage de Boudry-est.

A louer pour le 24 no-
vembre, à l'eet de la
ville,

STUDIO
non meublé. 88 fr. —
Adresser offres écrites à
T. M. 4655 au bureau de
la Feuille d'avis.

???????????????

A. R. 4588
Appartement loué.

Merci.

???????????????

Près de la gare, k
louer chambre à person-
ne sérieuse. Mlles Saam
et Buret , Côte 35.

A louer à Chézard
pour le 15 novembre et le 15 décembre 1958,
dans maisons familiales,

appartements de 4 chambres, hall , cuisine,
bains - W.-C. ; cave, galetas , réduit. Chauf-
fage général et distribution générale d'eau
chaude. Buanderie avec machine à laver
automatique.

Loyer mensuel : Fr. 165.—. Acompte men-
suel pour chauffage et eau chaud e : Fr. 47.—.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
Fondation d'Ebauches S.A., case postale 1157,
à Neuchâtel. (Tél . 5 74 01.)

A LOUER à Cernier
pour le 15 juillet 1959 :

MAGASIN, 2 arrière-magasins, 1 cave et
1 galetas. Loyer mensuel : Fr. 200 plus
acompte de chauffage, avec :

APPARTEMENT de 3 chambres, cuisine,
bains - W.-C, 1 cave et 1 galetas. Loyer men-
suel : Fr. 125.— plus acompte de chauffage.

Chauffage général. Buanderie avec machine
à laver automatique.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
Fondation d'Ebauches S.A., case postale 1157,
à Neuchâtel. (Tél. 5 74 01.)

A LOUER à Fontainemelon
pour le 15 décembre 1958 :

Appartement de 4 chambres , cuisine, salle
de bains, W.-C. Loyer mensuel : Fr.*150.—.
Acompte pour chauffage et eau chaude :
Fr. 55.—.

Appartements de 3 chambres, cuisine, salle
de bains, W.-C. Loyer mensuel : Fr. 125.—.
Acompte pour chauffage et eau chaude :
Fr. 40.—.

Chauffage général et distribution générale
d'eau chaude. Buanderie avec machine à la-
ver automatique.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
Fondation d'Ebauches S.A., case postale 1157,
à Neuchâtel. (Tél. 5 74 01.)

A vendre, à Neuchâtel, bien centré,

TERRAIN À BÂTIR
pour locatifs 4 à 6 étages. Vue, prix intéressant .
Adresser offres écrites à V. N. 4629 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

beau terrain
pour villa, 820 m:, ainsi
que verger et 2 garages.
Adresser offres écrites à
U. V. 4656 au bureau
de la Feuille d'avis.

GARAGE
& louer, Suchlez-Vau-
seyon. Tél. 8 11 67.

Office ilos faillites
de Boudry

IMMEUBLE
à vendre de gré à
gré à COLOMBIER

Maison familiale com-
prenant : 2 logements
de 3 chambres et dé-
pendances ; salle de
bains ; chauffage cen-
tral ; jardin.

Renseignements et of-
fres à l'office soussigné,
tél. (038) 6 42 35.

Office des faillites
Boudry

A louer

LOCAL
26 mi. Wagner, Ecluse 1,
tél. 511 80.

PRESSANT
A louer à Corcelles,

près de la gare, dans un
Immeuble moderne, 1
logement de 2 pièces,
chauffage général, libre
lmmédlatemenit, pour
une durée de 18 mois,
soit Jusqu'au printemps
1960. Pour visiter, s'a-
dresser à F. Seydoux,
Poroena 11, Corcelles.
Pour traiter : gérance P.
Soguel, Môle 10, Neu-
châtel. Tél. 6 11 32.

A vendre, en bloc, ou par parcelles,
à Yverdon,

27 000 M2 DE TERRAIN A BÂTIR
pour constructions locatives. Plan de
quartier établi.

PIGUET & Cie, banquiers, Yverdon
Service immobilier - Tél. (024) 2 26 18

On cherche à acheter

MAISON DE MAITRES
avec terrain de 15,000 à 20,000 mètres carrés,
au nord du lac de Neuchâtel , région comprise
entre la frontière vaudoise et la ville de
Neuchâtel. Faire offres avec tous renseigne-
ments à MM. A. et F. Menétrey, J. Redard ,
L. Grassmann, notaires, 2, rue du Lion-d'Or,
Lausanne.

A vendre, â Marin, bel Immeuble locatif moderne
de construction récente de

6 appartements
Situation tranquille et ensoleillée. Rendement et
conditions intéressants.

Pour tous renseignements, prière de s'adresser
à la Fiduciaire André Soguel, avenue J.-J.-Rous-
seau 5, Neuchâtel.

IMPORTANTE MARBRERIE
de Suisse romande engagerait

contremaître
Nous offrons : conditions de travail et de

salaire intéressants.
Nous demandons : connaissance complète du

métier et expérience de la marbrerie du
bâtiment.

Faire offres avec curriculum vitae , réfé-
rences et prétentions de salaire sous chiffres
P. R. 41210 L., à Publicitas , Lausanne.

Etude de la ville engagerait immédiatement
ou pour date à convenir

sténodactylographie
ayant de bonnes notions de comptabilité. —
Offres sous chiffres X. R. 4658 avec photo-
graphie et prétentions de salaire, au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer dans quartier
est,

BELLE CHA.MBRE
ensoleillée, avec ou sans
pension, pour employé
ou étudiant. Confort. —
Tél. 5 14 89.

A louer à personne sé-
rieuse, chambre chauf-
fée avec bains (pour de-
moiselle ou personne
d'un certain âge). Avec
ou sans pension, végéta-
rienne ou non. Parcs 42.
Tél. 5 96 82.

On cherche

LOCAUX
à l'usage de bureau.
Quartier des Terreaux.
Pressant. Adresser offres
écrites à T. L. 4827 au
bureau de la FeulUe
d'avis.

PRESSANT
couple cherche

appartement
2 à 3 pièces. Adresser
offres écrites à I. B. 4643
au bureau de la FeulUe
d'avis.

A louer à personne
sérieuse, Jolie

CHAMBRE
au sud, chauffée ; eau
courante. Chemin des
Rlbaudes. Tél. 5 49 08.

A louer à Neuchâtel

chambre
avec bonne pension a
demoiselle ou Jeune fille.
Tél. 6 66 32.

Grande chambre chauf-
fée à louer à

2 jeunes gens
sérieux, à Peseux. Tél.
8 20 47.

Chambre k louer avec
pension ; on prend aussi
des pensionnaires. Prix
modérés. Bellevaux 10.
Tél. 5 44 89.

Je cherche une

chambre
indépendante

ou chambre haute, mo-
deste, pied-à-terre. —
Adresser offres écrites à
C. W. 4662 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer chambre à 1
ou 2 lits, avec bonne

PENSION
au centre. Tél. 5 61 91.

Maison d'importation de salami italien cherche

voyageur
à la provision, pour visiter hôtels, restaurants,
magasins, revendeurs, etc.

Offres sous chiffres D 11806 Publicitas, Chiasso.

L,a maison taouara LHJtsinu & oie, s. A.,

Neuchâtel
cherche pour le début de l'année 1959

une employée de bureau
de langue maternelle française, avec notions
d'allemand, bonne dactylographe (sténogra-
phie pas indispensable) pour travaux de
bureau variés et intéressants. Prière d'adres-
ser offres manuscrites avec photographie.

Nous cherchons pour tout de
suite, ou selon entente, dans mai-
son soignée, gentille

jeune fille
pour garde d'enfants et pour ai-
der un peu au ménage. Nous pré-
férons une jeune fille sachant ins-
truire les enfants en langue fran-
çaise. — S'adresser à famille P.
Meier, directeur, Laufen (BE).

SOMMELIÈRE - FILLE DE SALLE
connaissant l'allemand et le français, si
possible, trouverait place stable dans
hôtel soigné, aux environs de Neuchâ-
tel. Gros gain assuré. Place stable. En-
trée immédiate ou à convenir. Faire
offres avec copies de certificats et pho-
tographie sous chiffres P. 6609 N., à
Publicitas, Neuchâtel.

Jeune vendeuse
parlant le français et l'allemand et connais-
sant parfaitement la branche, serait engagée
par commerce d'alimentation. Adresser offres
écrites à A. V. 4660 au bureau de la Feuille
d'avis.
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Entreprise privée de Lausanne
cherche un

jeune comptable
ou jeune

secrétaire-comptable
Place stable pour personne ayant de l ' ini t iative , de
l'intérêt pour les questions publicitaires , capable
de tenir  toute la comptabilité et d'établir des bilans
intermédiaires et annuels.
Entrée 1er janvier ou date à convenir.
Faire offres détaillées avec curriculum vitae , copies
de certificats, photographie et prétentions sous
chiffres P. T. 81592 L., à Publicitas, Lausanne.

Maison de vins cherche

COLLABORATEUR
bien au courant de la branche, pouvant s'oc-
cuper du service vente et des questions tech-
niques. Place d'avenir pour personne capable.
Adresser offres écrites à O. H. 4651 au bureau

de la Feuille d'avis.

sous chiffres A »BBH X, .fuDiicitae, oeneve.

On cherche pour tout de suite
ou date à convenir

MONTEURS
en chauffage A, capables de tra-
vailler seuls. Salaires très inté-
ressants. — Se présenter chez
Ernest Luppi, chauffage - sani-
taire, Peseux.

HORLOGERS COMPLETS
au courant des pièces calendriers de qualité
soignée.

Emboîteurs-poseurs de cadrans
qualifiés et habiles,
sont cherchés par importante maison d'horlogerie
de GENÈVE. Places intéressantes et stables.
Candidats ayant plusieurs années de pratique
sont priés de nous adresser leurs offres détaillées

Nous cherchons plusieurs

décolleteurs
qualifiés, pour machines « Tornos »
modernes. Travaux de décolletage
soignés, du plus petit diamètre à
28 millimètres. Entrée immédiate ou
pour date à convenir.

D'autre part , nous cherchons égale-
ment, plusieurs

décolleteurs
de vis de montres. Entrée immédiate
ou pour époque à convenir. Faire
offres sous chiffres P. 6243 J., à Pu-
blicitas, Saint-Imier.

Fabrique de ressorts de la région enga-
gerait

brideuse qualifiée
Eventuellement pour remplacement. Adresser
offres sous chiffres P. 6617 N., à Publicitas ,
Neuchâtel.

Fiduciaire Leuba & Schwarz
Terreaux 7, NEUCHATEL

cherche pour le compte d'un de ses
clients et pour le 1er janvier 1959, un

EMPLOYÉ DE BUREA U
consciencieux et honnête, pour tous
travaux de bureau , correspondance, fac-
turation , tenue de caisse, etc. Faire

offres avec curriculum vitae.

Entreprise de la ville cherche pour jan-
vier 1959

secrétaire-comptable
actif (e) et consciencieux (se), expérimen-
té (e) dans tous les travaux de bureau , capa-
ble d'assumer seul (e) la responsabilité d'une
comptabilité industrielle. Place stable et inté-
ressante pour personne ayant de l 'initiative.
Faire offres avec photo, curriculum vitae et
prétentions de salaire, sous chiffres V. O.
4657 au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons un

ouvrier agricole
pour un à deux mois.
Entrée immédiate. André
Sandoz, Chézard, tél.
7 17 41.

Nous cherchons un

mécanicien
de précision

S'adresser à J.-P. Kobel
& Cle, Cité 5, Peseux.

Je cherche un

OUVRIER
pour la culture maraî-
chère. Tél. 7 53 68.

hlJllUJ'IJIllh
JEUNE FILLE

suisse allemande de 16
ans cherche place dans
poste de la campagne
pour aider au bureau et
au ménage.
S'adresser a Famille
Handschln, avenue J.-J.-
Rousseau 6, Neuchâtel.
Tél. 5 36 22.

y- _

L'HOPITAL
DE COUVET (NE)

cherche une

cuisinière
Adresser offres
à la direction.

Femme
de ménage

On cherche femme ac-
tive et propre pour 2
heures par matinée (mé-
nage de 2 personnes).
S'adresser par téléphone
au 5 27 17 ( Fontaine-An-
dré).

APPRENTI
CUIS INIER

Je cherche pour mon
fils , suisse romand , âgé
de 18 ans, une place
dans hôtel de 1er ordre.
Ecrire sous chiffres D.
85.028 X„ Publicitas, Ge-
nève.

Apprenti relieur
est demandé par l'atelier
de reliure Gaston Frey,
Crolx-du-Marché, Neu-
châtel.

Maison de combusti-
bles cherche

ouvrier
charbonnier

possédant permis de ca-
mion. Place stable et
bien rétribuée. Adresser
offres écrites à P. I . 4652
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune flUe sortant de
l'école secondaire, cher-
che place

d'apprentie
de bureau

pour le printemps 1959.
Faire offres sous chif-
fres K. B. 4598 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche

sommelière
connaissant les deux ser-
vices dans bon restau-
rant. Heures régulières.
Bon gain. Tél. (039)
4 16 60.

Dépositaire de produits
de beauté cherche

voyageuses
compétentes, pour ré-
glons c a m p a g n a r d e s .
Commission 40 %. Faire
offres sous chiffres P.
7751 E. & Publicitas,
Yverdon.

Bureau d'assurances de la ville cherche
pour le printemps 1959

apprentie de bureau
sortant de l'école secondaire. Faire offre s
manuscrites, avec curriculum vitae , sous chif-
fres A.S. 62576 N., aux Annonces Suisses S.A.,
« ASSA >, Neuchâtel.

Pour le printemps 195f

comptabh
cherche changement de
écrites à N. G. 4650 au t

Entreprise commerciale de Neuchâtel
cherche, pour une date à convenir,

un aide-comptable
possédant une bonne formation et
connaissant si possible les machines
comptables.

Place stable, possibilités d'avenir.

Faire offres manuscrites, accompa-
gnées d'un curriculum vitae, de co-
pies de certificats, de la mention de
références et d' une photographie, sous
chiffres L. E. 4647 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande

personne de confiance
et qui aime les malades, pour la réception
et les travaux du ménage. Vie de famille.
S'adresser au Dispensaire, rue Fleury 22.

I 

Madame Maurice HIRSCHY et famille, très
touchées par les nombreuses marques de
sympathie qui leur ont été témoi gnées et
dans l'impossibilité de répondre à chacun
expriment leur sincère reconnaissance.

La famille de
Monsieur Eugène de COULON

très touchée des nom breux témoignages de I
sympathie qu 'elle a reçus à l'occasion du I
départ de son frère exprime sa vive reeon- I
naissance.

Madame Georges FEISSLI et sa famille
expriment leur reconnaissance émue à tous
ceux qui , par leur présence, leurs messages
ou envols de fleurs, leur ont témoigné sym-
pathie et réconfort à l'occasion de leur
grand deuil. Un merci tout spécial à' la
Direction ct au personnel de la Compa-
gnie des tra mways de Neuchâtel , à la S.E.V.
et & la C.P.T.

TIMBRES-POSTE
Amateur achèterait chaque mois lot Important

de timbres à trier (pas trop communs) provenant
des courriers des banques, sociétés d'assurances et
grandes sociétés travaillant avec l'étranger. On
achèterait aussi une collection soignée. Ecrire avec
détails sous chiffres P. A. 20051 L. à Publicitas,
Lausanne.
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à charbon pour pâtissierà bon marché.

VITRINES
1 murale avec vit»,
coulissantes 300 x 100 x37 cm. ; 2 en verre à "poser sur banque , ào-dèle récent. Petit maté-rlel de pâtissier. Tel"8 29 97 entre 12 et 14 h'
ou le soir dès 19 heures]

ANTIQUE""""
1 bureau cylindre, Louis
XVI, en bols, magriflque,
probablement Hopfen-
gartner . 1 vitrine Louis
XV, dorée et peinture*
1 secrétaire Bledermeter',1 bureau oblique Bleder-
meter . petites commode»
Bledermeler, 1 morbier,chêne, 1 bahut Renais.!
sance, noyer. 2 tiroirs aubas, 1 bahut Renaissan-
ce, chêne . 2 chaises Louis
XV, 1 salon Louls-Phl-
lippe, cuivres, armes, t».
bleaux etc. G. Hauser-
Portner , Rôssll . Schwar-
zenburg. — Tél. (031)
69 2174.

On cherche place d'ap-
prèntl

dessinateur
(génie civil ou bâtiment )
pour Jeune homme ayant
déjà quelques connais-
sances du métier. Adres-
ser offres écrites à M. F.
4648 au bureau de la
Feuille d'avis.

i U j ' 1111 \ÎW% I 11111 ] 3H

CHIEN
Trouvé gros caniche
noir. Tél. 6 44 55.

I,

! qualifiée
situation. Adresser offres

iureau de la Feuille d'avis.

Italien cherche place
de

MENUISIER-
CHARPENTIER

Offres à Antonio Norl ,
Moulins 17, Neuchâtel.

Sténodactylographe
habile et consciencieuse
cherche emploi . Bonnes
notions d'allemand et
d'anglais. Références. Of-
fres sous chiffres P.
6624 N. à PubUcltas, Neu-
châtel.

Personne sachant l'al-
lemand cherche

occupation
pour les samedis, avec
« VW » camionnette. Of-
fres sous chiffres P. 6628
N. à Publicitas, Neuchâ-
tel.

Jeune Danois de 24
ans, avec diplôme, cher-
che place de

CUISINIER
chez particulier ou dans
hôtel-restaurant. Adres-
ser offres écrites à R. K.
4653 au bureau de la
Feuille d'avis.

ACHEVEUR
(avec vibrograf) cherche
travail à domicile. Tra-
vail soigné garanti. De-
mander l'adresse du No
4661 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche place en
qualité de

CHAUFFEUR-
MAGASINIER

(permis de voiture) . Tél.
5 87 92.

Toujours de beaux

TABLEAUX
À L'HUILE

des bords des lacs de
Neuchfttel . Bienne et
Morat. — Clément Max,
artiste peintre, Petit-
Montreux 251, Frlhourg.

A VENDRE
1 manteau d'hiver bleu
foncé,, pour homme,
taille moyenne ; 1 paire
de souliers de ski, bruns,
No 40 : 1 paire de sou-
liers de ski , noirs , No
38, pour dame ; 1 paire
de patins blancs vissés,
No 37 ; 2 paires de bâ-
tons de ski, longueur
120 cm. Le tout en par-
fai t  état. Téléphoner au
5 28 10, de 10 h. à midi.

Je cherche à acheter
d'occasion, mais en par-
fait état

accordéon
diatonique, marque Ita-
lienne. Adresser offres
écrites k D. X. 4663 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à achète

POUSSETTE
si possible « landau », i
l'état de neuf. TéL
(038) 5 57 93.

Nous sommes ache-
teurs de

BONBONNES
de 50 1., avec panier en
bon état ; téléphoner
au 5 16 78.

On cherche à acheter .
patins vissés

blancs, No 40. Téléphone
5 18 31.

On achèterait
patins vissés

pour fillettes, Nos 30 et
32 , pour garçon, No 34.
Faire offre à Robert Vau-
travers, Sugits 20, Fleu-
rier. Tél . 9 19 86.

j  acné te
vieux meubles

commodes, a r m o i r e s ,
chaises, statues, même en
mauvais état. G. Etienne,
bric-à-brac, Moulins 13.
Tél. 5 40 96.

J acheté
antiquités

porcelaine, lampes, ta-
bleaux, cuivres, étatns.
G. Etienne , bric-à-brac,
Moulins 13. Tél. 5 40 96.

Je cherche d'occasion
mais en bon état

potager
à bols, 2 trous, avec ou
sans plaque chauffante.
A. Mermlnod , Salnt-
Blaise. Tél. 7 53 67-7 56 03.
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, rue de la Treille

Cette exposition d'automne
est organisée en coilabora-

H. PORRET
Radio - Télévision

SCHTNZ S!! S
Porce/azne
10, rue Saint-Maurice

J CHESI
9, rue du Temple-Neuf¦¦ ÎSSS2! H
2, rue des Terreaux

FERDINAND MAIRE
Artiste-peintre

Tout visiteur du

ON DU MEUBLE M
>it acheteur ou non, recevra sans
»n résulte une obligation quel-
!, un bulletin numéroté qui lui
a le droit de participer à notre

ABOLA GRATUITE B
Nombreux et beaux prix
en Suisse par des artisans qui
ligne qui fait chanter les intérieurs

NOS
COUVERTUR ES

DE LAINE
• Douces

• Chaudes
• A vantageuses

•Pî l̂ ^^WB  ̂ COUVERTURE DE LAINE
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NOTRE VITRINE RUE DU TRÉSOR VOUS DONNERA UN APERÇU
DE NOTRE CHOIX INCOMPARABLE

TM O N T R E S
IUJ*H|̂  WÊÈ

A vendre

patins vissés
blancs, No 34. On achè-
terait patins vissés, Nos
36-37. Tél. 5 52 12.

? 
UN APRÈS-SKI

chaudement doublé, pratique pour
les petits, cuir brun, semelle de

caoutchouc

Fr 14.80
Série Nos 18 / 21

Fr 16.80
Série Nos 22/26

CHAUSSURES

JKxirrr.
SafM S mVCHATEL1 ? '

Pour renouveler votre
éclairage, adressez-vous à

EHF Î Bwfcx-— ,-*" fcuv

Electricité M W^MfihfWSk̂ 517 04
Oran g erie *WwBUttBMtiM

I . 

Après l'Amérique...

le tapis Tuftîng
enthousiasme la Suisse

Une nouveauté à voir chez
TAPIS BENOIT , Malllefer 25 , Neuchâtel - Tél. 5 34 69

Fermé le samedi - Crédit

ronnle
Automatic Ironer

„IRONRITE" \ S|§É? &
vous pouvez repasser I mf | I

une chemise en 5 minutes I1V *̂\-J

La seule machine à repasser dont le rouleau est ouvert aux « deux bouts » qui
repasse tout ce qui se lave.

Grâce à la nouvelle machine à repasser électro-mécanique IRONRITE, le repassage,
qui était jusqu 'ici une besogne fatigante, devient un passe-temps rapide et agréable.
Au lieu de fournir pendant une journée entière l'effort pénible de «liquider » la
lessive du mois, toujours debout, penchée, les bras douloureux, accablée par la
chaleur croissante, vous pourrez désormais arriver au même résultat en deux fois
moins de temps, en demeurant assise, décontractée, sans l'obligation de manœu-
vrer un fer brûlant en y appliquant la pression indispensable. D'autre part, IRON-
RITE ne repasse pas seulement de manière impeccable votre linge blanc, mais n'im-
porte quel linge — sous-vêtements, chemises d'homme, pyjamas, robes lavables,
rideaux, plissés, broderies, etc. Il n'est pas une pièce parmi vos effets dont la nouvelle
machine à repasser IRONRITE ne puisse s 'accommoder. Vous savez que ce sont ces
pièces compliquées qui exigent le temps de repassage le plus long. Eh bien ! avec
I R O N R I T E  vous économisez les trois quarts du temps dont vous aviez besoin
jusqu 'ici.

Représentant pour la Suisse :

Maison H. Baumgartner, St. Albanvorstadt 28 - Bâle

5 Veuillez m'envoyer la documentation sur l' IRONRITE
û_
—> Nom : 

Vj Adresse : __ 



Réflexions sur l'inflation
A l'inflation galopante, brutale et de courte durée, telle qu'on

la vit en Allemagne et en Autriche après la première guerre mon-
diale, a succédé l'inflation larvée, insidieuse et permanente, ins-
tallée pratiquement partout et qui « use la monnaie » de telle
manière que la valeur effective de celle-ci diminue constamment.
De même que l'organisme humain réagit devant la maladie, mais
finalement « compose » avec elle quand ni l'un ni l'autre ne sont
assez forts pour gagner la partie, l'économie moderne « com-
pose » avec l'inflation pour en atténuer les effets, sans les sup-
primer malheureusement, mais de manière à les rendre suppor-
tables et, dans ce domaine, les interventions des pouvoirs publics
jouent un rôle décisif.

Selon qu 'elles agissent d'une manière démagogique en donnant libre
cours à la poussée des prix et des salaires ou qu 'elles s'efforcent de ralentir
le processus de désagrégation monétaire , elles exercent une action néfaste
ou bénéfique sur les conséquences sociales d'un phénomène lié au carac-
tère particulier de notre temps , la rapidité du vieillissement de toutes choses
qui en exige l'amortissement et le remplacement à une cadence accélérée
qui pèse lourdement sur la stabilité de la monnaie.

Faire du neuf
J'ai devant les yeux un revolver Smith et Wesson , « made in USA »,

il y a environ un siècle , comme on en voit en main des héros de Jules
Verne. Sa construction et son fonctionnement sont parfaits , le bari l let
tourne sans le moindre jeu à chaque mouvement du chien. Une légère
pression sur la gâchette fai t  partir le coup... mais il y a longtemps qu 'on
ne trouve plus de muni t ion pour une arme rie ce calibre , 9 millimètres,
bien encombrante avec son canon rie 20 centimètres et un peu lourde pour
le mettre discrètement dans la poche de son pardessus . Or, ses constructeurs
en avaient fait une arme destinée à durer , à braver les siècles , ce qu 'elle
fait fidèlement, accrochée à une panoplie mais ayant perrin toute uti l i té.

On pourrait multiplier les exemples. Il y a encore beaucoup d' excel-lentes montres de poche à savonnette ou à répétition , couchées inuti les  dans
des tiroirs. Elles marcheraient encore parfaitement bien , malgré leursoixante ou quatre-vingt -quinze ans d'âge , mais qui s'aviserait de les porterencore ? Et combien de maisons a-t-on rasées ces dernières années pourfaire du neuf , alors qu 'elles étaient encore capables de braver les intem-péries et d'abriter des gens heureux sous leur toit sympathique ?

Le prix de la rançon
L'inflation n 'est pas une cause , mais un effet. Elle est le prix rie larançon que l'économie moderne rioit payer pour soutenir le train singuliè-rement rapide que lui imposent le progrès scientifique et ses applicationstechniques à la vie quoti dienne . Sous peine de devenir à plus ou moinsbrève échéance des Etats sous-développés , tous les pavs d'économie an-cienne , à tendance stable , doivent suivre l 'évolution imposée aujourd'huipar les Etats-Unis. Quant  aux autres , qui rioivent f ran chi r  un seuil écono-mique et social cle plusieurs siècles , ils font ce qu 'ils peuvent , au prixd'effroyables contradi ctions internes qui tende nt dangereusement les inéga-lités sociales.
De son coté , le troupeau des Etats menés par l'URSS est lui aussi partipour la course au développement économique et M. Khrouchtchev toujoursoptimiste , n 'a pas hésité à déclarer à l'occasion du 41me anniversa ire dela révolution d'octobre : « Nous sommes convaincus que le temps n 'est pasloin ou ] Union soviétique prendra la première place dans le monde tantpour la pro duction absolue que pour la production par tète d'habitant cequi assurera à ses peuples le plus haut  niveau de vie de la terre >

Un processus irréversible
On n 'en est certes pas encore là de l'autre côté du rideau de fer, maisces déclarat i ons montrent  bien que la compétition économique est ouvertesur toute la surface du globe et que notre époque est bien cell e d'une éco-nomie de consommation et de renouvellement qui favorise évidemment leplein emploi , chose heureuse en soi , mais qui exige une grande pruden cesur le plan monétaire. Ainsi que l'a souligné à plusieurs reprises M PerJacobsson , directeur du fonds monétaire international , les Etats se doiventde maîtriser l'inflation s'ils ne veulent pas compromettre à plus ou moinsbref délai leur niveau de vie et leur sécurité sociale . Car le processus riel' in f la t ion  est irréversible ; il faut  prévenir puisqu 'on ne peut

P
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'
Pe °ra jama !s assez en face de ceux lui prétendent qu 'il suffitde courir après la monnaie pour la rattraper.

Philippe VOISIER.

Renée Colliard renonce
pour cet hiver

La Genevoise Renée Colliard , cham-
pionne oly m p ique de slalom à Cortina ,
qui nient de rentrer des E tats-Unis , a
communi qué au secrétariat central de
la Fédération suisse de ski qu 'elle dé-
sirait se consacrer entièrement à ses
études cet hiver. Renée Colliard a
l'intention de se présenter prochaine-
ment à ses derniers examens de p har-
macienne.

D' autre part , la F S.S. a appris que
Fritz Kocher , qui f u t  plusieurs fo i s
champ ion suisse de fond , a décidé de
se retirer de la compétition .

E n f i n , Rupert Suter , qui s o u f f r a i t
d' une grave fractur e  de la jambe de-
puis les champ ionnats du monde de
Bad gastein , se trouve après une der-
nière opération sur la voie de la guéri-
son.

Le championnat de ligue A
Le prestige est important

pour les Grasshoppers
(FAN) Les principales victimes de la

8me journée du championnat suisse de
football furent Chiasso, que la défaite
subie contre Urania a relégué h la 4me
place, et Servette , qui perdit une nou-
velle fois de just esse et qui se voit de
ce fait relégué à... l'avant-dernlère po-
sition, alors qu'en cas de victoire il
pouvait espérer se mainlenir dans le
sillage des premiers.

C'est assez dire qu 'aucun fait dé-
cisif n 'est encore intervenu dans le
champ ionnat .  Mais il semble que nous
nous trouvions à un tournant . Lausanne
s'accroche farouchement à la première
place grâce à la solidit é de sa défense ;
Young Boys revient à la surface et il
semble que désormais il ne s'enlisera
plus dans la partie centrale du clas-
sement. Chaux-de-Fonds enf in , bien que
son ins t rument  de combat ne soit pas
encore excellent , parvient à limiter les
dégâts avec l'espoir d' en faire à son
tour quand il connaîtra des jours
meilleurs. Young Boys et Chaux-de-
Fonds , précisons-le, se partagent le
deuxième rang à deux longueurs de
Lausanne.

La prochaine journée comporte des
matches d'un vif intérêt. Chaux-de-
Fonds jouera sa p lace à Chiasso ; une
victoire nous apprendrait que les
Chaux-de-Fon.niers ont retrouvé leur
efficacité ; mais attention ! les Tessi-
nois , malmenés par Urania , brûlent de
se venger. Une nouvelle défaite leu r
fermerait la porte au titre de cham-
pion d'automne qu'ils enlevèrent l'an
dernier. Lausanne se dé place à Gran-
ges. Il a f f ron te  là un adversaire coriace
et fantasque , c'est-à-dire capable de se
surpasser et de battre les meilleurs.
Cette fois encore, il faudra que la dé-
fense lausannoise se montre vigilante.
Young Boys accueille son rivail de tou-
jours : Grasshoppers . L'an dernier, ce
match constitua l'affiche de la (dou-
ble) finale de coupe. Young Boys est
actuellement le plus fort, mai» lors-
qu'il y va de son prestige, Grasshoppers
donne son maximum.

-  ̂ / *j —^

Un choc Imp itoyable aura lieu sur
les bords de la Limmat ; Zurich et
Bâle, formations athlét iques et sans
peur sino n sans reproche, ne se fe-
ront pas de cadeaux. Le programme
est complété par Bellinzone-Urania,
Young Felows-Lucerne et Serveétte-Lu-
gano. S'ils ne se laissent pas intimider
par la vigueur de Bellinzone, les jeunes
c violet » peuvent recueillir un point
outre-Gothard ; il semble que la lan-
terne rouge obtiendra également la
moitié de l'enjeu contre un Lucerne
qui a perdu et son entra îneur Guten-
dorf et la vivacité qui le caractérisait
en début de saison. Quant à Servette ,
il ne peut se permettre de perdre contre
Lugano. Sinon , cette équipe se verrait
contraint e de changer d'objectif : d'out-
sider , elle deviendrait l'un des candi-
dats à la relégation.

BRUXELLES. — Six Jour» cyclistes de
Bruxelles ; positions à. la neutralisation
de mercredi : 1. van Steenbergen - Se-
vereyns, Belgique , 469 points ; 2. Arnold-
Debruyne , Australie . Belgique , 406 ; 3.
SchiUlte - Brankart , Hollande - Belgique ,
194 ; à 1 tour : 4. van Looy (seul),
Belgique, 296 ; 5. Voortlng - Plantaz,
Hollande , 183 ; 6. Impanls - Mortiers ,
Belgique, 153 ; 7. de Baeire - Decorte,
Belgique, 84 ; à. 5 tours : 8. Proost -
Peeters, Belgique , 220 ; à 7 tours : 9.
Daems - van Genechten, Belgique , 95.
Les autres équipes sont k 11 tours et
plus.

Le textiSe suisse et l'offensive étrangère
(P.A.M.) L'industr ie suisse du textilecannait indéniablement des d i f f i cu l t é s
dues à la politi que de dumping pra-tiquée par les pays de l'Orient. Ladi f f é r ence  des prix atteint jusqu 'à 50%.Un exemple f rappan t  situera cet état
de fa i t  : pour 1957 , la valeur d' expor-tation de chemises de coton, pourhommes , fabr i quées en Suisse , a at-teint en moyenne 50 f r .  01 le kilo ;le prix, de chemises identi ques impor-tées se si tue à une moyenne de26 f r .  79. Il s 'agit là d' une, moyenne.
La marchandise japo naise c o û t e
11 fr. 34 le kilo , soit 60% de moins
que la moyenne indiquée ci-dessus.

La situation est encore p lus sympto -mnlique en ce qui concerne les tissuschinois vendus en Suisse (douane et
f ra i s  compris) au prix de 1 f r .  i2,alors que l'industrie textile suisse paie
1 f r .  M uniquement po ur un mètrede f i l .

Les causes
Certes , te niveau de oie des pays

orientaux et les bas salaires exp liquent
partiellement cette situation. Mais ily a d'autres raisons. (En Suisse , onévalue la valeur des salaires japonais
dans le textile au quart des salaires
suisses comparables).

Tous les pays orienta ux intensifientleurs exportations dans des proportionsdont on ne se f a i t  aucune idée cheznous. Le Japon , par exemp le, encou-rage les ventes à l'étranger grâce àdes certif icats « Export promot ion cer-t i f iâ tes » qui accordent à l' exportateurle libre emploi d' une partie des devisesretirées des ventes e f fec tuées  dansd autres parties du monde. Les pro-ducteurs bénéficie nt , en outre , degrandes fac il i tés pou r l'obtention decrédits et de matières premières. En f in ,détail en passant , ce sont les Etats-Unis , pour une large part , qui ontreconstitué l'industrie nippone détruite
pendant la guerre. Le J apon disposeainsi d' un appareil de product ion
ultra-moderne. Par ailleurs , les entre-
prises japon aises réalisent des bénéfi-
ces substan tiels en revendant au Japon
des marchandises qu 'elles acquièrent
à l'étranger en échange des produitstextiles exportés.
(Lire la suite en Sme page)

Urania champion grâce aux Tessinois

§ NOTRE CHRONIQUE DE BASKETBALL ¦

En déplacement an Tessin ou
il devait affronter successive-
ment Fédérale et Cassarate, le
Stade Français a vu s'envoler
ses derniers espoirs de rejoin-
dre Urania au classement.

En effet , les Stadistes ont tout
d'abord perdu par 43-39 contre Fédé-
rale, puis se sont incl inés une seconde
fois le lendemain , devant la lanterne
rouge Cassarale , par 50-41, après avoir
men é au repos par 31-22. Il semble que
les Tessinois , qui conservent une toute
petite chance de sauver leur place en
catégorie supérieure , aient trouvé dans
le désespoir l'énergie nécessaire pour
triompher dans ce match capital.

Cette double défaite du Stade fai-
sait évidemment l'affa i re  d'Urania.
Comme les Eaux-Viviens ont bat tu Sé-
cheron , mardi soir , par 67-43, ils sont
d'ores et déjà champions suisses 1958,
quel que puisse être le résultat du
dernier  match de championnat qui les
opposera mardi prochain au Stade
Français. Ainsi , après une saison très
régulière , Urania succède au palmarè s
à Jonction qui conserva le titre pen-
dant  six ans consécutifs.

Mardi soir, en complément de pro-
gramme, Sanas a battu Genève par
74-52.

Le classement s'établit ainsi :
1. Urania , 17 matches , 28 points ; 2.

Stade Français , 17, 24 ; 3. Fédérale ,
18, 22 ; 4. Sécheron , 17, 18 ; 5. ex-ae-
quo Jonction et Olympic Fribourg, 17,
16 ; Sanas, 18, 16 ; 8. Genève , 17, 12 ;
9. G. O. U- 16, 10; 10. Cassarate, 18, 10.

Si la cause est entendue pour le titre ,
il n 'en va pas de même pour la relé-
gation. G. O. U. et Cassarate se trou-
vent à égalité de points mais, alors
que les Tessinois ont terminé leur pro-
gramme, les Universitaires doivent en-
core rencontrer Genève et Sécheron.
Comme il s'agit de deu x équipes ge-
nevoises , qui n 'apprécient guère les dé-
placements au Tessin. on peut supposer
que le G. O. U. n 'aura pas trop de
peine à remporter les deux points qui
lui manquent pour se mettre à l'abri.

Nous avions évoqué, H y a une se-
main e, le cas du Genève Basket qui ris-
que d'être éliminé de la coupe suisse
dont il avait gagné les él iminatoires
genevoises et, ce qui est plus grave, de
voir certaines de ses victoires en cham-
pionnat annulées. Tout cela parce qu'il
aurait  enfre int  le règlement en faisant
jouer dans ses rangs le Yougoslave
Gojanovic qui , semble-t-il , n 'a pas en-
core élu domicile à Genève... Si ces
mesures devaient être prises à Rencon-
tre du club genevois, tou t le problème
de la relégation serait remis en ques-
tion.

Aux dernières nouvelles, nous appre-
nons que les dirigeants du Genève Bas-
ket ont présenté un document attes-
tant que Gojanovic avait demandé en
temps utile aux autorités genevoises
de pouvoir s'établir dans la cité de
Calvin. Mais cela ne signifie pas en-
core qu'il ait élu domicile à Genève.

Les organes responsables de la fédé-
ration suisse se réuniront ce soir pour
trancher ce cas qui pourrait bien avoir
de graves conséquences.

Art.

Salle des conférences : 20 h. 15, Récital
Pletro Galll.

Rotonde : 20 h. 30, Echec et mat et
Maillot Jaune de la chanson.

CINÉMAS
Apollo : 15 h. et 20 h., Guerre et paix.
Palace : 14 h. 45 et 20 h., Le pont de la
rivière Kwaï.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Le miroir

à deux francs.
Rex : 20 h. 15, L'aigle rouge de Bagdad.
Studio : 15 h. et 20 h. 15, La nuit du

Titanic.
Cinéac : 14 h. 30 - 17 h. 30, 20 h. 30 -

21 h. 30 (permanent), L'épopée du
Nautllus.

TRUAND
et

GENTILHOMME

RÉSUMÉ. — Sur la terrasse du castel d'Eglons ,
Larchini vient de délivrer sa fille Bella en exter-
minant les gardes qui d'ailleurs s'apprêtaient à
pendre Gauthier et Sérignac. n va frapper le truand
Gauthier qui ose aimer sa fille. Sérignac arrête son
geste en se faisant connaître .

Bella chancelante s'est approchée du groupe : « Non I
Jamais je ne vous pardonnerai ! » sou)Jle-t-elle , farou-
che. Elle tombe à genoux près de Larchini , mains
jointes : « Mon père ! » Larchini, écrasé par une
prodigieuse stupeur , secoue la tête, mais il n'entend

pas  sa f i l le , t Vous êtes M. de Sérignac ? balbutie-t-il
enf in . » — « Oui , dit le chevalier , je suis l'époux
de la jeune femme Que vous avez bassement assassinée
dans la nuit de la Saint Barthélémy...

» Achevés votre besogne... Abattez-moi donc , sinon ,
j' en jure , c'est moi qui vous abattrai ! » Larchini
abat lentement son poignard , mais c'est pour tran-
cher les liens de Sérignac. Après lui avoir libéré
poignets et chevilles , il met de force son poignard dans
la main droite. Abasourdi , Sérig nac le regarde :
Larchini pleure en silence. Il y a une douleur infinie

sur son visage tendu. Sérignac comprend aue le
remords ronge cet homme.

« Monsieur , dit Larchini à voix basse , ceci change
tout , ma f i l l e  vous dira Que je l'ai élevée dans la
vénération de votre nom ct depuis des années depuis
que le malheur s'est abattu sur moi, j' espère cet
instant , car les morts se vengent , monsieur . Moi aussi ,
j' adorais ma femme , et , vendant des années , la
malédiction a pesé sur elle jusqu 'aux dernières heures
de sa courte existence... Et cette malédiction pèser a
sur ma f i l l e  si je ne paie mon crime I »

Ursua favorisé
La « National Boxing Association »

reconnaîtra officiel lement . comme
championnat  du monde le combat qui
opposera, le 15 décembre, à Mani lile, ïe
tenant dn titre mondia l  des poids
mouches, l'Argentin Pascual Ferez au
Philippin Dommy Ursua.

.Stanley Fraking, le manager  d'Ursua,
a déclaré que la N.B.A. lui avait  donné
cette assurance lors die son récent
voyage aux Etats-Unis , bien que Ur-
sua soit tombé lors de la troisième
à la neuvième p lace dans le dernier
classement des challenges établi par
cette association.

Il convient toutefoi s de noter que
Ursua ne figure pas parmi les trois
challengers de Ferez désignés par la
commission mondiale de la boxe pro-
fessionnelle. D'autre part , le « Ring
Magazine » le p lace au quat r ième rang
parmi les challengers.

Selon Fraking, la N.B.A. reconnaîtra
le championnat du monde à la condi-
tion qu 'Ursua s'engage à défendre le
titre mondial contre le Thaï landais
Pone Kingpetch , s'il bat ta i t  Ferez le
15 décembre, et ensuite dans le match
revanche qui doit avoir lieu dans un
délai de 60 jours.

Dans le groupe II
de troisième ligue

Voici les résultats de ce dernier
week-end: le Parc - Fontainemelon 0-3;
Sonvilier - Ticino 0-8.

Faisant preuve d'une rare constance,
Fontainemelon remporte un nouveau
succès au détriment de l'équipe du Parc
qui ne joue plus que les « seconds
plans > . Ticino , de son coté , s'est im-
posé avec beaucoup de panache à Son-
vilier. Les Tessinois sont théoriquement
à un point de Fontainemelon qu 'ils doi-
vent d'ailleurs encore rencontrer  au
cours d'un match mouvementé qui dé-
signera le champion d'automne.

GROUPE II Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

Fontainemelon 8 8 39 8 16
Audax 9 7 — 2 22 14 14
Xamax II . . . 9 6 — 3 43 15 12
Ticino . . . . .  6 5 1 — 26 9 11
Floria 8 4 — 4 24 25 8
Courtelary . . .  8 3 1 4 26 22 7
Le Parc . . . .  7 2 1 4 8 16 5
Etoile II . . .  . 8 1 2 5 9 24 4
Sonvilier . . . .  9 1 — 8 7 42 2
Le Locle II . . 8 — 1 7 10 39 1

Dans le groupe du « Haut », le cham-
pionnat est presque terminé. En atten-
dant le grand choc Ticino - Fontaine-
melon, deux rencontres seront disputées
dimanche prochain : Ticino - Etoile II ;
Courtelary - le Parc

Ticino ne fera qu 'une bouchée de la
deuxième équipe d'Etoile ; toutefois , les
Tessinois ne devront en aucun cas sous-
estimer leur adversaire qui sera peu t-
être renforcé par quelques joueurs de
première équipe. Ayant  perdu tous deux
leurs Illusions, Courtelary et le Parc
s'affronteront au cours d'une rencontre
qui ne revêt pas un grand intérêt pour
le classement. L'avantage du terrain
sera déterminant.

G. Ma.

Ticino poursuit
Fontainemelon

La raison Internationale de ski a commencé dans les Alpes bavaroises. Quatre-vingt s concurrents ont pris part à un slalom géant de 2,5 km. qui  fu t  gagné
par Benl Obermtiller en ri5"8 devant Sepp Berr , crédité d'une seconde cle plus.
Nous voyons ci-dessus un skieur s'élançant clans la magnifi que contrée qui

servit de cadre à ce slalom de la Zugspitze.

Début de compétition dans les Alpes bavaroises

PHARMACIE D'OFFICE :
F. Trlpet , rue du Seyon

S "
z Inspirez-vous

de ces pronostics

j! et VOUS GAGNEREZ

T 0 T 0 '" peut'̂ e

1. Bellinzone - Urania 1 1 1 x
2. Chiasso - Chaux-de-Fond« . . .  x 2 x 1
3. Granges - Lausanne x (1 1 x
4. Servette - Lugano 1 1 1 1
5. Young Boys - Grasshoppers . . x x 1 1
6. Young Fellows - Lucerne . . . , l l x l
7. Zurich - BèJe x x 2 2
8. Cantonal - Bienne l l x l
9. Concordia - Berne 1 x 1 x

10. Fribourg - Winterthour . . . .  1 1 1 x
11. Schaffhouse - Soleure . . . .  1 1 1 1
12. Thoune • Sion . . . « • • *  l x l l

ADÉLAÏDE. — Championnats inter-
nationaux de tennis de l'Australie du
Sud , à Adélaïde ; double messieurs,
demi-finales : Mal Anderson - Rod La-
wer , Australie , battent Nicol a Pietran-
gell - Bob Howe , Italie - Australie , 6-4 ,
8-10, 6-2 , 6-4 ; Ashley Cooper - Neale
Fraser , Australie, battent Ulf Schmidt -Jan - Erik Lundqvist , Suéde, 6-1, 7-9 ,
6-4, 15-13. Double dames , demi-finales :
Mlle L. Coghlan - Mme M. Reitano, Aus-tralie , battent Mme B. Rae - Mme B.Pratt , Austrtalie , 6-2 , 6-0 ; Mlle S.
Reynolds - R. Schurman , Afrique du
Sud , battent Mlle J . Lehane - Mlle B.Holstein , Australie, 8-6, 6-2. Pour les
championnats de la Nouvelle-Galles du
Sud qui débuteront la semaine pro-chaine à Sydney, les dirigeants aus-tral iens ont annoncé qu 'en vue de for-mer leur équipe de double pour la coupeDavis , Mal Anderson sera associé àNeale Fraser et Rod Laver à AshlevCooper. '

0 Combat de boxe de poids plumes,
Beaumont (Texas) : Paul Jorgensen ,
Etats-Unis, bat Kid Aztequita, Mexique,
par k. o. au dixième round.
M L'Allemand Heinz Neunaus, ancien
champion d'Europe de boxe des poids
lourds , veut se retirer des rings. Agé
de 34 ans, Heinz Neunaus n 'a pas ac-
cepté l'offre de l'organisateur Joachlm
Gottert de rencontrer l'Américain Chuck
Spieser , battu samedi dernier par k. o.
technique par Schôppner . Neunaus a
livré au total 68 combats profession-
nels. D devint champion d'Europe des
poids lourds le 9 mars 1952 , en battant
aux points le Belge Karel Sys, titre qu 'il
perdit le 26 juin 1955 à Bologne , devant
l'Italien Francesco Cavicchi.

FOURRURESm^PELLICCE
20, RUE DE BOURG - LAUSANNE

ET LA CHAUX-DE-FONDS •
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H O H 1 . --. HN  l ' A 1.1 M l  \ r
1. Fréquentation.
2. Aiguisée. — Préfixe.
3. Ils font rire sur une piste. — Ma-

tière attachante.
4. Entre le t i t r e  et la matière . — Sur

un pli qui ne sort i ra pas des murs .— Série d'alertes.
5. Sottises monumentales.
6. Espèce de poire.
7. Les préférés du collège. — Fleuve.

Pronom.
8. Préjudice. — Colonnes tronquées.
9. Préposition. — Converti  en espèces.

10. Entret ient  par la nourriture.

VERTICALEMENT
1. Champignons comestibles. — A élé

premier.
2. Négligé. — Bande h pari.
3. On l'accueille mal quand il est gros.

— Pled-de-veau.
4. Poissons de mer. — Il porte de

l'eau à la rivière.
5. Les mei l leurs  n 'ont aucune retenue.

— Démonstra t i f .
6. Ils font les grandes rivières. — Il

coupe les liards en quatre.
7. Pronom. — Vert de blason.
8. Baigne dans l'eau courante. — Co-

nifère.
9. Dans les mains de saint  Pierre. —

On en lâche pour se tirer d'affai re .
10. Sur quoi périt Cartouche. — Atten-

tivement examinée.

Solution du problème No R47
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Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bon-
jour ! 7.15, Informations. 7.20, disque,
premiers propos , concert, matinal. 11 h.,
émission d'ensemble (voir Beromunster).
12 h., musique populaire. 12.15, le quart
d'heure du sportif. 12.35, the three Suns.
12.45, Informations. 12.55, succès en tête.
13.15, le quart d'heure viennois. 13.30,
compositeurs suisses : Rolf Looser. 13.45,
mélodies de Maurice Ravel.

16 h., entre 4 et 6 : danse à domicile.
16.20, Jean Sllvaln parle du peintre Dau-
mier. 16.30, artistes suisses à l'étranger.
17 h., radio-Jeunesse. 17.50, la quinzaine
littéraire. 18.30, le micro dans la vie.
19.15, informations. 19.25, le miroir du
monde. 19.45, derrière les fagots. 20 h.,
« L'inspecteur aime le whisky », feuilleton
de R. Wilkinson. 20.30, échec et mat.
21.15, les entretiens de Radio-Lausanne.
21.30, orchestre de chambre. 22.30, In-
formations. 22.35, le miroir du monde.
23 h., Nocturne de Haydn.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , musique légère.

7 h., informations. 7.05, motets. 7.25, zum
neuen Tag. 10.15, un disque. 10.20 , émis-
sion radloscolalre. 10.50, danses ancien-
nes. 11 h., émission d'ensemble: « Ruslan
et Ludmllla », extrait de Gllnka. 11.20,
violoncelle. 11.40, valse de Gllnka. 11.45,
un Romand découvre la littérature suisse
alémanique. 12 h., variétés populaires.
12.20, wir gratulieren. 12.30, Informa-
tions. 12.40. Jazz aux Champs-Elysées.
13.30, suite Indienne d'E. McDowell.
14.05, pour Madame.

16 h., musique. 16.10, causerie en dia-
lecte. 16.25. musique de chambre. 17.30,
lecture , 17.50, mélodies d'opérettes. 18.30,
actualités. 18.45, danses anciennes. 19 h.,
Mànnerchor. 19.20, communiqués. 19.30,
Informations. Echo du temps. 20 h.,
orchestre de chambre. 20.30, •» Liebe und
wie man sie heilt » , pièce de T. Wllder.
21 h., « Der entscheldende Eugenbllck »,
pièce de J.-M. Barrie. 21.45. trio , de L.
Spohr. 22.15. informations. 22.20, pour les
amateurs de Jazz.

TÉLÉVISION ROMANDE
20.15, téléjournal. 20.30. échec et mat.

21.15 , le Parc national , reportage. 21.50 ,
les images vous le disent. 22.05, objectif
58 ; Informations.

Emetteur de Zurich
20.15, téléjournal. 20.30 , Interdiction

de s'approcher , reportage. 21.10. le quin-
tette «La Truite » de Schubert. 21.40,
Vienne , documentaire. 22.10 , téléjournal.

CTiTiini
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Yelout'me double f ace
pour robes de chambre. Jolis dessins modernes
ou pastilles multicolores. il QC
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Lainage rayé .
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B I E N  S E R V I

jtfH  ̂ GRANDS

f̂o f̂w» MMiASUaj »

GRAND CHOIX DE

PASSAGES
lOUS genres coco, bouclé, moquette

TOUJOURS LES PLUS BAS PRIX

TAPIS BENOIT «FÏM
Présentation k, domicile - Facilités de paiemen'

Lits doubles
composés de 2 divans
superposables, 2 protè-
ge-matelas, 2 matelas i
ressorts (garantis 10 ans)

Fr. 258.-
W. KURTH, avenue di
Morges 9, L a u s a n n e
Tél. (021) 24 66 66.

- Sais-tu...

I

... qu 'à la Sta-
tion EXPRESS.
Parcs 40, à Neu-
châtel , Ils ven-
dent une essen-
ce améliorée de
qualité supérieu-
re, à 46 ct. Elle
est du tonnerre.

ÇA VAUT LA PEINE I
DE L'ESSAYER ï

Fumier
à vendre. J. Rudolf ,
Ecluse 78.

Noix nouvelles
5 kg., 8 fr. ; 10 kg., 15
fr., port en plus. G. Pe-
drioli , Bellinzone.

r >
CEINTURES
MÉDICALES
pour tous les cas
de ptôses, descente,
éventration , suite

d'opération chez
l'homme et chez la

femme.

Lombostats
pour le soutien des

vertèbres.

Corsets
P. M.

spécialement conçus
pour dames fortes

Y. REBER
BANDAGISTE

19, fbg de l'Hôpital
2me étage

NEUCHATEL
Tél. 5 14 52

V, J

LE BON
FROMAGE!

! POUR FONDUE
chez

H. MAIRE I
Rue Pleury 16
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LE 1 A MI I ItON
Chez les tireurs

(c) Les sociétés Tir de campagne et
Compagnie des Mousquetaires ont tenu
leur assemblée générale samedi dernier
8 novembre à l'hôtel de la Poste Bien
que de nombreuses excuses fussent enre-
gistrées, le quorum est atteint et l'as,
semblée peut délibérer réglementaire-
ment. Le procès-verbal de la dernier,
séance est adopté sans modification.

Après les souhaits de bienvenue i
deux membres d'honneur, le président
donne connaissance de son rapport qm
a trait  à l'activité des sociétés au cour»
de l' exercice qui vient de se terminer. La
saison a été fertile en manifestations
et concours. Une couronne « franges
or » a récompensé la participation au
Tir fédéral. Nombreuses aussi, furent
les distinctions Individuelles, tant a
Bienne que dans les tirs obligatoires.
La proclamation du palmarès a de ce
fait exigé l'impression de quatre pages.

Le président rapelle ensuite sa décision
exprimée lors d'une dernière réunion
de ne plus accepter le renouvellement
de son mandat.

L'assemblée invitée k réélire son co-
mité n 'arrive pas à trouver la solution
exigée et 11 est finalement décidé de
confier a une commission de cinq mem-
bres le soin de faire toutes les démarche,
utiles pour la constitution, dans le plus
bref délai possible , d'un nouveau comité.
En attendant les affaires courantes se-
ront gérées et liquidées par un bureau
composé des membres ayant encore fait
partie de l'ancien comité.

TRAVERS
Souper de paroisse

(c) C'est dans une ambiance bien sym-
pathique que fut servi le souper de
paroisse , samedi soir dans la grande
salle de l'Annexe. Tous les menus con-
nurent les faveurs des nombreux clients.

M. Roulet , pasteur, souhaita la bien-
venue k chacun et remercia tous ceux
qui se dévouèrent pour cette soirée.

On entendit avec plaisir un groupe
d'accordéonistes, le Chœur mixte parois-
sial , dirigé par M. Juvet , dans « Sou-
viens-toi », chanson d'amour de Doret ,
et dans un psaume-message religieux,
donnés avec beaucoup de nuances.

L'orchestre des flûtistes de M. et Mme
Schneider («Peti tes  fami l les»)  fu t  éga-
lement applaudi. En Intermède , un amu-
sant match de boxe fut présenté avec
gaieté par quatre Jeunes gens. « Lydla »
fu t  appréciée dans son répertoire de
yodels. Puis ce furent devinettes et Jeux
divers dotés de prix , entrecoupés d'excel-
lentes recettes de notre pasteur, en
particulier celle du « parfait bonheur ».
¦MMMMMMMMMMMMMMMMOMMMMM CSMMi

CERMER
Affaires scolaires

(c) Venant de siéger, sous la présidence
de M. Alphonse Droz . la commission
scolaire a arrêté le budget de l'ensei-
gnement pour 1959. Il sera soumis pro-
chainement à l' approbation du Conseil
général.

Il présente en recettes la somme de
57.406 fr. (61.057 ¦ fr. en 1958). prove-
nant essentiellement de subventions et
d'allocations des autorités fédérales et
cantonales pour l'enseignement primai-
re, l'école ménagère et l'école complé-
mentaire professionnelle et cours pour
apprentis.

Les dépenses s'élèvent k 152.368 fr.
(146.510 fr. en 1958) soit : pour l'école
primaire 118.980 fr. ; école ménagère
24.216 fr. ; école complémentaire pro-
fessionnelle et cours pour apprentis
9172 fr.. C'est donc un montant de
94.962 fr. à la charge de la commune.

La durée du cours de ski qui sera
dirigé par M. Marcel Debély, moniteur,
a été fixée à trois Jours dès le lundi
5 Janvier 1959. Jour de la rentrée des
classes après les fêtes de fin d'année,
pour les élèves de la 2me k la Sme
année.

Trois Jours ont encore été prévus
comme Journées de sport au cours de
l'hiver.

Dans les divers, le président a rap-
porté sur les courses scolaires et la
sortie « torrée » qui ont remporté un
grand succès. Il a Informé l'assemblée
que les élèves ont suivi un cours de
circulation sous les ordres du sgtm.
Troyon de la police cantonale. Puis, il
a donné un aperçu de la nouvelle
structure des écoles primaires et se-
condaires actuellement à l'étude au
département de l'instruction publique.

Au sujet de l'école de montagne de
Derrière-Pertuis, dirigée en commun
avec la comlssion scolaire de Chézard-
Saint-Martin , le président a été heureux
d'annoncer que des cours d'enseigne-
ment ménager ont été introduits dans
le programme et U a exprimé le vœu
que l'enseignement des travaux manuels
pour garçons se réalise prochainement.

En terminant, il a relevé que l'ensei-
gnement des travaux de couture a été
doté d'une machine à coudre électri-
que qui donne satisfaction.

LES « BEATITUDES »
Samedi p assé au temp le du Sentier

de César i FRANCK
On sait que cher nous, les grands

concerts ne sont pas l' apanage  exclu-
sif des grandes vil les.  Les é t rangers
sont même parfo is  s tup é f a i t s  d'ap-
prendre que des exécut ions  exem-
p la i r e s  de grandes  œuvres  chorales ont
pour cadre Couvet , F leur ier , Vallorbe
ou le Sentier.

C'est a ins i  qu 'avec le concours d'or-
chestres et de solistes é t r angers  à la
région , mais  avec les exce l len ts  chœurs
du cru. deux p e t i t e s  loca l i tés  du lac
de Joux. le Sen t i e r  et le Rrassus ,
ont  réussi  à m o n t e r  au cours de ces
dernières  années  : « Israël en Egypte »,
le « Requiem » de Verdi , la * Neu-
vième », « Oetl i pe Roi » de S t rawinsky,
e n f i n , au jourd 'hu i , les « Béati tudes »
de Franck.

Le concert de samedi f u t  in téressant
à p lus  d' un t i t r e  : d'abord , parce que
cet te  œuvre m o n u m e n t a l e  esl assez
rarement  exécutée , ensu i t e , parce que
c'est à un jeune chef de notre can ton ,
M. François  P a n l i l l o n , qu 'on doit cette
b r i l l a n t e  r éa l i sa t ion .

Rappelons que les « Béat i tudes » il-
l u s t r e n t  les nu i t  « paroles d'o r »  du
Christ , celles du Sermon sur la mon-
tagne. D'où la division de cette œuvre
en un prologue et hu i t  part ies dis-
t inctes .  Chacune d'elles forment un
tout , une sorle de t r i p tyque qui pré-
sente successivement  les maux qui
régnent sur la terre et les récompenses
pn ,mises  aux justes , alors  qu 'e n t r e
deux ou en guise  de conclusion, ap-
pa ra î t  la r a y o n n a n t e  f igure  du Christ ,
p e r s o n n i f i é  ici par un thème un i que
d o n t  les v a r i a t i o n s  p l anen t  sur toute
l'œuvre  et en a s s u r e n t  l'unité.

Dans ces « B é a t i t u d e s » si harmo-
nieuses par l'équ i l ib re  et la par fa i te
correspondance des par t ies  con s t i t u t i v e s
s'exp r ime  de manière souvent sublime
cette foi naïve et conf iante  qui fu t
celle du composi teur .  Ce n'est pas le
Dieu fort de Bach ou Haendel  qui est
ici représenté, mais bien le Dieu des

Evangiles ,  c o m p a t i s s a n t  à nos maux et
s' i n c l i n a n t  vers les humbles.

Celte œuvre est bel le  parce que
Franck l'a écrite non seulement  avec
tout  son génie de musicien, mais  aus-
si avec tout  son cœur. Certes il  y a
des fa ib lesses  d a n s  cette longue  par t i -
t ion  et l ' i l l u s t r e  élève et biogra p he
de C. Franck . Vincen t  d ' Indy,  relève
fort  j u s t e m e n t  que dans l'illustration
du Mal , le composi teur, qui étai t  la
bonté  même, f u t  ne t t emen t  m o i n s  heu-
reux , parfo is  c o n v e n t i o n n e l  ou théâ-
t ra l ,  que dans  l' expression de la foi
de la douceur  el de la paix.  Mais  ce
ne sont  là que des taches sur le so-
leil...

Avec ses chœurs « célestes » ou « ter-
restres » l' a m p l e u r  de sa part ie  ins t ru-
m e n t a l e ,  l' œuvre  réclame des moyens
d' e x é c u t i o n  cons idérables .  M. F. Pan-
tillon a v a i t  r éun i  près rie 250 chan-
teurs a p p a r t e n a n t  à six sociétés d i f f é -
rentes : Trois du Sentier , une de
l 'Orient , une de Bienne  et une  der-
nière de Berne. Vér i table  tour  rie for-
ce, ce chef a su obtenir rie cet im-
press ionnan t  ensemble  qui sembla i t
samedi , v o u l o i r  escalader  l' abside du
temple, une unité parfaite et on ne
peut que s' i nc l i ne r  devant  ce que cela
représente  de labeur , de volonté et
d'en thous i a sme .

Nous r e t rouv ions  ici ries solistes que
le p u b l i c  n e u c h â t e l o i s  c o n n a î t  bien , à
l'exception tou te fo i s  r iu  baryton T. van
der Heyden qui  fu t  un Chr is t  admira-
ble , à la voix unie et chaude, à la
diction impeccable. Dès le prologue ,
M. Devos nous révéla son t imbre  lu-
mineux  et sa m a g n i f i q u e  in te l l igence
du tex te  et M. Loosli , basse de Berne ,
campa un Satan d'une é tonnan te  force
dramat ique .

Mmes Def ra i t eu r  et Thérèse Hotz fu-
rent éga lement  excel lentes .  Notons
l'air  de la « Mater dolorosa » dans  la
Sme béa t i tude ,  qui convenait  si bien
au t i m b r e  cha leureux  et émouvant de
la can ta t r ice  neuchâte lo ise .

E n f i n , M. Cap t , du Sent ier , dans  un
rôle assez bref , ne dé para nu l l ement
cette b r i l l an t e  d i s t r i b u t i o n .

M. F. Pan l i l l on  nous a prouvé sa-
medi une  fois  de p lus  qu 'il possède
d' a u t h e n t i ques dons de chef : le tem-
pérament , la science des gestes et de
leur portée exacte , une v igueur  ryth-
mique  sans d é f a u t ,  un  sens précis  riu
phrasé et de l' a ccen tua t ion  mus ica le .
Sa déjà longue exp érience de l' orches-
tre f a i t  de lu i  bien plus  qu 'un bril-
l an t  chef de chœurs et on a pu ap-
précier  l'a isance  avec laquel le  il a ob-
tenu  de l 'Orchestre de la Suisse ro-
m a n d e  des prologues in s t rumen taux
express i fs , un  accompagnement  pré-
cis et discret ries solistes.

Enf in  la façon dont il a mis  en va-
leur la p u i s s a n t e  a rch i t ec tu re  des
« Béa t i tudes  ». leurs caractères succes-
s ivement  lyri ques , d rama t i ques , voire
épi ques , m'a beaucoup plu. Nous
n 'avons pas connu un seul moment
d'e n n u i  au cours de cette longue mais
vivante  exécut ion.

Combien y a-t-il chez nous de jeu-
nes chefs de 30 ans qui , aux prises
avec cette redoutable  pa r t i t ion , nous
en eussent donné  une traduction aussi
conva incan te  ?

Ajoutons  que ce concert sera don-
né une  seconde fois à Berne , le jeudi
16 novembre.

L. de Mv.

La journée
de M'ame Muche

— Que dit mon ticket ?
— Ceci : Mangez davantag e de lé-

gumes , supprimez les féculents , le
sucre et les graisses !

ESTAVAYER
La soirée annuelle
de nos gymnastes

(c) La Société fédérale de gymnastique
d'Estavayer, que préside M. Jacques
Bullet , a donné samedi et dimanche sa
soirée annuelle au Casino. Les moni-
teurs, Mme Marie-Thérèse Vonlanthen
et M. René Corminbœuf . avalent pré-
paré un programme varié dans les dif-
férentes disciplines. Au rythme des plus
célèbres valses viennoises, les groupes de
puplllettes, de dames, de pupilles et
d'actifs ont présenté des exercices où
l'on a particulièrement admiré la sou-
plesse. Si les actifs ont montré le plus
de perfection aux anneaux , les puplllet-
tes, dans leur tunique bleue, ont char-
mé le nombreux public par un ballet où
des rubans Jaunes dessinaient les plue
gracieuses figures aux accents du « Beau
Danube bleu ».

Mais , on se gardera de mettre trop en
évidence l'une ou l'autre production,
Toutes avalent un attrait que leur con-
férait une préparation soignée ou un
Jeu de scène original .

Après l'entracte, la section a donné
une suite de ballets, « La forêt de noe
rêves », qui a bien amusé le public par
certains travestissements et par de*
rondes aux trouvailles surprenantes.

VU I VHS- [,i ; . (iHAM)
Le château a été vendu

(c) Le château de ViJlars-le-Grand a
été vendu ces dern ie rs  temps. Le vieux
m a n o i r  é t a i t  aut refois  propriété des
seigneurs  de la région. On peut y ad-
mirer  son grand mur  d' enceinte , son
i m m e n s e  p lace ombragée. Sur les por-
tes d'ent rée  f i g u r e n t  les armes de la
ma i son  avec la cigogne. Le nouveau
propriétaire  va-t-il restaurer le vieux
donjon ? Nul ne le sait pour l'instant.

PAYERNE
Conférence pour hommes

(sp) La première conférence de l'hiver ,
organisée par les paroisses nationale et
libre , a eu lieu lundi soir, à la Croix-
Blanche , en présence d'un public rela-
tivement nombreux.

Me René Dornier , avocat k Lausanne ,
a fai t  une brillante causerie intitulée :
« Sous les plateaux de la balance »
(souvenirs de prétoire) , qui a vivement
Intéressé les auditeurs.

Tir d'amitié
(sip) La Société de tir «Le Griltl l » ,
de Payerne , et la société sœur de Lau-
sanne , ont eu leur traditlpnnel tir
d'amitié. Payerne l'a emporté avec la
moyenne de 84 ,294 points contre 81,461
pour Lausanne. Payerne a donc remporté
le magnifique challenge offert par un
de ses membres.

Le soir , dans son local , la société
a reçu ses amis lausannois pour la
distribution des prix et la lecture du
palmarès.

CORCELLES-PRÈS-PAYERNE
Découvertes au clocher

(spï Au cours de la réfect ion de la
flèche du clocher de l'église, on a
découvert dans  la boule que surmonte
le coq, d i f f é r en t s  documents de l'année
1870, entre  autres  une lettre d'un
m u n i c i pal Bossy. rappelant  l'é poque
de la guerre f r a n c o - a l l e m a n d e  et la
n o m i n a t i o n  du général Herzog.

Quan t  au coq, ses f l ancs  percés par
des coups de feu ne recelaient que
des documents  anéan t i s  par l 'humidité .

GRANGES-PHÈS-MARNAND
Soirées scolaires

(sp )  Elles ont eu lieu samedi et
d i m a n c h e, et les six classes se sont
produ i tes  au cours de trois représen-
ta t ions,  en présence chaque fois  d'un
nombreux public.

Cette m a n i f e s t a t i o n  blsanuelle ren-
contre toujours  beaucoup de sympathie
parmi  la popu la t i on  de Granges et
des vil lages , dont les e n f a n t s  fré quen-
tent les classes primaire, supérieure
et ménagère.

LE LOCLE
«La défende» a fêté ses 75 ans
(c) Samed i soir, dans les locaux du
cercle de l 'Union ré publ i que, la société
rie t i r  « La défense » a fêté ses sep-
tante-cinq ans , sous la présidence de
M. H. Hasler , qui f i t  un histori que
substantiel  des trois quarts de siècle
d'existence.

Des discours ont été prononcés no-
t a m m e n t  par M. Bernard Ledermann ,
président du comité can tona l  des t i -
reurs neuchâtelois,  el la société reçut
m a i n t e s  preuves tangib les  de l'ami t ié
des sociétés sœurs du canton.

Foire «le novembre
(cl Elle a coïncidé mard i  avec le re-
tour du froid , aussi  fut-elle peu fré-
quentée.  Sur le marché au bétail , 26
porcelets avaient  été amenés. Peu de
transact ions.

Des hâtes... vainqueurs
(c) Les joueurs  du Club d'échecs du
Cercle Boirollot de Valent ignez  ont été
reçus par le c lub loclois et l'ont battu
par 7,5 à 5,5. Sur les 7 rencontres dis-
putées jusqu 'ici , les Français  en ont
gagné 2, les Loclois 4 , une étant  restée
nul le .

Une page du passé de Cornaux
De notre correspondant de Cornaux :
Récemment paraissaient dans les colonnes de ce

journal deux articles f o r t  intéressants relat i fs  à la
création des armoiries des communes viticoles de
Vaumarcus au Landeron.

Concernant celles de Cornaux , l' auteur mention-
nait que le 13 décembre 1890 , les anciennes armoiries
datant de 17'i3 sculptées sur la clef de voûte de
la porte de l' ancien f o u r  banal du village avaient
été regrettablement ignorées par le Conseil général
d' alors , ajoutons que les dites armoiries sont aussi
gravées sur deux vases à vin portatifs en étain,
exposés dans la salle du XVllme siècle du Musée
d 'histoire à Xeuchàtel .

Ces deux vases , en outre , portent la date de 17$6
plus les initiales des deux gouverneurs de la Com-
munauté de Cornaux : Jean-Pierre Clottu et Abraham
Junod ainsi donc , à celte époque , elles étaient o f f i -
ciellement reconnues.

Cependant , en 192'i, notre société de tir les sortait
de l' oubli et par la main d' un artiste de la paroisse
les rep laçait de belle façon  sur le pavois , ainsi qu 'en
fa i t  fo i  la reproduction ci-contre. Depuis lors , il en
est fa i t  usage dans tous les actes de la vie de cette
société.

Dans un autre domaine historique , il a été parlé,
lors de la dernière séance de la Société d 'histoire à
Cressier. de la Châtelainie du Landeron puisque ce
village voisin faisai t  partie de cette juridiction.

Cela intéressera certainement les membres de cette
honorable société d'apprendre que les " bornes véné-

rables et de tailles respectables , (80 cm. hors terre)
qui portent gravées sur leurs faces  est et ouest les
majuscules L et F et f ixaient  au temps jadis les limites
entre les Châlelainies du Landeron et de Thielle
existent toujours , depuis la berg e nord de l'ancienne
Thielle jusqu 'au haut de la côte de Chaumont ; celle
qui se trouve en ce dernier endroit et qui était
dénommée par nos anciens bûcherons la borne des
trois Etats , porte une majuscule en p lus X celle de
la bourgeoisie de Xeuchàtel , extrême limite de son
territoire au sud-est.

P. M.

I nf ormations suisses

Trois cents pasteurs se sont rencon-
trés lundi  à Olten , répondant k la
convocat ion riu comi té  centrât  de la
Société pas to ra l e  suisse. Il s'agissai t  rie
discuter  une  fois  de p lus le problème
t roub lan t  de l' a rmement  atomi que de
la Suisse.

Le colonel d iv i s ionna i re  l ' hlmann  a
fa i t  un exposé remarquable  par son
espri t  chré t ien  et par ses précisions
techni ques, j u s t i f i a n t  les projets en-
visagés par nos autorit és de doter no-
tre armée des moyens de défense les
p lus modernes et les plus efficaces.
Quant au pasteur Geiger, docteur en
théologie, il  mit une  égale ferveur à
démontrer  que l' arme atomi que, qua-
l i t a t i v e m e n t  différente des armes con-
v e n t i o n n e l l e s , est contraire à l' esprit
chrétien : la r é p u t a t i o n , la n e u t r a l i t é
et l ' indé pendance  du pays de la Croix-
Rouge et des Conventions de Genève
seront mieux  défendues par  l' absence
que par la possession d'armes atomi-
ques en Suisse.

A la f in  d'une  discussion qui dura
tout l' après-midi , l' assemblée décida de
procéder à une consul ta t ion de tous
ses membres.  Le résultat en sera com-
muni qué à la Fédération des Eglises
protestantes de la Suisse. P. L.

CO \ F ÉltÈ R A T I O N

La Société pastorale suisse
et l'armement atomique

De notre correspondant de Lau-
sanne :

Les émissions radioscolaires roman-
des ont fêté , la semaine dernière , le
25me ann iversa i re  de leur créat ion.  Sa-
medi après-midi , au Théâtre m u n i c i -
pal , un nombreux public a écouté M.
Pierre Oguey, chef du dé par tement  de
l ' instruct ion publi que du canton de
Vaud , faire  l 'histori que de cette forme
d'enseignement  qui , si elle ne touchai t
au début que quel ques élèves , a t t e i n t
m a i n t e n a n t  plus de 70.000 écoliers.

Ernest Ansermet  et le duo Gilles et
Urfer ont prêté leur  concours à cette
cérémonie. Di r igean t  l 'Orchestre de la
Suisse romande , Ernest  Ansermet a
commenté  l' ouve r tu re  rie « Sémiramis  »,
de Bossini , s'interroropant entre  les
mouvemen t s, soul ignant  les thèmes
avant d' en donner f i na l emen t  une in-
terprétation complète.

En seconde part ie  du programme,
Gilles et Ur fe r  ont  donné quelques-
unes de leurs meil leures chansons. Le
public , composé en grande par t ie  de
professeurs, d ' ins t i tu teurs  et ins t i tu t r i -
ces, leur  a réservé l'accueil qu 'ils
méri taient, un accueil enthousiaste.

XAUD
Les émissions radioscolaires

romandes ont 25 ans

FRIBOURG. — Le Conseil d'Etat d«
Fribourg propose au Grand Conseil de
modif ier  les conditions de vente du sel
pour tenir compte des exigences de la
clientèle qui , aut refois, n'achetait que
du sel en paquets à tous les magas ins ,
d'hui , désire que cette denrée lui soit
servie dans des emballages divers.
D'autre part , les débits officiels ne
veulent pas se contenter de la marge
de vente de 7 %. Les autorités envisa-
gent la poss ib i l i té  d'étendre la vente
du sel en paquets  à tous  les magas ins ,
sur  la base d' une  concession dont le
prix serait p ropor t ionné  à la vente.

A t t endu  que les f rais  généraux ont
augmenté et qu 'il y a lieu de rétablir
le bénéfice de la régie du sel , il est
proposé de majorer  rie 5 cent imes  par
kilo les prix de vente du sel à cuire
et du sel de table et de 3 cent imes
par kilo le prix du sel de fromage-
rie. La marge de vente serait  portée
de 7 à 10 %. La recette supp lémenta i re
pour la régie du sel est évaluée à en-
viron 40.000 f rancs .  Les nouveaux pr ix ,
s'ils sont approuvés par le Grand
Conseil , seront provisoi rement  valables
pour l'année 1959 seulement.

FRIBOURG

Pour que le sel soit vendu
dans toutes les épiceries

LUCERNE. — La commission du Con-
seil national chargée d'étudier le projet
du Conseil fédéra l concernant  une  nou-
velle loi sur la taxe d'exempt ion  du
service m i l i t a i r e , a siégé le 10 novem-
bre 1958 à Lucerne, sous la présidence
du conseiller national Bachmann (Argo-
vie), en présence du conseiller fédéral
Streuli , chef du département fédéral
des f inance s et des douanes, a ins i  que
de hauts  fonc t ionna i r e s  de l'admin i s -
t r a t i o n .

La commission a mis  au point les
articles qu 'e l l e  a v a i t  renvoyés lors de
sa dernière session . Elle a décidé de
t e n i r  compte clans une plus forte me-
sure des services accomp lis. Quan t
aux c o n t r i b u t i o n s  de la femme aux
charges du ménage, il a été décidé que
le p roduit riu t r a v a i l  de la f emme, en
dehors rie son act ivi té  domes t i que, ne
sera a j o u t é  au revenu soumis  à la
t axe  de son mar i  que dans la mesure
où le revenu des deux époux pris en-
semble excède 12,000 francs.

A propos de la nouvelle loi
sur la taxe d'exemption

du service militaire

La commiss ion  a décidé, d'accord
avec le Consei l  fédéral , que les hom-
mes a s t r e in t s  aux  ob l iga t ions  m i l i t a i -
res qui  sont exemptés du service, selon
l' a r t i c l e  13 de l' o r g a n i s a t i o n  m i l i t a i r e ,
d o i v e n t , comme jusqu 'ici , payer ta taxe
m i l i t a i r e  en t e m p s  de pa ix .  A une fo r t e
m a j o r i t é , ma i s  sans oppos i t i on , elle
a ensuite décidé rie l ibérer de la t axe
les hommes qui a p p a r t i e n n e n t  à des
exp l o i t a t i o n s  mi l i t a r i sées en cas de
guerre, s' i l s  sont soumis  au droit pé-
nal  mi l i ta i re  pendan t  au moins  t r e n t e
jours .  Si l 'Assemblée fédérale devai t ,
en pér iode de service act i f , majorer  la
t a x e  m i l i t a i r e ,  les hommes  qui  appar -
t i e n n e n t  à ces exp l o i t a t i o n s  m i l i t a r i -
sées et qui ne font  pas eux-mêmes dc
service m i l i t a i r e , devront payer  la
t a x e  seulemen t dans  la mesure  où
el le  est majorée.

Au surplus, la commission a pris
encore une  série de déc i s ions  rédac-
tionnellies. Elle a accepté le projet  au
vote f ina l  par 13 voix sans opposi t ion ,
avec 5 a b s t e n t i o n s .  Le projet  sera dis-
cuté par le Conseii na t ional  pendant
la session de décembre.

Décisions de la commission
du Conseil national

BERNE. — En présentant  son projet
rie budget  pour 1959, le Conseil exé-
c u t i f  du can ton  rie Berne relevai t  la
nécessité de procéder à une revision
i m m é d i a t e  rie la loi f i sca le  dans le
sens d' une  ma jo ra t i on  du t a u x  de l ' im-
pôt c a n t o n a l , pour fa i re  face à l'ag-
g r a v a t i o n  rie la s i t u a t i o n  f i n a n c i è r e  r iu
can ton .  Cet te  nouvel le ,  tout  à f a i t  in -
a t t e n d u e , f u t  a c c u e i l l i e  avec é tonne-
ment  et méconten tement  par de lar-
ges m i l i e u x  de la popula t ion .  La dé-
cis ion deva i t  être prise par le Grand
Conseil bernois à sa présente session
et l'augmenta t ion  du t a u x  d ' imp ôt au-
rai t  dû , dans  l'idée riu gouvernement
bernois, entrer  en vigueur le 1er jan-
vier 1959.

Or, saisie des propositions gouver-
nementales, la commission d'économie
pub l ique  riu l ég i s l a t i f  bernois a rejeté
a l'u n a n i m i t é  ces proposi t ions.  Elle
demandera  au Conseil  d 'E ta t  de pré-
senter un rapport  d'ensemble  sur la
s i t u a t i o n  f i nanc i è r e  du c a n t o n .  On
peut a in s i  adme t t r e  qu 'il n 'y aura  pas
de hausse du t a u x  de l ' impôt can to -
nal  l'année prochaine.  La q u e s t i o n
sera reconsidérée plus  tard , au vu du
rapport gouvernemental .

On apprend encore que le projet
au ra i t  été re t i ré  par  le Conseil exécu-
t i f ,  le Grand Conseil ne s'en occupera
donc vra isemblablement  pas cette ses-
sion.

BERNE

Pas d' augmentation
immédiate des impôts

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 11 nov. 12 nov.

8 Va % Féd. 1945 déo. . 103.85 d 103.85
S V4 % Féd 1948 avril 103.—- 102.90
S % Féd 1949 . . .  100.10 d 100.20
2 % % Féd 1954 mars 96.70 96.65
8 % Féd. 1955 juin 99.90 99.75 d
8 % O.F F. 1938 . . 100.15 100.—

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 805.— d 810.— d
Union Bques Suisses 1690.— 1690.—
Société Banque Suisse 1350.— 1360.—
Crédit Suisse 1400.— 1406.—
Electro-Watt 1245.— 1268.—
interhandel 1970.— 2050.—
Motor-Columbus . . . 1178.— 1190.—
S.A.E G., série 1 . . . . 92.— 91.50
Indelec 733.— d 732.—
Italo-Sulsse 453.— 456.—
Réassurances Zurich . 2230.— 2240 —
Winterthour Accld. . 830.— 830.—
Zurich Assurance . . 4200.— d 4200.— d
Aar et Tessin 1180.— 1170.—
Saujer 1125.— 1130.—
Aluminium 3450.— 3485.—
Bally 1100.— 1100.—
Brown Boverl 2100.— 2100.—
Fischer . . 1360.— 1355.—
Lonza 990.— 1000.—
u..>u « n mnn tono imn . smn—iNObLlO ftllUJCUW»uo . . u-j i-j . "" 

Sulzer 2190.— 2200.—
Baltimore 184.50 189.50
Canadlan Pacific . . . 126.50 129.50
Pennsylvanie 69.50 70.2a
Aluminium Montréal 142.— 140.50
Italo-Argentlna . . . .  34.50 36.—
Philips 446.— 452.—
Royal Dutch Cy . . . 211.— 214.— d
Sodec 58.— 59.—
Stand . OU Nwe-Jersey 250.50 256.—
Union Carbide 511.— 515.—
American Tel . & TI. 859.— 866.—
Du Pont de Nemours 860 — 879.—
Eastman Kodak . . . 580.— 598 —
General Electric . . . 297 .— 299.50
General Foods . . . 300.— 312.—ex
General Motors . . 217.— 218.—
International Nickel . 386.— 389.50
Internation Paper CO 518.— 516. —
Kennecott 428.— 434 .—
Montgomery Ward . . 171.— 176.50
National Dlstlllers . . 115.50 116.—
Allumettes B . . . . 81.50 d 81.75
U States Steel . . . .  381.— 383.—
F.W. Woolworth Co . 200.— d 216.—

BALE
ACTIONS

Clba 5010.— 5021.—
Schsppe 780.— d 775.— d
Sandoz 4315.— 4340 —
Getgy nom 4340.— 4375.—
Hoffm.-La Roche (b.J .) 13575.— 13575.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudoise . . . .  810.— 815.—
Crédit F Vuudots . 773.— 772.—
Romande d 'électricité 500.— 500.— d
Ateliers cousu Vevey 560.— 560.—
La Suisse Vie (b J i
La Suisse Accident* 4900.— d 4950.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 18.3.— 182.—
Aramayo 32.50 33.—
Chartered . . . . .  43.— d 43.— d
Charmilles (Atel de) 925.— d 915.— d
Physique porteur 810.— d 815.—
Sécheron porteur . . 525.— 521.—
8.K.F 200.— 200.— d

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Tranche canadienne g can. 104.50
Télévision Electronic. 13.84

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS I I  nov. 12 nov.

Banque Nationale 664.— d 665.— d
Crédit Fonc Neuchât 655.— 640.— d
La Neuchâtelolse as.g 1430.— 1450.— o
Ap Gardy Neuchâtel 235.— 225.— d
Oâbl élec Cortaillod 15500 — dl5500.— d
Oâbl etTréf.Cossonay 4350— d 4300.— d
Chaux et clm Suis r . 2325.— d 2325.— d
Ed Dubied & Clé SA 1720.— d 1730.— d
Ciment Portland . . . 5100.— d 5150.— d
Etablissent Perrenoud 480.— d 480.— d
Suchard Hol SA «A» 410.— d 415.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 2110.— 2100.— d
Tramways Neuchâtel 525.— d 525.— d
Stè Navigation lacs
Ntel-Morat prlv 75.— d 75.— d

OBLIGATIONS
Eta t Neuchât  2W 1932 100.— 100.—
Etat Neuchât. 34 1945 101.75 d 102.—
Etat Neuchât 3>* 1949 101.— d 101.— d
Com Neuch 3Vi 1947 98.— d 98— d
Com. Neuch . 3% 1951 96.— d 96.75
Ch -de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 34, 1947 99.— 99.—
Fore, m Chat 3V< 195! 96.25 d 96.25 d
Elec. Neuch 3% 1951 92.— d 92.—
Tram. Neuch . 3 '< . 1946 97.— d 97.— d
Chocol . Klaus S'A 1938 98.50 d 99.— d
Paillard S.A. 3^1 1948 100.— d 100.— d
Suchard Hold 3V4 1953 95.50 d 95.50 d
Tabacs N Ser 3\. i960 98.— d 98.— d
Taux d'escompte Banque Nationale  2 4 °*

Billets de banque étrangers
du 12 novembre 1958

Achat Ventt
TTance —.90 ' . — .95 4
U S.A 4.27 4.31
Angleterre . . . .  1180 12.15
Belgique . . .  . 8.45 8.70
Hollande 111.50 114.50

! Italie . . . .  — .67 — .70
; Allemagne . . . .  101.— 103.50
! Autriche 16.30 16.70
| Espagne . . . .  7.15 7.65

Marché libre de l'or
I Pièces suisses 30.— 32.—

françaises . . 31.— 33.—
I anglaises . . . . 39.— 41.50
] américaines . . . .  7.75 8.25
I llnsots 4830.— 4880.—
i
: Cours communiqués sans engagement
. par la Banque Cantonale Neuchâteloise

plPP SI» : f;:4:!lxlll i:;ife|

(SUITE DE LA QUATRIÈME PAGE)

Les mesures de d é f e n s e  peuvent  être
de deux ordres ; de droit privé , donc
a p p li quées volontairement par les inté-
ressés , et de droit  publ ic , c'est-à-dire
imposées par l 'Etal .  Dans le premier
cas , on peut  signaler déjà des accords
qui ont l 'avantage d 'év i ter  des inter-
ventions trop marquées de l 'Etat  dans
l'économie. On peu t  aussi envisager
des con t ingen tements  volontaires par
les exportateurs  japonais , des produi ts
qu 'ils expor tent  en Suisse , à l 'instar
d' un accord analogue passé par eux
avec les Etats-Unis.  Mais  tout cela
est de l 'hypothèse  pure !

Sur le p lan  public , l 'Etat  est armé
grâce à l'arrêté f é d é r a l  sur les mesu-
res de d é f e n s e  économique envers
l 'étranger si les circonstances l'exigent ;
par ailleurs , la loi f é d é r a l e  sur le
tar i f  g énéral des douanes autorise le
Conseil f é d é r a l  à prendre des dispo-
sitions qui lui paraîtront  appropriées
aux circonstances. En l occurence , il
ne semble pas pouvoir  être question
d' avancer la date de In mise en service
du nouveau tari f  douanier ; une ex-
ception pour un secteur industriel  en
entraînerait  une autre. Des raisons de
principe s'y opposeraient. En revanche,
l 'industrie du textile estime qu 'il serait
possible de restreindre les importat ions
de textile japonais  en les p laçant sous
contrôle de la commission de surveil-
lance des prix ; cette dernière a pour
princi pe de r e f u s e r  le droit d ' importer
lorsque la marchandise étrangère est
o f f e r t e  à un prix  i n f é r i eur  d'au moins
20% an prix  prati qué en Suisse , pour
une marchandise semblable (cas des
p a y s  communistes en par t i cu l i e r) .

La solution du dumping  japona i s
est complexe. N 'oublions pas que ce
p a y s  nous achète beaucoup.  Mais , la
situation se prolongeant , il f a u d r a
recourir à de nouvelles mesures p e u t -
être except ionnel les .  A l 'heure actuel le ,
nos échanges avec le Japon  revêtent
un caractère qui ne permet  guère de
leur appl i quer les princi pes du libre-
échange.

Le textile suisse
et l'offensive étrangère

Le conseil d'administration d'Edouard
Dubied & Cle, S.A., Couvet et Neuchâtel,
réuni en séance le 8 novembre 1958, après
avoir rendu hommage à son regretté
vice-président. M. Eugène de Coulon. a
constitué son bureau comme suit : pré-
sident. M. Paul Anliker , Genève ; vice-
président . M. Eric Handschin . Liestal ;
secrétaire. M. John-Stuart King. Neu-
châtel.

Edouard Dubied S. A.
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Les prescriptions légales nous interdisent la vente du poisson frais dans I 3

?j |\|OU-> . i-/*'fjQ|| QG pf^ nos rnagasins. Mais nous prenons les commandes et livrons à domicile... *<

1 POISSON FBAIS DU tflC ET DE MEB !
E» Et voioi nos prix J *̂

p3 P'I . J I AA No« prix sont fe

£>j /Vous prenons c/ès aujourd'hui les commandes ——————————— " l I lGTS Q© pOTCrlGS • • les 100 g. "H 2J%J Justes et avan-  «H
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ctans Zes magasins suivants : tageux. Et, on "rt

I COOP -RAPIDE (Concert 6) MONRUZ f „ , . „ . ., , „ FUetS de bondelleS lés ion ,. -.65  ̂ "̂  '!" |
*- v-v^^i • \ / j  es livraisons a domicile ont lien  ̂ vrons a domi- J1

ï SERRIÈRES LA CASSARDE ehaque MARDI et chaque VENDREDI _ . .  ¦ , , «H  oile. *}

» T A  m.mRF PARCS 113 ",a,in - Passez -no,,s vos commandes r l letS U@ dOTSC!! . . .  les 100 g. ",*|9 *
i LA CUUUKt fAKL.S 11J jusqu 'au LUNDI, respectivement jus- " ™^ £

î MAILLEFER qu'an JEUDI, à midi. 
CiL+. Jô -,Krft U+|. ¦?!. Ss rileîs de carrelets i« IM g %/U s

¦ Les intéressés d'autres quartiers p assent leur «<

s TtTZi r̂ 
télé p h °ne * Coopé-Service Bondelles entières i* 100 g. -.40 I

¦ Nous aidons le» pêcheurs du lue de JVeuchâtel ^*v ^_^Ma
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Par temps incertain,
ne sortez p as sans un parapluie pliant

LE VERITABLE |I§S|
jâTBj BfaS,

BIEBEBMANN, Neuchâtel

¦ ver/ ¦
' • . ¦ v X ' , .' v

ame RAUSCH-Conservator j
$t \ CONSERVATOR élimine les pellicules et supprime

les démangeaisons si désagréables. î :
% : Succès après quelques applications déjà.

0 Résultat garanti. Nombreuses lettres de remerciements \
Flacons à 4.10 et 6.70 dans toutes les bonnes maisons

RAUSCH. J. Baumann. propr.. Fabrique de produits cosmétiques. Kreuzlfngert

CHEZ Wichihalder 1
FOURRURES EN GROS ET DÉTAIL

CHEMIN DE ROVÉRÉAZ 19 (près du pont de Chaidly)

LAUSANNE j
VOUS POUVEZ ACHETER

LES YEUX FERMÉS 1
QUALITÉ - TRAVAIL TRÈS SOIGNÉ - PRIX SURPRENANTS

ASTRAKAN B USSE — M A R M O T T E  — CASTOR — CHA T
PATTES D'ASTRAKAN — PATTES ET GORGES DE Vf S O N
MOUTON ET AGNEAU RASÉS — H O X A N  — LOUTRE , etc.

DOUBLAGES : Chat - Flancs de petit-gris - Ragondin , depuis Fr. 150.—

NOTRE ARTICLE DE CHOC 

MANTEAUX DOS DE RAT MUSQUÉ « VISON », 6 coloris, depuis 875r-
CRAVATES - COLLIERS - CAPES - ÊTOLES DE

VISON I
de Fr. 195.— à 3000 .—

WICKIHALDER 1
Une spécialité :

DOUBLAGE MOUTON
/¦ A Ll A IM T ^1 >l T f COGNAC ET COL MOUTON
l ll l M A I J I r l M I M r ^  DORÉ AMOVIBLES GRISv n i i ni / i s.inm «/ BRUN - BLEU SWISSAIR

PRIX EXTRAORDINAIRE Taille 40-42 137.— 44-50 143.— 52-54 149.—

Demandes sans engagement un choix pour deux jour g

Vous épargnez 60et!
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Fourneaux à charbon,
Beau choix !

de Fr. 98 à Fr. 695.—

Htfàîlb&SA.
NEUCHATEL

IAHGENTERIE^̂ M ^g9j
L QU Êf*9Sk WSB

Contre lumbagos, sclatique , rhumatismes, refroidissements

fn vente dans les pharmacies , drogueriet et chez les bandagisttt

Productions SPORFLEX S. A., GENÈVE - Tél. (022) 32 46 15

Un délice
les saucisses

de venu
de la boucherie

GUTMANN
Avenue du Premier-Mare

Complets
confection

un et deux rangs
depuis Fr. 120 

COOPÉRATIVE
DU VÊTEMENT

GRAND-RUE 6
1er étage

-= =

A vendre

lit d'enfant
en frêne naturel. Tél .
5 25 67.

riu """" "—~~ft
jj Pour vos ) ]
| petits cadeaux «

mouchoirs »
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brodés à la main i)
Un choix J!

Incomparable S

M. Huguenin 1
Sous les Arcades JJ



Modèles italiens, de conception
très mode rne !

¦

Jaquette Pullover
en superbe laine douce et en laine unie, façon droite
chaude, rayures nouvelles, avec aitaches coulissantes ,
coupe impeccable. Coloris encolure à ras du cou et
mocje manches longues. Beige -

_ ^_ ciel - corail _ 
^̂65.- 49.-

BIEN SERVI

MBWBSt  ̂GRANDS
Jkum *g*m m MAGAS,ws 
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4
d e u x  y e u x . . .  p o u r  t o u t e  u n e  v i e I
c o n f i e z  v o s  o r d o n n a n c e s  au
m a i t r e  o p t i c i e n . H ô p i t a l  17

Une question de conliance ast l'achat
de votre

LITERIE
MEUBLES REMBOURRÉS

RIDEAUX
Grand choix de T I S S U S

A. Maire
TAPISSIER - DÉCORATEUR
SERRIÈRES - Tél. 5 47 15

i On cherche à domicile i

DM nouveau au ttlaf ché - Itli gf os
Caisses enregistreuses ultra-rapides, avec ruban transporteur

? 

Af in de permettre un service de caisse plus rapide à notre
Marché, plus particulièrement les jours de grande aff luence ,
nous avons f ait installer des caisses enregistreuses ultra-rapides
avec ruban transporteur qui permettront à nos caissières de vous
servir en un minimum de temps.

Nouvel arrangement

? 

Encore une autre bonne nouvelle. Nous avons en ef f e t  disposé
nos d if f éren ts  stands de f açon à donner davantage de place
entre chacun d'eux, ce qui f acilitera aussi bien votre choix que
vos achats.

Tous ces avantages pour mieux vous servir

Au 1er étage
AUJOURD'HUI Ouverture du rayon de jouets

? 

Les jouets MIGROS procurent de grandes joies pour peu
d'argent.
Mamans, venez nombreuses, seules ou avec vos enf ants visiter
notre rayon, pour votre plus grande joie et celle de vos petits.

— MIGROS —

^BjSg^Ç̂ Bff^ 
contre: fl

V Rhumatisme - Goutte - Sciatique - Lum-Jj
gr bago - Maux de tête - Douleurs nerveuses||
¦BP Les co m primés Togal dissolvent Tac ideunque JHj
mS et provoquent rél iminat ion des éléments Jffl

WM pathogènes. Même dans les cas invétérés Bm
BW de très bons résultats sont obtenus. Médica-̂ H

¦ W$ ment expérimenté cliniquement et recomman- Jflfl
HT dé. Togal mérite aussi votre confiance; un ajl
¦r essa i vous convaincra ! Fr. 1.65 et 4.15. Pour ¦¦
¦ friction , prenez leLi ni ment Togal , remède très Jfl
¦ efficace. Dans les pharmacies et drogueries. ̂ H
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¦¦. :ém feV j; 'VXXi; machine a calculer automatique 4 opérations
XXxS H:'XX...;; bande de contrôle
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•̂ lR f̂l ĉlStt [̂ OT-P--S?âi : multiplication négative avec solde négatif

|Sl̂ l:il|i»|Hll; Fr. 2680.-
t 't. | Représentant régional exclusif

I PB J non n [| ' '
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*¦*¦¦'¦¦ - : ' ¦¦¦¦¦¦ ¦¦ - ** SPÉCIALISTE DES AGENCEMENTS DE BUREAU

NOS SAUCISSES
DE VEAU

qui ne sautent pas
sont toujours
très appréciées
BOUCHERIE

Mi Hofmann
20, rue Fleury

tfTÏTTiTl 5B»iSM ÉLECTRICITÉ
^¦1i1iVI|jK^ /̂p==s .̂

(ï^T^^T^^̂̂ 'A I I  I

DÉPARTEMENT | IBg-mmiu-B'-gj | L
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RADIO-TÉLÉVI S ION
Chaussée de la Boine 22

Ouvert l'après-midi - Tél. 5 64 77 - 7 93 72

Vente et service
Antenne simple ou collective

Facilités de paiement
Reprise, échange, réparations

Cuisinière
électrique

THERMA, 3 plaques,
four , modèle récent, éta.t
de neuf , & vendre pour
cause de départ, s'adres-
ser : Monruz 18, rez-de-
chaussée droite. Tél.
(031) 62 26 89.

' /  v Mieux vaut pré-
/ i \% i f venir que guérir.

%i 1 / Déf iez rhumatismes,
\jjtjj p # lumbagos, fragilités rèna-
\ / les en vous protégeant
JpK f il contre le froid avec la fa-
w m J meuse ceinture
i l  « REINS au CHAUD »

i du Docteur GIBATJD
V I 

 ̂
Génératrice d'une chaleur

S I t naturelle , élastique , d'une
I grande souplesse , en laine

irrétrécissable, ne compri-
me pas, ne gène pas.

Pour votre santé de demain portez aujourd'hui
LA FAMEUSE CEINTURE DE LAINE

REINS -CHAUD
duDr GIBAUD

Modèle spécial pour dames avec jarretelles
amovibles

En vente à la

DROGUERIE / lffîj]

XĤ T i XW' St Maur ice A-
] ù T NEUCHATEL

A VENDRE :
Omnibus «VW » , modèle 1953, revisé par agence.
« OPEL OLYMPIA », 4 places , modèle 1950.
« TOPOLINO » , décapotable , modèle 1952.
« STUDEBAKER » , 14 CV, modèle 1950.
« CITROËN » 11 légère , modèle 1952.
« CITROEN » 11 large , modèle 1950.
« FORD ». 18 CV, modèle 1950-1951.
Prix très avantageux , échange possible contre

autres voitures , motos ou scooters
U. Grandjean , Grand-Rue 3, Corcelles

Tél. (038) 815 14

« Peugeot 203 »
magnif ique occasion de première main , à
vendre pour cause de décès , année 1955, peu
roulé. Mme Mora , rue de Corcelles 4 B, Pe-
seux .

A vendre

« OPEL
OLYMPIA »

1951, en bon état , prix t
800 fr. Demander l'a-
dresse du No 4645 au
bureau de la Feuille
d'avis.

URGENT
A vendre, pour cause

Imprévue, « A U S T I N
A 40 », modèle 1954. Li-
mousine gris vert, 4-5
places, 1500 fr. Facilités
de paiement. Tél. 5 39 24
aux heures des repas.

Le garage Frelburg-
haus à Corcelles, tél.
8 11 82 offre quelques oc-
casions

« LLOYD »
1956 et 1957

très Intéressantes.

« Opel Rekord »
modèle 1957-1958, peu
roulé , à l'état de neuf ,
serait achetée. Paiement
comptant. Ecrire au bu-
reau de la Feuille d' avis ,
sous chiffres K. D. 4646.

A vendre

« Topolino »
1948, plaques et assu-
rance Jusqu 'à fin 1958,
bas prix. — Gérald
Grosjean, Lierres 14, à
Boudry, de 12 à 14 h.
ou dès 19 h.

A vendre

« D.K.W. »
modèle 1956, de luxe,
deux couleurs, intérieur
simili , radio, le tout en
excellent état. Plaques et
assurances payées Jus-
qu 'à la fin de l'année.
Assurance vol , dég&te de
la nature et Incendie,
payée pour une année.
Prix 5800 francs. S'adres-
ser par téléphone au
(038) 9 10 46.

Poux cause de départ,
à vendre

« Bentley » 1955
super-continental, état
de neuf, belle occasion.
Ecrire sous chiffre* T.
85.012 X., Publcltaa, Ge-
nève.

A vendre, au plus of-
frant,

scooter « Puch »
150 cms, modèle 1958,
roulé 8000 km. S'adres-
ser à Willy Matthey,
Fontaines. Tél. 7 02 90, le
soir, de 19 h. à 20 h.

A vendre deux voitures

« Citroën »
dont une avec moteur
neuf. Prix Intéressants.
Téléphoner au (039)
2 61 81 (aux heures des
repas).

« Ford Consul »
8 CV, 1954. Limousine
belge, 4 portes. Intérieur
simili rouge.

« Goliath
commerciale »

1957, 6 OV, porte arrière,
peu roulé.

« Rover »
11 CV, 1950. Limousine
verte. 4 portes. Inté-
rieur cuir.

Demander la liste
complète de nos voitures
avec prix et conditions
de paiement.

J.-L. SEGESSEMANN
Garage du Littoral
Pierre-à-Mazel 51

Tél. 5 99 91

A vendre voiture

« Austin A 40 »
modèle 1952, avec un Jeu
de pneus neige. Prix
intéressant. Tél. (038)
6 73 29.



Le jour de son mariage
FEUILLETON I

de la « Feuille d' avis de Xeuchàtel »

par 3
C.-ÎV. WILLIAMSOIV

Traduit de l'anglais
par Eve-Paul Marguerite

— Oh ! Hamar ! Il ne fallait pas
lui raconter cette histoire aujour-
d'hui , s'exclama Daura.

— Pourquoi non. my lady ? M.
Conway est un homme et non une
fillette. Il faudrait ,  j'imagine, un
peu plus que le récit du « piper-
fantôme » pour l'effrayer.

— Que vous a-t-il dit ? demanda
Daura à Georges.

Le vieux « piper » comprit que
Daura lui en voulait et pour le punir
feignait d'ignorer sa présence.

— Avec la permission de my lady,
fit-il , je vous quitte.

— Il m'a raconté , fit  Georges ,
sitôt que le vieil Hamar se fut éloi-
gné , qu 'il y a plusieurs siècles ré-
gnait sur le domaine île Dunulm un
vieillard cruel. Un jour que le « pi-
per » l'avait mécontenté on ne sait
en quoi , le cruel seigneur avait fait
chasser le pauvre homme avec sa
femme et ses enfants. La femme et
les enfants étaient morts de misère
et le piper était venu supplier le
vieux lord de le reprendre au châ-

teau. Mais le féroce vieillard ne
s'était pas laissé apitoyer et avait
fait lâcher les chiens aux trousses
de l ' infortuné qui avait alors mau-
dit le vieux lord et toute sa descen-
dance.

« On ne le revit plus , mais , par-
fois , on l'entendait sous terre jouer
de sa cornemuse. Il avait dû se ré-
fugier dans une grotte sous le châ-
teau. L'air qu 'il jouait  était  un
air particulier qui lui était propre ,
que les autres joueurs n 'avaient ja-
mais pu apprendre et qu 'une sirène ,
disait-on , lui avait enseigné. Peu
après , le vieux lord mourut , happé
en mer par un requin. Sa femme
devint folle et se tua. Telle est l'his-
toire que m'a contée Hamar. C'est
bien cela , n 'est-ce pas ?

— Oui , mais...
— Quoi d'autre ? demanda Geor-

ges.
— Oh ! rien ! Avez-vous fini  votre

promenade ?
— Non , je pensais descendre sur

la grève pour essayer d'apercevoir
l' entrée de ces fameuses grottes* sur
lesquelles le château est construit.

— Je vais descendre avec vous et
vous montrerai  l' emplacement , dit
Daura. Mais je veux être rentrée à
hui t  heures et demie pour le ré-
veil de Nira.

— Comment va-t-elle ? demanda
vivement Conway.

— Elle dormait quand je l'ai
quittée. Nous avons bavardé tard.
Et puis nous nous sommes réveil-
lées à quatre heures du matin...

— Vous aussi , vous avez entendu
le « piper-fantôme > ?

— J'ai... rêvé que je l'entendais.
Et Nira... a cru aussi l'entendre,
avoua Daura à contrecœur.

— Curieux que nous ayons tous
trois entendu le même air.

— C'était peut-être le vent , ou le
roucoulement des touterelles, fit la
jeune fille sans conviction.

— Oui , mais moi je suis loin du
pigeonnier et n 'aurais pu les enten-
dre.

» D'autre part , Hamar n 'était pas
levé , ni aucun joueur de pipeau à
cette heure-là.

» C'était peut-être le « piper-fan-
tôme » qui nous donnait un aver-
tissement. »

Daura rougit. Les jeunes gens se
regardèrent dans les yeux , troublés.

— Hamar vous a donc dit toute la
légende ?

— Oui... Mais ne soyez pas en-
nuyée. On n 'est plus superstitieux
à notre époque.

— Les gens de l'île le sont en-
core. Ils croient aux revenants et
aux malédictions qui pèsent sur les
familles.

— Vous n'y croyez pas, vous, je
pense ?

— Non , dit-elle avec décision , je
serais bien sotte de croire à de pa-
reilles sornettes. Cependant , je re-
grette qu 'Hamar vous ait parlé de
Ça.

— Et vous regrettez que nous
ayons simultanément songé au « pi-
per-fantôme » ?

— Evidemment, je ne voudrais
avoir, le jour du mariage d'Annira ,
que des impressions heureuses. J'ai-
me ma sœur plus que moi-même,
je voudrais lui éviter toute peine
et tout chagrin.

— Quelle petite sœur précieuse I
— Nullement... Ne donneriez-vous

pas votre vie pour sauver celle de
Nira ? demanda Daura , les yeux
fixés sur une lointaine automobile
qui venait de Portrée à une allure
vertigineuse.

La route était privée , mais fré-
quemment , en été et en automne ,
ries autos la sillonnaient , amenant
ries touristes qui venaient visiter
le vieux manoir rie Dunulm.

Sans qu 'elle sût pourquoi , Daura
ne put s'empêcher de comparer la
grosse voiture rapide au char de
Jaggernauth , impassible , terrible et
écrasant tout sur son passage, com-
me la Destinée.

— Si je donnerais ma vie pour
Nira ? répéta Georges. Grands
dieux , plutôt dix fois qu 'une fit-il
avec une passion qui toucha le
cœur de la jeune fille.

Daura tourna ses regards vers
Georges. Lui aussi contemplait la
grosse auto rouge qui s'avançait sur
eux comme un bolide et les dépassa
dans un tourbillon. Daura eut le
temps d'apercevoir le profil du con-
ducteur de la voiture qu'elle oublia
d'ailleurs aussitôt.

Quant à Georges, il tressaillit ,
puis trébucha comme s'il avait été
frappé de la foudre. Il essaya de

ressaisir son équilibre , en vain , et
tomba sur le talus au bord de la
route.

Daura poussa un cri et l'avertis-
sement matinal lui traversa l'esprit.

Que s'était-il passé ? Sûrement
l'auto n 'avait pas touché Georges.
Elle était passée à plus d'un mètre.
Pourquoi Georges était-il tombé et
gisait-il inerte au bord de la route ?
Une pierre aiguë lancée par une
des roues de l'auto était-elle venue
le frapper ?

Elle s'agenouilla auprès de lui
et se pencha , pleine d'inquiétude. Le
jeune homme ne portait au visage
aucune blessure, aucune marque
sanglante.

— Georges ! Georges appela-t-elle
doucement. Ouvrez les yeux , parlez-
moi , pour l'amour de Nira.

Il ne répondit pas ct aucun tres-
saillement n'agita les muscles rie
son visage. Il avait les yeux à demi
ouverts et révulsés , si bien qu 'on
ne dist inguait  entre les longs cîL̂
noirs qu 'une mince ligne blanche.

Daura sentit son impuissance.
Que faire ? Si Georges al lai t  mourir
pendant qu 'elle irait  chercher dc
l'aide ? D'autre part , il était encore
de très bonne heure et du temps
pouvait s'écouler avant qu 'aucun
passant se montrât. Que décider ?

L'auto , responsable de l'accident
— si accident il y avait — était de-
puis longtemps disparue au tour-
nant de la route qui conduisait à
Dunulm. Daura <e demanda même
si le ou les occupants de la grosse

limousine les avaient aperçus, elle
et Georges , au bord rie la route.

Ils n 'avaient point tourné la tète,
en tout cas, et n'avaient pu se ren-
dre compte de l'accident. Rien à
espérer d'eux. Ils ne reviendraient
pas.

Les pensées de Daura volèrent
vers sa sœur chérie. Le jour des
noces d'Annira ! Celle-ci était en-
core si heureuse , ce matin.

L'avertissement était donc vrai ?
Quand un malheur devait se pro-
duire à Dunulm , le « piper-fantô-
me » faisait entendre le chant de la
sirène.

Si seulement , après leur rencontre
avec Hamar , Georges et Daura
étaient rentrés directement ! Cet
horrible, incroyable accident ne se
serait pas produit.

On entendit  mainte nant ,  portés
par le vent, les sons du pipeau
d'Hamar.

Le chapeau de Georges était tom-
bé dans sa chute , découvrant sa
belle chevelure brune bouclée aux
reflets de bronze. Toute trace de
bonheur avait disparu de son visage.

Des larmes montèrent  aux yeux
de la jeune fille. Elle s'agenouilla
auprès du jeune homme ct fut  épou-
vantée de sa rigidité.

— Au secours ! cria-t-elle. Au
secours !

Mais personne ne vint.
— Il faut que j'aille chercher

quelqu 'un , murmura-t-elle , afin
qu'on le ramène à la maison.

(A suivre)

CINEMA

STUDIO Prolongation 2™ semaine
0 5 30 00

L'organisation J.Arthur Rank présente un film de Roy Baker
tiré du récit authentique de Peter Lord sur le plus grand

naufrage de tous les temps.

Interprété par Kenneth MORE et une pléiade d artistes

EN COMPLÉM ENT DE PROGRAMME

Le film offic iel
sur le p lus grand événement

de I actualité mondiale

LE COURONNEMENT
DU PAPE J EAN XXIII

EASTMANCOLOR **
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ATTENTION ! Horaire spécial des séances pour ce spectacle

Moins Matinées SAMEDI ET DIMANCHE à^Mh^n
de 16 ans à 15 heures 2 matinées a 20 h. 15

, . . , _
ft . ._ . _ _ précises
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FAVEURS SUSPENDUES PARLÉ FRA NÇAIS

¦̂  Location ouverfe fous les jours de 14 h, à 17 h. 30
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les conférences officielles du corps enseignant primaire
Ainsi <iue nous l'avons annoncé dans

notre numéro de samedi dernier, les
conférences officielles du corps ensei-
gnant primaire neuchâtelois se sont
déroulées les 6 et 7 novembre, au chef-
lieu et dans la métropole horlogère,
sous la présidence de M. Gaston Clottu ,
chef du département de l'instruction
publique.
La télévision scolaire française

La prem ière conférence a été pré-
sentée par M. Henri Dieuzède, profes-
seur à la Sorbonne, chef du service de
la télévision scolaire française, qui en-
tretint son auditoire de « la télévision
scolaire française ».

Qu'est-ce que la télévision ? se de-
mande tout d'abord le conférencier.
Serait-ce l'instrument qui vous apport e
à la maison ce qui ne vaut pas la
peine du déplacement ? Non certaine-
ment pas. La télévision est bien da-
vantage un complexe industriel qui en-
voie dans l'espace sons et images qui
passent ; elle introdui t  dans la société
une réalité vivante instantanée.

Les avantages de la télévision , pour-
suit M. Dieuzède , sont incontestables.
Quant aux dangers qu'elle présente,
sont-ils aussi réels que le prétendent
certains milieux qui vont jusqu 'à af-
firmer que le menton de ceux qui sui-
vent régulièrement les émissions prend
l'aspect d'une galoche ?

Certes, des modif icat ions sont en
cours dans les cellules familiales.  Les
danger s naissent d'un usage immodéré
de l'appareil récepteur d'images. Tant
il est vrai que l'espèce humaine  ne sup-
porte aucun excès. Il faut  apprendre à
cohabiter avec la télévision , dernier
produit de la technique.

La télévision à l'école
Et l'école ? Pour M. Dieuzède , la té-

lévision sera demain le plus grand vé-
hicule des informations.  Dès aujour-
d'hui, il est indispensable  d ' i n s t ru i r e
l'enfant à se servir de cet ins t rument .
U convient d'ores et déjà de développer
en lui un esprit critique sévère, exi-
geant ; La télévision , cet énorme système
de description ins tantanée , va-t-elle
rester en dehors du- système éducatif ?
Admettra-t-on que l'en fan t  ne puisse
pas participer à la découverte de la
connaissance ?

Quant au maître, son rôle évolue.
Les chaires tendent à disparaître des
établissements scolaires. C'est grâce à
la machine que le maitre accroît son
influence personnelle sur l'élève.

Quelle doit être la place de « cette
nouvelle technique homéopathique » in-
troduite à l'école ? Reconnaissons d'em-
blée, avec le conférencier , qu 'elle ne
va pas remplacer le maître , mais l'aider.

Ces quelques considérat ions générales
exposées, M. Dieuzède dit alors quels
sont les soucis des autorités scolaires
françaises, qui peuvent se résumer en
deux catégories : délimiter les fonctions
de cette technique et fournir à l'ensei-
gnement les moyens de l'utiliser. Les
15 émetteurs actuellement en service
sur l'ensemble du terr i toire  français
diffusent quatre émissions scolaires de

trente minutes chaque semaine . Ces
émissions pénètrent ainsi dans quelque
3000 établissements scolaires.

Il est certes très difficile d'organiser
des émissions scolaires à l'échelon na-
tional. U fau t tenir compte des réalités
techniques , économiques et culturelles.
Il convient par ailleurs de chercher par
quels procédés faciliter le développe-
ment de l'élève. La télévision doit être
pensée comme un moyen de dépannage
et aussi comme un élément créateur.

En conclusion , l'orateur constate qu 'il
est . encore trop tôt d'attribuer une
place déf ini t ive  à la tél évision dans
l'enseignement. Cependant on peut af-
firmer aujourd'hu i que si elle s'intègre
dans l'activité scolaire , elle prolonge
l'œuvre de l'école. Il ne faut  pas dire :
« le jeu en vaut la chandelle •, mais
c lé jeu en vaut l'électrode » , conclut
M. Dieuzède.

Précisons que cet exposé a été il-
lustré par un film mont ran t  quelques-
unes des réalisations de la télévision
scolaire française.

La crise musicale
d'aujourd'hui

Il appartenait à M. Zygmunt Estrei-
cher , professeur de musicologie à
l'Université de Neuchâtel , de présen-
ter la deuxième conférence ayant pour
titre « La crise musicale d'aujour-
d'hui » . Avant  d' entrer dans le vif de
son sujet , M. Estreicher commence par
répondre à ceux qui estiment que la
musique a toujours été en état  de
perpétuelle crise, et qu 'il y a toujours
eu désaccord entre les musiciens de
génie et la société dans laquelle  i ls
vivaient .  • Sauf dans les cas presque
pathologiques comme celui de Mous-
sorgsky, mort de del i r ium tremens , les
grands music iens  sont toujours parve-
nus â se faire apprécier, dans une
grande mesure, après une trè s courte
lu t t e , vers la Sflme année de leur vie.
Que les compositeurs contemporains ,
ceux d'avant-garde , bien en tendu , n 'in-
voquent  donc poin t  le témoignage de
l 'histoire pour expliquer leur manqu e
de succès .

M. Estreicher compare ensuite les
époques cri t iques , mouvementées , voi-
re révolut ionnaires  du style musical
dans le passé avec la situation ac-
tuelle.

Les t ransformat ions  du style musi-
cal coïncident toujours avec les trans-
formations que subit la pensée philo-
sophique , religieuse ou esthétique ou
encore l'ordre social et politique. D'au-
tre part, les transformations stylisti-
ques surviennent au moment où le
style régnant aboutit  à une impasse

Sous le signe de simplification esthé-
tiqu e s'accomplit toute rénovation du
style musical. Les bouleversements sty-
listiques voient l'apparition de nou-
veaux timbres ou de nouveaux instru-
ments. Enfin , les époques transitoi-
res de l'histoire de la musique sont
marquées par un considérable regain
d'activité et par l'apparition de nom-
breux musiciens rie génie.

L'origine de la crise
Si la crise de la musique moderne

est un fait  réel , il convient d'en re-
chercher l'or igine.  M. Estreicher re-
monte à la deuxième moitié du XlXme
siècle dominée par la personnalité
géante du grand romant ique  Wagner
dont la musique imposante et violente

M. Henri Dieuzède , professeur à la Sorbonne , parle aux membres du corps
enseignant neuchâtelois de la télévision scolaire française.

(Press Photo Actualité)

pousse à l'extrême l ' intention d'expri-
mer des sent iments .  Ici la nouvelle
musique se borne à agir sur les nerfs
plutôt que sur l'esprit ou le coeur de
l'audi teur . La musique se rapproche
du corps humain , de la partie maté-
rielle de son être. C'est l'époque où
le problème ries différences sociales est
soulevé , où l'artiste ne veut plus vi-
vre dans une tour d'ivoire mais con-
naître la glorieuse misère de la bo-
hème. La musique va donc abandon-
ner ses ambit ions romantiques.

Un autre fait important  caractérise
•ette époque , c'est d'une part le vieil-
issement du style ancien , et , d'autre
>art . un retour conscient vers le passé
nusical.

Autre  signe typiqu e pour le renou-
veau musical, le brusque déplace-
ment — d'Allemagne en France — du
centre de la vie musicale , dont le mou-
vement s'anime de plus en plus.

Ainsi l'Europe semble vivre au dé-
but du siècle une transformation tout
à fait normale du style musical sem-
blable dans ses symptômes, à toutes
celles du passé.

M. Estreicher, après avoir donné les
preuves de cette transformation en
rappelant les noms des principaux mu-
siciens de cette époque , en arrive à
l'année 1913 où éclatent à Paris le
scandale et la révélation du • Sacre du
printemps » de Stravinsky, dont la mu-
sique est fai te de rythmes violents ,
obstinés , envoûtants et de timbres
s'associant d'une façon imprévue. C'est
une musiqu e élémentaire qui se situe
en dehors de toute considération to-
nale ou formelle valable pour l'épo-
que.

Il évoque ensuite quelques-uns des
aspects du chromatisme de Schônberg
dont les recherches aboutissent à une
impasse , et à la destruction de l'an-
L-ien système tonal.

Cette transformation subit un brus-
que arrêt par suite de ¦ la première
guerre mondiale , ce qui amène un dur-
cissement prématuré des positions en-
core inconciliées. La confusion est ac-
crue encore par l'évolution de la vie
sociale , par le malaise idéologique , par
la crise économiqu e et les dictatures ,
par l'apparition d'un éventail extrê-

mement large de genres et de styles
coexistant dans la même société.

La réponse des musiciens
Les musiciens ont répondu k cette

situation de deux façons essentielle-
ment. Les uns aff irment que la mu-
sique doit refléter les inquiétudes d'une
humanité à la recherche d'un nouvel
équilibre. Ceux-là ne re t iennent  de tout
ce qui fait l'esprit de notre époque
que l'aspect négat i f .  Ils cherchent à le
fixer à l'aide du dédocaphonisme, sym-
bole musical du désarroi spirituel ou
encore a l'aide de nouveautés remet-
tant en cause les bases mêmes de la
musique.

Or, constate M. Estreicher , la so-

ciété refuse de les suivre parce qu'elle
a soif rie valeurs positives et non pas
du rabâchage d'idées désabusées.

D'autres music iens , en revanche,
croient que l' o r ig ina l i t é  unique de no-
tre époque réside dans la possibilité
qu 'elle offre  d'accomplir une synthè-
se entre des styles très divers rendus
pour la première fois simultanément
actuels .

Quoi qu 'il en soit , conclut M. Es-
treicher , vivement applaudi .  Le salut
rie l'art musical dépend de la gran-
deur des personnalités qui en seront
les représentants.

Précisons que cet exposé était ac-
compagné de l'audi t ion  de quelque»
fragments d'œuvres enregistrées.

A. s.

La zone de libre-échange et les dix
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Quelles sont les chances de
l'Europe à « Dix-Sept » après la
session décevante que vient de tenir
à Paris le « comité M audl ing » char-
gé des négociations sur la zone de
libre-échange. La « Suisse horlo-
gère » pense que le p ire a pu être
évité :

A vrat dire, personne ne s'attendait à
des résultats sensationnels. Les divergen-
ces subsistant entre les six Eta ts de la
Communauté européenne — ou certains
d'entre eux — et les autres pays de
l'O.E.C.E. ne devaient pas permettre , à
vues humaines, la réalisation d'un ac-
cord général qui eût rendu possibles
l'établissement et la signature d'une con-
vention complète de zone de libre-
échange d'ici au 1er Janvier 1959, mo-
ment où interviendra le démarrage du
Marché commun.

Mais le pire a pu être évité. Après
B'être dangereusement approchés du
point de rupture, les « Dix-Sept » sont
en effet convenus de poursuivre les
pourparlers à un rythme accéléré et se-
lon une procédure nouvelle. Tandis que
le Comité intergouvernemental se réu-
nira à nouveau les 13 et 14 novembre
à Paris, en vue de chercher un terrain
d'entente sur la conclusion même de
la zone, un sous-comlté ministériel, que
présidera M. Maudling en personne, sié-
gera en permanence, à partir du 20 no-
vembre, pour tenter de résoudre le dé-
licat problème dit de l'origine des pro-
duits. Il disposera . à cet effet des rap-
ports que lui transmettront , au fur et
à mesure de leurs travaux , les experts
techniques des « Six » , qui étudient la
situation dans les cinq secteurs névral-
giques de la mécanique, de la chimie,
des textiles, des bols et pâtes à papier ,
et des métaux non ferreux .

La procédure est nouvelle en ce sens

que le sous-comlté Maudling sera com-
posé de négociateurs ayant le pouvoir
d'engager leur gouvernement, alors qu«
Jusqu 'ici seuls les experts technique»
étaient pratiquement à l'œuvre entre le»
sessions du comité Intergouvernemental.
On espère ainsi parvenir plus rapidement
à un résultat.

Puisse cet espoir ne pas être déçu 1 H
est en effet Indispensable , pour l'avenir
de l'Europe, que la soudure puisse s»
faire prochainement entre les « Six » et
les autres pays européens. A défaut , l'un
des piliers du Code de libération de
l'O.E.C.E. s'effondrera — nous penson»
à la règle de la non-dlscrlmlnatlon com-
merciale ¦— risquant d'entraîner à sa
suite tout l'édifice construit en dix an»
d'efforts méritoires, grâce auxquels lei
échanges intra-européens ont pu être li-
bérés, sur une base non discriminatoire,
à concurrence de plus de 80 %. Un tel
recul aurait des conséquences extrême-
ment graves, car il provoquerait prati-
quement la scission du Vieux-Continent
en deux blocs économiques adverses.

Il est sans doute trop tard pour que
tous les problèmes en suspens puissent
être résolus au cours des deu x prochain»
mois, c'est-à-dire avant que les « Six »
ne prennent les premières mesures ten-
dant à la démobilisation de leurs tarif»
douaniers et de leurs contingents. Mal» '
cela n'est pas nécessaire. Il suffit que,
d'ici là , les « Dix-Sept » s'entendent sur
les principes et concluent un « accord-
cadre r, ou un « accord provisoire », de
manière à écarter le danger de la discri-
mination , tout en ménageant le temps
qu 'il faudra à la mise au point d'une
convention définitive de zone de libre-
échange ou d'association économique eu-
ropéenne.

Ainsi, et pour autant que la volonté
politique d'aboutir ne fasse totalement
défaut chez l'un ou l'autre des partenai-
res en présence, une formule satisfai-
sante peut encore être trouvée avant
l'échance du 1er Janvier 1959.

Ce que vous pouvez voir à Corcelles
au RESTAURANT de la CROIX-BLANCHE
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Une réalisation due aux artisans ci-après
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A g Vous présente dès aujourd'hui à 15 heures

Jjk $P{fÈ(iû§ 'e f' lm sensationnel de H

P C I N É M A  ANDRÉ CAYATTE I
^ qui nous révèle le visage inconnu de la .̂ ^®B̂

plus grande vedette française, visage IP- IÉL
sur lequel le secret le plus absolu a été | ' IL

MICHÈLE gardé .̂ Ë̂ " Ml
MORGAN 

 ̂ ' lËli |

M LB /ViTROTR FiYVAN DESNY ^B -M-' J-T -LLtVVALrv ¦ 1

GIRARD OURY JM il 1/l̂ UA lALI/C? 
|

Franco - London - Paris |B| W^Th mr

^^  ̂ *̂ ^^ Un drame d'une intensité extraordinaire...

On est pris dès la première image,

, _ , dès le premier aveu :
« LG mîrOir à UeUX faCeS » est une réussite magistrale pour .« J ai tue quelqu un... »
UiiySlfe et ses interprètes. Nous vous conseillons de ne pas manquer

ce film d'une classe exceptionnelle. .-̂ *^^^^^^^%^^^^^%^^^^^^ ,.»̂ ^»̂

Moins Matinées à 15 h. Samedi et dimanche Soirées Faveurs Location ouverte tous les jours I
de 16 ans I \ z on U vn J de 14 h à 18 h
"O" admis | 

JEUDI et MERCREDI I matinées à 14 h. 45 ¦ 
^\^g || 
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Samedi et dimanche dès* 13 h. 45

Samedi
15 novembre

Dès 20 heures

AU CERCLE
NATIONAL

(Place Purv )

T
O

de la Société
de dressage

de chiens
d'utilité

Neuchâtel

1er tour
GRATUIT

QUINES
sans pareils

Radio portatif ,
4 longueurs d'ondes

Servier-boy
Fer à repasser

à vapeur
Poufs à ouvrage

Corbeilles
à provisions

sur roues
Couvertures

en poil rie chameau
Couvertures

de la ine
Couvertures
de voyage

Jambons à l'os
Jambonneaux

Plaques de lard
Fumés
Salami

Vin , liqueurs
et toute une gamme
de superbes quines

Echangez vos V I E U X  M E U B L E S
contre des NEUFS

Nous sommes à même de vous re-
prendre EN CE MOMENT vos vieux
meubles contre des neufs  à des prix
inespérés.
Téléphonez dès aujourd 'hui  et nous
nous rendrons à votre domicile sans
aucun engagement de votre part ,
pour vous faire une  offre.

Jean Theurillat , Cressier-ameublement
Cressier, tél. (038) 7 72 73

Facilités de paiement

[ BOUILLI ] M——^—B^M o M E fi C 
¦¦"¦¦ ¦¦¦¦ ""ii"" ¦ ¦ i "U

*.... ..... ,«. .„n,e „#.«. , ... . ^̂  DU 14 AU 20 NOVEMBRE - Tél. 5 88 88 - UN SEUL PRIX : Fr. 1.50
ENFANTS ADMIS DÈS 7 ANS N E U C H A T E L

iik.1 nn r\r n A ii u r n. r A I I I I I T C  Séances : du lundi au vendredi, de 14 h. 30 à 18 h. 30 et 20 h. 30 à 22 h. 30. Le samedi et dimanche :
UN P R O G R A M M E  DE Q U A L I T E  ! permanent de 14 h. 30 à 22 h. 30

I L É P O P É E  DU "" """." """ V I S I T É  A I

S NAU TILUS MfiTHURIN HAWAII... I
LE MANGEUR D'EPINARDS »AU«MKB« UAUMIEUMCC

PASSANT SOUS LE POLE NORD LES CÉLÈBRES DANSEUSES HAVAIIENNES
nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnD

.. .. . , c . . .  . ,. , ¦ 
^ ..„ La pratique du Hula-Hoop... inutile...

Un ti de la Section cinématographique de la L'ACTUALITÉ FOX ET PATHÉ
mar ine» flmprirflino ._ .- Un film en vistavision...marine américaine EN MÊME TEMPS QUE PAR|s

GRAND MATCH AU LOTO I
organisé par la société des accordéonistes
« L'ÉCH O DU LAC », de Neuchâtel , au

C E R C L E  N A T I O N A L
le VENDREDI 14 NOVEMBRE 1958, dès 20 heures

• S U P E R B E S  Q U I N E S  •

NOS D IVANS-L ITS
I7R—oomplet-s. Prix unique : Fr. ¦ ,WI

Matelas à ressorts, garantis 10 ans

NOS LITS DOUBLES
Complets. Excellente qualité .

2 matelas à ressorts 2 protège-matelas QB K
Garantie 10 ans. Fr. "»'"'
Livraison franco domicile. Facilités de paiement

TAPIS BENOIT T̂ ïïi ii
Fermé le samedi

Meubles
anciens
avantageux

Console Louis XV
Table Louis XV

Bcrlre sous chiffres Z. S.
4659 au bureau de la

Feuille d'avis

Jeudi 13 novembre, à 20 h. 30 précises

CASINO DE LA ROTONDE

ECHEC ET MAT
MAILLOT JAUNE DE LA CHANSON

Location ouverte chez HUG & Cie, tél. 5 72 12

PRÊTS
Service de prêts S.A.
Luclnge 6. Lausanne
Tél. (021) 22 52 77

Ecriteaux
Baux à loyer

E N  V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

Fr. 12,000.-
sont cherchés par per-
sonnes solvables. Garan-
ties sérieuses. Intérêt
et remboursement selon
entente. Ecrire sous
chifres S. L. 4654 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre table à ral-
longes, 4 chaises, 1 111
avec matelas. Tél. 5 99 13
dès 18 heures.

LEÇONS
On donnerait leçoni
d'anglais et d'allemand
degrés primaire et se-
condaire. Tél. 5 45 86, au:
heures des repas.

w CAPITOLE BIENNE %mm
Lundi 17, mardi 18, mercredi 19, jeudi 20 novembre

à 20 h. 15

SUR SCÈNE : LA SOMPTUEUSE I

HPft F ïff I F parisienne

1 R EL V U El Jean Valmy I
en 2 actes — 40 artistes — 30 décors — 500 costumes I

i « Paris troublant » i
une revue jamais égalée, des scènes de fou rire

; [ Location : Mlle Liechti, tél. 2 44 18

: 
| ¦ Prix : 3.45, 4.60, 5.75 , 7.—, 8.25

MENUISERI E -ÉBÉNISTERIE

AMI BIANCHI
Agencement de magasin
Menuiserie en bâtiment

Fabrication et vente de meubles
en tous genres

S E R R I È R E S  - Neuchâtel
Tél. 5 15 52

Personne diplômée don
neralt leçons

d'anglais
et d'allemand

Tél. 8 23 60.

f Les HALLES Ignorent
I la volaille congelée

Henriôme - Coiffure
Le salon de la permanente

Tél. 5 19 02
SEYON 3, 1er étage (dans la maison Kurth )

PENSION DU SEYON ^C H E Z  R O L A N D

N
Ses belles assiettes garnies

de Fr. 2 à 4.—

Ŝg mmmmJ

„
j RÉPARATIONS DE CHEMISES

HEÎ2B3Ë35353
j Confection de beaux cols, même sans étoffe !
! de rechange. Courts délais de livraison ;

TIP-TOP CHEMISERIE
S rue du Concert , chalet vis-à-vis de la i

« Feuille d'avis », NEUCHATEL [.;

Quatrième journée
de protestantisme social romand

à la Chaux-de-Fonds

Connaît - on la misère
en Suisse ?

SAMEDI 15 NOVEM BRE à 20 h. 15,
au temple de l'Abeille ,
conférence de M. Pierre Zumbach ,
tuteur général , à Genève, sur
« La misère en Suisse romande. >

DIMANCHE 16 NOVEMBRE à 9 h. 45
au Grand temple, culte radiodiffusé
par M. Raynald Martin , pasteur
à Genève.
A 14 heures, à la salle de la Croix-
Bleue , rue du Progrès 48,
conférence de M. H. Huber ,
conseiller d'Etat de Berne, sur
« L'entraide par l'Etat. »
A 15 heures, forum présidé par
Me Arnold Bolle , sur
« L'entraide par la profession. »
Participants : MM. G. Arber. secrétaire
patronal , au Loole, A. Ghelfi . secrétaire
F.O.M.H. , à Berne, A. Perrenoud , secré-
taire F.C.T.A., à la Chaux-de-Fonds,
W. Ryser, secrétaire des paysans de
montagne, à Brugg.

Invitation cordiale à toutes personnes que
ces problèmes intéressent.

t= /^RESTAURANT TOI- S LES JEUDIS
ktin ^S 

ET SAMEDIS

\^p̂  TRIPES
A/ / T " iîl* Chaque jeudi :

-Èjf l \ILJ Ŝ ' ^a poularde pochée
'// 'V'' L—f ^ au riz sauce suprême

W. MONNIER-RUDRICH Tél. 5 14 10

HOTEL BELLEYUE, 0NNENS
route de Neuchâtel - Yverdon
Nous offrons tous les jours :

TRUITES AU BLEU
LA FRITURE DU LAC

Tél. (024) 313 26
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SOIRS _„ EN
IjOe FAVEURS CINÉMASCOPE

'S BM TFrHNir.OT ORSTRICTEMENT i^mMLULun
, dimanche IC a ne «..,,,.,.,.,„..„„ T . . T > T *<.IV  ailS SUSPENDUES PARLÉ
14 h. 45 FRANÇAIS

REVÊTEMENTS DES FONDS EN TOUS GENRES
-^̂ ^31̂ ^. LINOS -SUCOFLOORS -BULGOMME

llfe^^W PLfî QWES AT ¦ CAOUTCHOUC ¦ TAPIS |
i U/^ti ) l\ ^^P 

Vente et pose par les spécialistes
n ^ A /  KS

^KI ^es so^s m°dernes

*Sff î r* ^ffiiL-J » Demandez-nous offres , devis et conseils

mit^̂ Ti T0DTES INSTALLATI0NS
TISSUS ^^^^SM^B^> 

complètes 
de mobiliers

DÉCOR HT ION ^T^ JB^  Rideaux - Tap is - L
/Ye

r/e
immense choix ~jB Ë3H fc*.

Tout pour Kli |Y#J Ir^ jj

¦ 
MODER NISER VOTRE HOME ilÉ|W

Un but :
participation à l' essor du Canada

i

Un moyen :
Canafund Company Limited

132, St. James Street

MONTREAL

/ 4L^ >v La société canadienne d'investissement dont

/ BSit ĵtt rUg \ '
es 

'''
res son

* 'e P'us largement ré pandus

\ ^̂ S^Sjo=^̂ / représentée en 

Suisse 

par les maisons

>y
 ̂

y/  suivantes s

Genève : Lombard, Odier & Cle Lausanne : Banque Cantonale Vaudoise
Hentsch & Cie Chollet, Roguln & Cie

Bâle : Sarasin & Cie Neuchâtel : DuPasquier, Monlmollin & Cle
Zurich : Société privée de Banque et de Lugano : Banca di Roma per la

Gérance Svizzera

CANAFUND COMPANY LIMITED
offre :

— des certificats au porteur

— une gestion hautement qualifiée

— une large répartition des risques

— une négociation facile

Développement de la société :
Dividendes

Actions Actifs nets Prix d'émission brut*
en circulation $ c. $ C- <fj Ci

31/12 1950 38.935 806.870 20.80 — •
31/12 1954 533.860 15.948.717 31.2) 1.10 "
31/10 1958 618.150 22.434.085 37.93 1.25 "

* Début de l'exercice : 12 décembre 1950.
** au 31 mars.

Le prix de souscri ption est actuellement de ? c. 38.63 environ, soit approximativement
Fr. 171.—

Renseignements et souscri ption en Suisse auprès des maisons précitées

| Auto-Ecole DAUPHINE ~|»«d4ea f Groupe universitaire catholique
Mardi 18 novembre , à 20 h. 15,

à l'AULA DE L'UNIVERSITÉ

CONFÉRENCE de M. l'abbé
M A U R I C E  Z U N D E L

La liberté du chrétien
ou l'amour du monde

Entrée Fr. 2.— - Etudiants Fr. 1.—

NOUVEA UTÉ
p our photographes amateurs

La grande copie
pour Lelca 4 X 4 - 6 X 6 - 6 X 9

en 7 X 10 - 9 X 9 ou 9 X 12
pour le prix de 45 ct.

Travaux de haute qualité
Photographie J. SCHOEPFLIN

Terreaux 2, Neuchâtel f AUTO-LOCATION 
,

Téléphone (038) 5 75 81
V. Z. J
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Les îlots des « Halligen >

AU LARGE DE LA COTE OCCIDENTALE
DU SCHLESWIG-HOLSTEIN

La population compte sur les tempêtes
pour recevoir son bois de chauffage

Au large rie la cote occidentale du
SchleewiR-Iloletein , dont la marée
haute inonde régulièrement les bas-
fonds , se dressent toute une série
d'Ilots, lea « Halligen », dont la su-
perfic ie totale ne dépasse pas trente-
trois ki lomètres carrés et la popu-
lation six cent quarante  personnes.

Le sol est fertilisé par les eaux de
l'océan , chaque jour , à la marée.
Une herbe dure pousse dans les
prairies. Quant  aux habitants, ils
ont construit leurs maisons sur des
monticules artificiels , à que lque
quatre ou cinq métrés au-dessus du
niveau moyen. Ce sont des cultiva-
teurs et des pêcheurs, isolés entre
eux et isolés de la côt e, à laquel le
ils ne sont reliés nue par leurs ba-
teaux. Et encore , dans la mauvaise
eaison , quand  le gel fige les passa-
ges, plus de navigation possible. Et
plus de ravitai l lement.  Des monta-
gnes de glace , hautes de plusieurs
mètres, a. certains endroits , dres-
sent des murailles infranchissables.
Aussi les gens des « Halligen » pren-
nent-ils , dès l'automne, leurs pré-
cautions.

Quand les villégiateurs, amateurs
de sites sauvages, ont quit té  les
lieux, c'est qu 'il est temps de rem-
plir les entrepôts à provisions. Les
embarcations à moteur font le va-
et-vient , chargées de charbon , de
pétrole et, d' autre part, de pommes
de terre, de fa r ine , de sucre, etc.

Le progrès
Le progrès a pénétré sur les « Hal-

ligen ». Les ménagères ont découvert
les avantages du gaz en bouteilles.
Elles s'en servent pour leur cuisine
et aussi pour l 'éclairage. Car ces
îles, à l' excepti on d' une  seule, igno-
rent, l'électricité. Pour les longues
veillées d'hiver, on n 'allume plus
guère l'antique lampe à mèche. Des
accumulateurs et des batteri es de
faible puissance suffisent pour les
appareils de radio , qui apportent ,

heureusement, dans ces régions bat-
tues par les flots sévères, les échos
du monde.
Les colis de Noël arrivent à— Pâques

Depuis quelques années, le com-
mandement  de l'aviation britanni-
que , installé dans cette zone , met
un hélicoptère à la disposition des
« Halligen » pour les cas d' urgence :
transport de malades, etc. Cette sé-
curi té , inconnue des anciennes géné-
rations, est très appréciée des pay-
sans et des marins accrochés aux
îles. La question du courrier, toute-
fois , n 'est pas résolue. Même aux
plus mauvais jours, la poste conti-
nue <1e d esservir les coins les plus
proches de la côte. Quant à franchir
les murailles cle glace , il n'y faut
pas songer. On prend la chose du
bon côté et l'une des plaisanteries
tradit ionnelles des « Halligen » se
rapporte aux colis de Noël... que l'on
reçoit à Pâques ! Quand le mauvais
temps s'y met, on est bloqué trois
mois d urant.

Cependant, déjà avant la mise en
service de l'hélicoptère, des avions
venaient, de temps à autre et non
sans risques, jeter , par-dessus les
îles, des sacs de courrier.

Epaves appréciées
Il n'y a que très peu d' arbres sur

les « Halligen ». Et pourtant, le bois,
pour se chauf fe r , n 'y manque  pas.
Il arrive régulièrement... par la mer.
Sous la form e de bois flottants et
d'épaves échappées à de lointains
naufrages. Mais ce ravitai l lement
est désormais compromis, car les
naufrages se font rares et l' on cons-
truit moins de carènes en bois, et
moins encore de mâtures. Toutefois ,
en cet automne lftôS , la tempête a
fai t  rage dans la mer du Nord. Du
coup, les gens dee « Halligen » ont
rechargé, comme jamais, leurs bû-
chers...

Le malheur des uns...

Difficultés politiques en Italie
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E ;

Mais si le groupe des « notables » —
c'est ainsi que l'on nomme la droite
démo-chrétienne sicilienne de MM. La
Loggia , Scelba, Don Sturzo , auxquels
il faut ajouter l'ancien président sici-
lien Restivo, actuellement sénateur au
palais Madame — se trouvait seul, il
aurait bien peu de perspectives de trou-
ver suffisant contre l'appareil du parti,
le seul rempart de l'autonomie sici-
lienne. Mais il est loin d'être isolé. M.
Andreotti , ministre du cabinet Fanfani
et l'un des plus puissants personnages
du parti , mais chef d'une tendance
démo-chrétienne de centre, a fait la se-
maine dernière des réserves publiques
sur l'action du gouvernement dont il
fait partie. Il n'a pas insisté, mais n a
rien retiré non plus. Il apparaît donc
que M. Andreotti pourrait être l'un des
chefs de la dissidence, ou d'une troisiè-
me dissidence démo-chrétienne.

M. Fanfani avait déjà en 1955, au
congrès démo-chrétien de Naples, fait
modifier le règlement interne du parti
de telle sorte qu 'il était parvenu à pla-
cer ses partisans et sa clientèle dans
toute la direction, à l'exception d'un
seul siège qu 'avait pu conserver la ten-
dance Primavera , nom que s'est donné
celle de M. Andreotti. C'est sans doute
à cette manœuvre essentiellement qu 'il
faut attribuer la révolte de la droite
et du centre démo-chrétien , à Palerme
aussi bien qu 'à Rome. Mais à Rome,
M. Fanfani a donné à entendre dans
un article publié cette semaine par
// Popolo , qu 'il fallait donner un coup
de balai dans la capitale aussi bien
qu en Sicile.

Un habit d'Arlequin
Nous avons à maintes reprises depuis

douze ans souligné combien la démo-
cratie chrétienne est idéologiquement
un habit d'Arlequin. Le seul point qui
maintient l'unité est le catholicisme.
Avec un art d'une subtilité infinie et
admirable, feu Alcide de Gasperi
avait toujours su sauvegarder cette
unité du parti, et c'est l'un des traits
essentiels de sa technique et de son

héritage spirituel et politique. Mais ses
successeurs, malgré leurs grandes quali-
tés, n 'ont évidemment pas son doigté.
Avec eux, les divergences se sont tou-
jours plus accentuées.

On conçoit donc que le Mcssaggero ,
le journal romain qui a le plus grand
tirage, ait poussé un cri d'alarme. Nous
avouons pour notre part ne point par-
tager son anxiété. D'abord , la démo-
cratie chrétienne ne s'est pas encore
scindée, et elle peut toujours se tirer
du mauvais pas où elle se trouve.
D'autre part , même si le Parti popu-
laire devait naître, avec ou sans la
constitution d un troisième groupe, ce-
lui de Primavera dirigé par M. An-
dreotti , on aboutirait à une situation
plus claire. La collaboration entre les
divers partis d'inspiration catholique
resterait possible, et probablement pro-
fitable sur le plan électoral. On n 'en-
tre jamais volontiers dans une camisole
de force. La discipline que veut impo-
ser l'actuelle direction du parti n 'a pas
que d'heureux aspects".

Pierre-E. BRIQUET.

M. Sékou-Touré annonce
l'instauration

du travail forcé

GUINÉE

Il met les Guineens
— et lui-même ——

en « hante surveillance »
Alors qu'il vient d'être reconnu par

les gouvernements de Grande-Bretagne,
des Etats-Unis , d 'I talie et d'Allemagne,
le président  du conseil de la Guinée
indépendante , M. Sékou Touré , s'adres-
sant  à ses mi l i t an t s , à Conakry, a
brossé un vaste programme d'action
de son gouvernement.

« Surveillez , a-t-il dit à son audi-
toire , tous ceux que vous considé-
rerez comme des ennemis de la nation.
Surveilliez tout le monde , à commencer
par Sékou Touré lui-même. Surveillez
tous ceux qui peuvent faire honte
à la Guinée nouvelle. Si vous êtes
manœuvre , paysan , dites-vous que voua
êtes égal à Sékou Touré.

* A l'extérieur comme à l'intérieur,
certains attendent l'échec de notre
gouvernement, de notre expérience. Les
organisations secrètes perdent leur
temps . Pour nous , la route est tracée :
le chemin de l'honneur. Les autres,
nous les considérerons comme des pu-
naises.

» Il est évident que nous manquons
de moyens techni ques, mais il ne
sont pas indispensables pour commen-
cer. Le chemin de fer de Conakry à
Kankan  s'est fait sans moyen s techni-
ques, avec des p ioches et de la sueur. »

Le chef du gouvernement de Guinée
devait  annoncer ensuite l 'instauration
du travail  forcé :

« Nous n'avons pas honte de le dire.
Ge travail forcé ne se fera pas au
bénéfice de Sékou Touré, mais se
fera au bénéfice de tous ceux qui
travaill eront. On ne rencontrera p lus
de badauds dans les villes , plus de
jeunes filles avec les seins à l'air
et deux bananes dans leur plateau
se prostituer autour de l'hôtel de
France. »

E n f i n ,  M. Sékou-Touré :
« Vous verrez s'abattre des mesures

sévères sur les contre-révolutionnaires ,
même s'il faut le poteau. La France
a bien connu la guillotine. »

LONDRES , 12 (A.F.P.). — D'amu-
santes histoires du temps de la der-
nière guerre figuren t dans les mé-
moires du maréchal lord Montg o-
mery.

C'est ainsi que « Monty » raconte
comment il f u t  amené , après le dé-
barquement allié en Sicile, à pren-
dre la seule ordonnance d'ordre
vestimentaire de toute sa carrière.
On sait qu 'à l'instar du comman-
dant de la VHIme armée , les vété-
rans des campagnes d'Egypte , de
Libye et de Tunisie mettaient la p lus
grande fantaisie dans leur uniforme.
Or, un jour , sur une route sicilienne
inondée de soleil , Montgomery croisa
un camion militaire , dont le conduc-
teur le salua gravement d'un coup
de chapeau haut-de-forme. Hormis
son couvre-chef , le conducteur était
complètement nu I

Rentré à son état-major , Montgo-
mery rédigea sur-le-champ l'ordon-
nance suivante : t Le port du cha-
peau haut-de-forme est interdit
dans la VHIme armée ! >

La seule ordonnance
d'ordre vestimentaire de

la carrière de Montgomery

Comment sera élu
le président

de la République

Publication de plusieurs
lois organiques en France

PARIS , 12 (A.F.P.) — Le « Journal
officiel i> publiait samedi plusieurs
lois organiques relatives
9 à l'élection du président de la Ré-

publique ;
9 à la composition et à la durée des

pouvoirs de l'Assemblée na t iona le  ;
% a l'autorisation exception! ' "''e aux

parlementaires de déléguer l.ur droit
de vote ;

% au Conseil constitutionnel.
La première loi stipule notamment

que sera proclamé élu président de la
République, au premier tour de scrutin,
le candidat qui aura obtenu la ma-
jorité absolue des suffrages exprimés
par le collège chargé de l'élection , et
au deuxième tour de scrutin celui qui
obtiendra le plus grand nombre de
suffrages.

Le collège électoral sera composé des
membres du parlement , des conseillers
généraux , des membres des assemblées
territoriales ou provinciales des terri-
toires d'outre-mer, des représentants
élus des conseils municipaux et, dans
les territoires d'outre-mer, des représen-
tan ts  élus des communes de plein et
moyen exercices et des communes mix-
tes, ainsi que des élus des conseils des
autres collectivités municipales ou ru-
rales.

La seconde loi fixe le nombre des
députés f4(55 pour la France métropo-
l i ta ine , 07 pour les départements algé-
riens et le reste pour les autres  dépar-
tements d'outre-mer, soit 546 députés
élus pour 5 ans).

Une autre loi fixe la compos ition ot
les attributions du conseil constitu-
t ionnel .

Offert par un diamantaire new yorkais

propriété
du gouvernement

des Etats-Unis
Une légende

associe cette fameuse pierre
à la mort brutale

de plusieurs personnalités

WASHINGTON , 12 (A.F.P.) — Le
célèbre « diamant bleu de Hope », que
la légende associe à la mort brutale
de p lusieurs personnalités à qui il a
appartenu , est depuis lundi la pro-
pr ié té  du gouvernement des Eta ts-
Un is.

La fameuse p ierre de ii carats , qui
vient d'être o f f e r t e  par un diaman-
taire new-yorkais à l ' institut Smithso-
nian à Washing ton , est arrivée mardi
matin , par la poste , assurée pour un
million de dollars . Le diamant , con-
tenu dans un paquet enveloppé de
pap ier marron , a été remis o f f i c i e l l e -
ment au conservateur du musée par
un facteur en uniforme. L' a f f ranchis -
sement du colis avait coûté p lus de
150 dollars.

La p ierre avait été achetée en 19i8
par le diamantaire new-yorkais pour
p lus  d' un million et demi de dollars.
Elle était la pièce maîtresse d' un col-
lier ayant appartenu à une riche Amé-
ricaine , Mme Wveleyn Walsh McLe an.

Le diamant avait été rapporté des
Indes en 1688 par un marchand fran-
çais nommé Tavernier qui le vendit à
Louis XIV.  Mais Antoinette l' avait
porté et il disparut en 1792. A l' ori-
gine , il pesait plus de 68 carats , mais
il avait ensuite été taillé. La p ierre
qui est d' un bleu indigo extrêmement
rare , sera exposée dans une vitrine
sp éciale à l 'institut Smithson ian de
Washington .

Le diamant tient son nom du ban-
quier britanni que Henry T. Hope qui
l' avait acquis.

LE «DIAMANT
BLEU DE HOPE»
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Nouveau produit spécial
faisant époque

POUR LE DÉGROSSISSAGE du linge blanc et de couleur
normalement sale, suivi de lavage avec FLORIS

POUR LE DÉGROSSISSAGE ET LE LAVAG E des objets
très sales et graisseux: salopettes, vêtements de travail, linge
de cuisine, etc.

Lorsque tout échoue, |%/1 J-̂ k \J Ĵ  ̂réussit!

MEUBLES
a vendre à bas prix :
armoires, lits, tables,
chaises, entourages, pu-
pitres, tables et chaises
de chalets, en Irène ,
modernes. — Georges
Schneider, Roussette 22 ,
Bas-de-Sachet, Cortail-
lod, tél. 6 46 45.
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A vendre 1 paire de

SKIS
hickory 205 cm. ; 1 pai-
re de bâton, 1 anorak.
Tél . 6 45 86, heures des
repas.

M r̂ s 
y ĵ r%i 

Ĵ J r̂ i 
 ̂Î J

Pour cause de départ ,
â vendre beau

manteau
de fourrure

brun, bouclé, prix avan-
tageux. Tél. 5 48 51.

A vendre 1 paire de

SKIS
1 m. 60, avec souliers
No 37 ; 1 paire de

PATINS
de hockey, No 35. — Tél.
7 51 86.

Poussette-
pousse-pousse

en excellent état , à ven-
vendre, avec sac de cou-
chage. — Tél. 6 36 07,
Areuse, dès 18 heures. .

¦ .

______ !̂̂ Ŝ R^  ̂ 5s8
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3 CV. impôt
^^5 jjl̂ - 25 CV. DIN
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^^^^  ̂ Un pas de plus vers la perfection

Agence : GARAGE E. FREIBURGHAUS
Tél. 811 S2 Corcelles

ARTICLES ET DOCUMENTS D'ACTUALITÉ
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BLim-l î b̂ L̂ ^ÉĤ  . uQÉĵ  ^̂ ^'̂ ^̂ ^̂ ^̂ m Ê̂ÊÊÊff^̂  TBË̂ KIP^̂ B

¦k̂ f *» JB SB
V /A. H—"ifl aL-, p  ̂ y»

D ' A P R E S  L E  R O M A N  D E  f f î$3 J J/ 1̂ 4w

Séances à 1S h. et 20 h. précises  ̂ lliiraa tin film U QO A Caisse ouuerfe Je 73 /i. 30 à 2/ A.

I

Pas d'actualités ni compléments W UU'ee 0U T,,m * n' *U  ̂ BiMefs réserué* /usgu'à /9 A. 45

Prix des places : 
^  ̂ ^  ̂ ^  ̂

Parlé français
Fr. 4.—. 3.—, 2.50, 2.— B Ŵk ^% I 

^  ̂

Admis 
dès 

16 ans
Imposé par le producteu r flB Faveurs suspendues

Tél. 5 21 12 Al ULLU Tél. 5 21 12
Retenez vos places et prenez vos billets d'avance s.v.p. - Merci

ÇJ>"̂ en 7 minutes 
}j 0̂> S

^^^^—\ seulement v"V^*a

^̂  ̂Fr. 2*> { *

^̂ ¦̂ |B P h o f o . O P T I Q U E  ¦ C r „ 4

* i O U < i « < A f f n, )..  .

A vendre pour cause
de décès, plusieurs

MANTEAUX
d'hiver, noirs, pour da-
me, taille. 48-50. Tél.
5 46 30
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Les catelles
peintes
et les

sous-plats

TERREAUX 7

Pour cause de départ, à vendre

salle a manger
modern e, en noyer, buffet, table, 4 chaises
et banc d'angle. État de neuf. Demander
l'adresse du No 4649 au bureau de la Feuille
d'avis.

LA LAMPE DE QUARTZ

JdtadL Ŝ |g>g:
Vous apporte à bon marché le soleil chez Vous
Elle offre des avantages uniques pour son prix
Présentée dans un élégant boîtier , elle est légère et peu encom-
brante et peut être suspendue ou posée partout. Fermée, elle
est préservée du bris et de la poussière et peut être mise dans
un tiroir.

Réflecteurs réglables. Ordonnance en axe de 2 lampes infra-
rouges et d'un puissant brûleur ultraviolet. Cette innovation
remarquable (protégée par différents brevets) permet d'irradier
tout le corps plus régulièrement. Un an de garantie.

Lampe de 400 watts,
comb. ultraviolet-infrarouge , WWt 125. —

Même modèle,
comb. ultraviolet-infrarouge,
rayonnement infrarouge, com- _ . .-
mutable séparément , ¦ ¦ ¦ »WI»^
Lampe de 600 watts,
comb. ultraviolet-infrarouge ,
avec infrarouge commutable mma*séparément II. 220.—

RABAIS 5 %  POUR PAIEMENT COMPTANT

Venez voir /es 3 modèles sans engagement, en exclusivité à la



GrotewohI et les déclarations Khrouchtchev
( S U I T E  D E  LA  P R E M I È R E  P A G E )

M. GrotewohI avait dit textuellement:
« Le nouveau règlement pourrait  inter-
venir peut-être , à la condition que les
autres puissances prennent une décision
identique. » La version diffusée par l'A.
D.N. contenait les mêmes termes et
faisait même répéter à M. GrotewohI :
« Je dis bien peut-être ».

Or, la rectification met maintenant
dans la bouche de M. GrotewohI la
version suivante : « Le nouveau règle-
ment pourrait Intervenir , à la condition
évidemment  que les autres puissances
prennent une décision identique. »

Les observateurs politiques supposent
que c'est à la suite .d'une intervention
soviétique que ce passage a été modifié .
I »  mémorandum de la R.D.A.

adressé à soixannte Etats
BERLIN , 12 (O.P.A.). — Parallèle-

ment  à l'offensive de propagande du
Kremlin contre la République fédérale
a l lemande , le gouvernement de Berlin-
Est a m a i n t e n a n t  lancé à son touir une
campagne analogue.

En effet , les représentations diploma-
tiques occidentales et neutres à Moscou
ont reçu mardi et mercredi de l'am-
bassade de la République démocratique
al lemande une note imprimée de 18
pages , sur la question allemande. Cette
note attaque violemment la République
fédérale , mais ne mentionne qu 'à peine
le problème de Berlin.

Dans le l ivre blanc qu 'il a fait  tenir
à une soixantaine d'Etats , le gouverne-
ment de Berlin-Est demande à ceux-ci
de reconnaître la Républiq ue démocra-
tique al lemande.  Se l imiter aux rela-
tions avec Bonn , déclare ce livre blanc,

c est encourager c la prétent ion de l'Al-
lemagne occidentale à l'exculsivité », et
c'est servir , qu 'on le veuille ou non , les
buts des € impérial istes allemands » .
L'Angleterre oppose une f i n

de non-recevoir
La Grande-Bretagne a opposé une f in

de non-recevoir à la communication
diplomatique de la République démo-
cratique allemande, c Etant donné que
la Grande-Bretagne ne reconnaî t pas le
régime d'Allemagne orientale , l'envelop-
pe a été renvoyée à l'expéditeur. »

Gomulka :
K ."Vous donnons notre

plein appui à Khrouchtchev
VARSOVIE, 12 (A.F.P.). — « Toute

attaque contre notre frontière occiden-
tale sur l'Oder ou la Neisse consti-
tuerait une attaque contre la paix en
Europe », a notamment déclaré M. Go-
mulka , premier secrétaire du parti
communiste polonais , dans le discours
qu 'il a prononcé à son retour d'Union
soviétique.

« Aujourd'hui , a-t-il ajou té, la Polo-
gne n 'est plus seule. Elle est entourée
d'amis à ses frontières et l'Union so-
viétique est son alliée fidèle. »

Rappelant les déclarations de M,
Khrouchtchev au sujet du statut de
Berlin , M. Gomulka a dit : « Nous don-
nons notre plein appui à la position
adoptée par l 'Union soviétique quant
au statu t de Berlin. Cette position est
la conséquence de la violation flagrante
des accords de Potsdam par les impé-
rialistes de l'Ouest. »

Molotov
se trouve

en Mongolie

Selon l'agence Chine nouvelle

Il a pris la parole à l' occasion

ds l' anniversaire de la révolution d' octobre

PARIS, 12 (A.F.P.). — M. Vyat-
cheslav Molotov , au sujet duquel  les
rumeurs les plus contradictoires ont
circulé ces temps derniers , se t rouve
j  Oulanbator où il a participé , le
g novembre , en sa qual i té  d'ambas-
sadeur de l'U.R.S.S., à une cérémo-
nie en Mongolie extér ieure , à l'oc-
casion du 41me anniversaire de la
révolut ion d'octobre.

Selon l'agence Chine nouvelle qui a
diffusé un compte rendu de cette ma-
nifest at ion , M. Moloto v a pris la parole
pour exalte r « la coopération amicale
qui existe entre les pays socialistes » .

On relève à ce propos que si la pres-
se soviéti que a passé sous silence la
part icipation de M. Molotov à cette
cérémonie , l'ensemble des journaux chi-
nois, en revanche , ont donné des
comptes rendus détaillés.

RIPOSTE A BONN
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Les déclarations du premier ministre
soviétique sur le statut quadripartite
de Berlin laissent conclure, poursuit
la déclaration du gouvernement de
Bonn , que le gouvernement soviétique
envisage de se détacher unilatéralement
des accords Internationaux. Un tel
désistement unilatéral est contrai re  au
droit des gens et met sérieusement en
question la confiance dans la valeu r
des engagements contractuels pris par
les Soviets.

Le gouvernement fédéral se voit con-
traint de constater qu 'une telle ma-
nière d'agir aggrave les rapports sovlê-
to-allemands, et augmente encore la
tension Internationale. Les puissances
occidentale ont renouvelé leurs garan-
ties quant à la. défense de Berlin.
D'entente aveo le gouvernement fédéral ,
elles ont proclamé leur volonté de
s'en tenir au statut quadripartite de
Berlin et de faire face, le cas échéant,
à toute menace contre Berlin et ses
Intérêts d'où qu 'elle vienne.

Mise au point
d'un ministre allemand

BONN , 12 (A.F.P.). — II est exact
que je me suis rendu à Berlin-Ouest
en tant que ministre des finances , le
20 octobre 1956. J'ai refusé tout con-
contact avec les représentants de la
République démocratique allemande,
mais accepté de m'entre tenir avec l'am-
bassadeur d'U.R.S.S. à Berlin-Est , pré-
cise M. Fritz Schaeffer qui avait été
mis en cause par la « Frankfurter All-
gemeine Zei'tung » . Ce journal avait
rappelé une déclaration de M. Ulbricht
selon laquelle un ministre de la Ré-
publique fédérale allemande aurait eu
à cette date des conversati ons avec des
représen tant s de la Républ ique démo-
cratique en vue d'une fédération des
deux Allemagne.

« Le long entretien que j'ai eu avec
l'ambassadeur soviétique avait pour but
d'établir si l'U.R.S.S. serai* prête à ap-
prouver une procédure de réunific ation
consistant à rétabl ir la liberté d'act i-

vité politique , avant d'organiser des
élections libres dans l'ensemble de
l'Allemagne pour la formatio n d'une as-
semblée nationale allemande , ajoute M.
Schaeffer , actuellement ministre de la
justice. Or, € ces conversations n'ont
malheureusem en t pas abouti » .

Consultations à l'OTAN
PARIS , 12 (A.F.P.). — Des consul-

tations ont commencé, dès mercredi ,
par la voie diplomatique, entre Wash-
ington , Londres , Paris et Bonn au su-
jet des dernières déclarations de M.
Khrouchtchev relatives à la revision
du statut de Berl in . Ces consultations
se sont étendues à l'OTAN, au cours
de la réunion que le conseil permanent
de l'alliance atlantique a tenue mer-
credi matin au palais die Chaillot.

Washington ne veut pas
être pris de court

WASHINGTON, 13 (A.F.P.). — Le
gouvernement des Etats-Unis ne pense
pas que l'Union soviétique mettra a
exécution la menace de dénonciation
unilatéral de l'accord quadrlpartl sur
l'administration: de Berlin proférée par
M. Nikita Khrouchtchev, mais il prend
cependant toutes les mesures Indispen-
sables pour faire face à toute éven-
tualité.

Dans les milieux autorisés américains
on indique que les dispositions actuel-
lement à l'étude ou même en cours
d'exécution sont destinées à éviter au
gouvernement américain d'être pris de
court au cas où le gouvernement de
Moscou Instituerait un nouveau blocus
des zones occidentales de Berlin ou
chercherait à éliminer les trois puis-
sances de ces zones.

Si les circonstances l'exigeaient, lea
Etats-Unis pourraient rapidement or-
ganiser un pont aérien de six cents
quadrimoteurs militaires pour ravitail-
ler Berlin , apprend-on de source amé-
ricaine autorisée.

Dix véhicules attaques
par des bandits

TURQUIE

Butin : 600,000 livres
ANKARA , 12 (A.F.P.). — Quatre au-

tobu s, trois camions, deux taxis et une
jeep dans lesquels ava ient pris place au
total 90 personnes ont été attaqués
mardi par des bandits armés sur une
route au sud^ouest de la Turquie , dans
la région accidentée de Dedesham.

Les journaux qui rapportent cette
nouvelle précisent que l'un des voya-
geurs qui avait cherché à s'enfuir a
été mortellement blessé et un autre
grièvem ent atteint. Le montant du bu-
tin s'élèverait à 600,000 livres.

D'importantes forces de police ont
été envoyées sur les lieux.

Ouragan sur l'Ualie
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

Un ouvrier tué
Dans la campagne, un ouvrier agri-

cole a été tué par l'écroulement d'une
baraque, des fermes ont été endomma-
gées et la foudre a provoqué des in-
cendies en de nombreux endroits. Sur
la via Aurélia , environ deux cents voi-
tures et camions ont été immobilisés
par un écoulement de terrain. Les
pompiers de Rome et de Civita Vec-
chia ont dû venir les dépanner. La
circulation a été déviée.

Tempêtes de neige
Entre Bracciano et Fregen e des cen-

taines d'hectares ont été inondés. Du
nord au sud de l'Italie on signale de
violents orages et des tempêtes de
neige font rage dans les montagnes.
En Sicile, dans la région de Messine ,
on paysan a été tué par la foudre.

Bilan : cinq victimes
ROME , 12 (Reuter) .  — Cinq person-

nes ont perdu la vie mercredi en Italie
à la suite des violentes tempêtes. A
Agrlgente, en Sicile, une femme et deux
enfants ont été écrasés sous les dé-
combres de leur maison, minée par les
pluies. Six personnes ont été blessées
Près de Palmi , dans le sud de la pé-
ninsule , deux femmes ont été fou-
droyées.

A Venise, la place Saint-Marc était
Inondée mercredi.

Dans les Dolomites
D'Importantes quantités de neige sont

tombées sur les Dolomites. Au Stel-
vlo, on mesure 1 mètres 35 de neige.

L'Europe dans le brouillard
PARIS , 12 (Reuter). — Une épaisse

couche de brouillard recouvrait mer-
credi la plupart des pays d'Europe oc-
cidentale. Le trafic aérien a été par-
tiellemen t paralysé. En fin d'après-
midi , aucu n appareil n 'a pu se poser
sur l'aéroport d 'Amsterdam. Une ma-
chine de la K.L.M. qui venait de faire
le premier vol Tok yo-Amsterdam par
le pôle Nord a été dirigée vers Lon-
dres. Le service régulier New-York-
Paris d'Air France a été dérouté par
Lyon, alors que les avions se rendant
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à Bruxelles ont dû se poser à Luxem-
bourg et à Cologne.

Le brouillard a aussi entravé la na-
vigation sur l'embouchure du Rhin et
de la Schelde. Le vapeur suédois
« Maimland » est entré en collision
avec le navire allemand « Rabat », qui
a été légèrement endommagé.

D'Al ger, on signal e que la neige est
tombée dans les montagnes près de
Blida.

Huit usines Chrysler
paralysées par une grève

ÉTA TS-UNIS

DÉTROIT , 12 (A.F.P.). — Une grève
déclenchée à Détroit par 8000 employés
et ingénieurs menace de paralyser com-
plètement les usines Chrysler . En effet ,
sur un total de 70.000 ouvriers , 16.400
répartis dans huit usines Chrysler si-
tuées tout autour  de Détroit , n 'ont pas
travaillé mardi.

Le mouvement de grève a pris nais-
sance sur un confl i t  entre les syndicats
des € United Auto Workers » et la di-
rection Chrysler à propos de la rétri-
but ion des heures supplémentaires.

En raison de la grève le travail a
cessé dans les huit  usines d'automobiles
et de camions.

EN FRANCE , la conférence g énérale
de VUnesco a adopté te bud get de l'or-
ganisation pour l' exerc ice 1959-1960
d' un montant de 25,970,463 dollars. Les
délégués du bloc soviétique ont déclaré
que ce bud get n'était p as ju s t i f i é  et
qu 'il avait été augmenté de 2 millions
de dollars à cause de la « clique à
Tchan g Kaï-chek ».

Après une vaste opération déclen-
chée dans la région minière de Gar-
dane , entre Aix-en-Provence et Mar-
seille , a police a pu arrê ter six res-
ponsables du F.L.N. chargés de con-
trôler les mineurs.

AU VA TICA N , le pap e a reçu hier
matin le premier ministre du Canada,
M.  Diefenbaker , ainsi que sa femme.
L' entretien a duré p lus de dix minutes.

EN GRANDE-BRETAGNE , M. Mac-
Millan a fa i t  mercredi aux Communes
une déclaration sur la situation à Ch y-
pre. « La violence et les menaces de
violence ne nous e f f r a i e n t  pas. Nous
imposerons toutes les mesures néces-
saires pour maintenir la sécurité et
l' ordre et pour éviter de nouvelles e f -
fus ions  de sang. La Grande-Bretagne
continuera d' autre part à rechercher
une politique accep table pour toutes
les parties en cause. Elle esp ère que
le gouvernement grec pourra un jour
se résoudre à prendre p lace à la table
de discussions conformément  aux pro-
positions de l 'OTAN. »

AU LIBAN , plusieurs incidents ont
été enreg istrés à Beyrouth au cours de
la nuit de mardi à mercredi. On dé-
p lore un mort et six blessés . Une délé-
gation de notables du nord du pays
s 'est rendue chez le ministre de l'in-
térieur pour protester contre l'état

d'insécurité qui règne encore dans cette
région.

AUX NA TIONS UNIES , le gouverne-
ment jordanien n'a pas encore deman-
dé la convocation du Conseil de sécu-
rité pour s'occuper de l'incident de
l'avion du roi Hussein au-dessus du
territoire syrien.

Le premier ministre du Cameroun
a demandé à la commission de tutelle
de l'assemblée g énérale de lever la tu-
telle sur ce pays actuellement sous
administration française au moment
où serait proclamée son indépendance
le 1er janvier 1960.

A CUBA, les rebelles ont remis mar-
di à la Croix-Rouge 25 personnes qui
se trouvaient à bord de l'avion qui f u t
saisi la semaine dernière par les par-
tisans de Fidel Castro.

EN ARGENTINE,  la Chambre des dé-
putés a approuvé l'instauration de
l'état de siège pour une durée de trente
jours.

EN G UINÉE , l'Assemblée nationale
constituante, réunie en première ses-
sion ordinaire , vient d'adopter la cons-
titution guinèenne.

EN ISLANDE , la vedette * Thor* an-
nonce qu 'un bateau de guerre britanni-
que a emp êché que le chalutier britan-
nique « Hackness * (US tonnes) ne
soit arraisonné au moment où il p é-
chait à l'intérieur de l' ancienne zone
des trois milles. Un porte-parole de
l'amirauté britannique a confirm é jeu-
di l' incident survenu.

EN I T A L I E , M. Mario Franzil, démo-
crate-chrétien , a été élu hier soir maire
de Trieste par le Conseil communal is-
su des élections municipales du 12 oc-
tobre dernier. Le nouveau maire suc-
cède à M. Glannt Bartoli qui occupa
cette charge sans interruption depuis
19i9.
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Le procès Interhandel

HOLLA NDE

A la Haye, l'agent du gouvernement
suisse devant la Cour internati onale de
justice , M. Sauser-Hall , a terminé hier
sa plaidoirie sur l'inacceptabilité des
objections américaines dans l'affa ire
Interhandel. U a exprimé sa confiance
dan s l'arrêt de la Cour.

Honorable comportement
des footballeurs bâlois

Hier soir, à Bâle, devant 8000 spec-
tateurs, l'équipe locale de football ,
qui comprenait deux joueurs de Con-
cordia, a rencontré la sélection de Bar-
celone dans un match comptant pour la
coupe des villes de foire. Malgré la
pluie qui tomba sans discontinuer, ce
fut un match excellent dans lequel les
Bâlois se montrèrent souvent les égaux
de leurs prestigieux adversaires qui
comp taient entre autres dans leurs
rangs les fameux Evaristo, Ramallets et
Kubala. A la mi-temps, le résultat était
encore nul (0-0). A la Sme minute de
la reprise, Èvàristo ouvrit la marque,
mais Hosp égalisa à la 27me minute.
Mais cinq minutes avant la fin , Bar-
celone forçait la décision par l'Intermé-
diaire de Gensana. Ce match fut dirigé
par le Belge Grandain. Bâle alignait :

Stettler ; Bopp, Weber ; Kehrll , Furl ,
Thiiler ; Hosp, Obérer , Hiigi, Burger,
Stauble.

OSLO. — Selon le journal nor-
végien « Aftenposten » , il est pos-
sible que les Russes transmettent des
émissions télévisées en utilisant
leurs spoutniks comme relais. A Lar-
ufk , sur la côte méridionale de la
Norv ège, on a capté sur les écrans
de télévision certains signaux russes
qui fon t  penser à cette éventualité.
Le correspondant du journal à Lar-
«tfc , et un expert en télévision ont
décrit ces signaux comme très étran-
ges ; ils n'étaient accompagnés d'au-
cun son.

Chose curieuse, l'antenne de l'ap-
pareil récepteur doit être tournée
vers l'Ouest pour prendre ces émis-
lions , alors qu'on la tourne à l'Est
pour les autres émissions russes.

M. Pettersen , correspondant de
V* Aftenposten » a vu ces émissions
tous les jours depuis le dimanche
2 novembre. Il s'agit de deux f i lms ,
l'un historique , l'autre scientifique,
a propos de l'Arctique. Avant chacun
de ces f i lms , trois lettres russes ap-
paraissent sur l'écran, et entre les
deux (ils durent 30 minutes chacun)
on voit des graph i ques destinés aux
essais d'intensité . Ces f i lms  ne sont
pas accompagnés d'une bande sonore ,
et l'image en est souvent déformée.
Parfois on voit jusqu 'à 5 ou S ima-
ges , l'une derrière l'autre , et ceci
n'arrive jamais sur les autres pro-
grammes russes.

Les « Spoutniks »
employés comme relais

de télévision ?

PARIS , 12 (A.F.P.). — Deux Indi-
vidus armés de pistolets se sont em-
parés mercredi après-midi d'une som-
me de 2.200.O00 de francs français
dans une succursale de la Caisse
d'épargne du faubourg Saint-Martin.
Après avoir menacé les trois employés
qui étalent présents et les avoir en-
fermés dans les lavabos , les gangsters
ont vidé la caisse puis lis ont pris la
.ulte.

« Hold up » à Paris

! Informations suisses
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Le match de coupe suisse de hockey
sur glaoe, qui avait été primitivement
fixé à Bâle et qui mettra en présence
Bâlois et Chaux-de-Fonniers, se dispu-
tera mercredi 19 novembre à la Chaux-
de-Fond'S à la suite d'un accord inter-
venu entre les deux clubs. Chaux-de-
Fonds, qui partici pera d'autre part ce
prochain week-end au tournoi organisé
sur les bords du Rhin , jouait hier soir
à Genève contre Urania .  Les Chaux-de-
Fonniers ont gagné par 9 à 5 (2-2, 4-0,
3-3).

Six jours de Bruxelles
Voici le classement final des Six

jours de Bruxelles : 1. van Steenber-
gen-Severeyns , Belgi que ; à un tour :
2. Arnold-Debruyne , Aust ra l ie-Belgi -
que ; 3. Schulte-Brankart, Hollande-
Belgi que.

Les hockeyeurs bâlois
joueront

à la Chaux-de-Fonds

CONFÉDÉRATION

Comme c'est régulièrement le cas
à cette époque de l'année, l'offre de
main-d'œuvre a quelque peu augmenté
en octobre 1958, alors que la demande
fléchissait encore. Le nombre des chô-
meurs complets inscri ts pour un em-
ploi aux offices du travail s'élevait
à 2412 à la fin du mois, contre 1910
à la fin du mois précédent et 1086
à fin octobre 1957.

Cette augmentation de 502, qu'accuse
le nombre des chômeurs complets, pen-
dant le mois observé, concern e princi-
palement le personnel de l'industrie
hôtelière et les ouvriers du bâtiment.
La demande d'emploi a aussi quelque
peu augmenté dans l'administration et
le commerce, tandis que le nombre
des chômeurs complets est en léger
recul dans l'industrie horlogère.

Quant au nombre des places vacan-
tes annoncées aux offices, il a diminué
de 746 pendant le mois, pour s'établir
k 3965 à fin octobre, contre 4455 à fin
octobre 1957. La demande de main-
d'œuvre a notamment reculé en ce qui
concerne les travailleurs agricoles et le
personnel du service de maison , tandis
que dans l'industrie du bâtimen t, le
nombre des places vacantes s'est en-
core accru et était à la fin du mois
sensiblement plus élevé qu'un an au-
paravant.

2412 chômeurs complets
à fin octobre

ZURICH , 12. — Le jeune Suisse Em-
manuel Savoya, dont nous avons an-
noncé l'arrestation à la frontière austro-
hongroise par les autorités frontalières
hongroises aux fins de contrôle, a été
relâché. Il se trouve maintenant à
Zurich.

Un jeune Suisse relâché

MOSCOU , 12 (A.F.P.). — Vne
éruption volcanique sur la lune a
été observée dans la nuit du 3 no-
vembre par l'astronome soviétique
Nicolas Kozyrev , de l' observatoire
astrophysique de Crimée.

Vers 1 heure (G.M.T.), M. Kozyrev
a remarqué au-dessus du pic central
du cratère Alphonse une lueur rou-
geâtre, puis , entre 3 heures et
3 h. 30 , la luminosité du pic a pres-
que doublé d'intensité , en même
temps des raies caractéristi ques de
carbone sont apparues sur le spectre.
Par la suite, le pio a retrouvé son
aspect normal.

Eruption volcanique
sur la lune

Grève générale
de protestation

MAROC

RABAT, 12 (A.F.P.). — Le parti de
l'istiqflal a lancé un ordre de grève
générale pour j eudi de 10 heures à
11 heures GMT, pour c protester con-
tre le traitement de Ben Bella et de
ses compagnons dans les prisons de
France et en signe de solidarité avec
•l'Algérie combattante ».

D'autre part, des délégués d*s sec-
tions de Casablanca du parti de l'Is-
tiqlal, réunis mardi ont adopté
une motion protestant contre les at-
tentats qui ont été récemment commis
contre le journal et contre les mil i-
tants du parti, et demandant au gou-
vernement de prendre des mesures
sévères pour faire face à la situa-
tion actuelle.

Epilogue
du procès en diffamation
intenté par André Morice

FRANCE

PARIS , 13 (A.F.P.). — Le procès en
diffamation intenté par l'ancien mi-
nistre de la défense nationale André
Morice aux journaux de gauche ou
d'extrême-gauche l'« Express •, « Fran-
ce - Observateur » et l'« Humanité » a
trouvé son épilogue mercredi.

Ces journau x avaient à différentes re-
prises accusé l'ancien ministre  soit
d'avoir collaboré économiquement » avec
les Allemands pendant la guerre (M.
André Morice , directeur d'une entre-
prise de travaux publics , était alors
prisonnier de guerre en Allemagne)
soit plus récemment d'avoir tiré profit
de la construction des lignes de dé-
fenses électrifiées installées ie long de
la frontière algéro-tunisienne.

M. Jean-Jacques Servan-Schreiber, di-
recteur de l'« Express » a été condamné
à 800.000 francs français d'amende. Le
directeu r de c France-Observateur » à
400.000 francs et à 200.000 fr. d'amende ,
le directeur de l'« Humanité » et un ré-
dacteur du journal chacun à 100.000
francs d'amende.

M. Jean-Jacques Servan-Schreiber a
fait connaître son intention de propo-
ser à M. André Morice la constitution
d'un jury d'honneur, chacune des par-
ties en cause désignant deux arbitres.
Le directeur de l'« Express » estime que
l'accusation portée sur M. André Mo-
rice n'a été ni jugée sur le fond ni
examinée. La loi sur la prescription s'y
opposait.

Bombe française
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Ef f o r t  indispensable
« L'effort français pour produire la

bombe atomique , a-t-il souligné, est
très considérable , mais il est indispen-
sable, ainsi que le prouvent les réac-
tions mêmes qu 'il a suscitées de la
part des membres du club atomique. »

« La conférence atomi que de Genève
n'engage pas la France, qui n'est pas
représentée », a-t-il dit d'autre part.

lu démenti
M. Guillaumat a opposé un démenti

à des informations qui ava ient circulé
dernièrement concernant un allonge-
ment à 33 mois du service militaire
des Français , en raison des hostilités
en Algérie. Un contingent sera libéré
oe mois-ci après 27 mois de service.

L'INCENDIE
DE BERNE

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Des flammes de 50 mètres
Le commandement des pompiers de

la ville a été alerté à 5 h. 11. Les 32
hommes du piquet permanent de pom-
piers professionnels partirent aussitôt
avec des 1 res d'incendie. Le toit de
l'aile oues t .• la caserne était déjà en-
tièrement en flammes. Celles-ci jaillis-
saient à une hauteur de 30 à 50 mè-
tres. On a mit en action quatre lances
d'incendie et il fut possible d'empêcher
le feu de se propager au bâtiment cen-
tral. Les pompiers professionnels fu-
ren t renforcés par les gardes de nuit
et une centaine d'hommes des pompiers
volontaires . De nouvelles lances du 2me
piquet des pompiers professionnels en-
trèrent par la suite à leur tour en ac-
tion. A 6 h. 15, on pouvait estimer que
l'incendie, qui avait fait rage, était
éteint. On procéda ensuite aux opéra-
tions de dégagement. Les combles sont
entièrements détruits ainsi qu 'une par-
tie du 4me étage. Il n 'y a pas de
blessés.

200,000 fr. de dégâts
Mercredi après-midi , le commande-

ment des sapeurs-pompiers et l'établis-
sement d'assurance-incendie ont indi-
qué que les dégâts causés par l'incen-
die étalent évalués à quelque 200,000
francs.

La malveillance est exclue
Le commandement des pompiers et

la police de sécurité et criminelle de
la ville de Berne communiquent :

Selon les constatations faites jus-
qu 'ici par la police de sécurité et cri-
minelle, II convient d'exclure la mal-
veillance ou la négligence comme cause
du grand incendie de la caserne de
Berne.

Des défectuosités
Les experts de l'assurance contre

l'Incendie du canton de Berne ont cons-
taté, en étroite collaboration avec la
police, des défectuosités dans les ca-
naux des cheminées destinées à éva-
cuer la fumée et la vapeur, au dernier
étage des casernes, ce qui selon toute
vraisemblance, aura provoqué le ' si-
nistre.

Après qne les flammes se furent
échappées de la cheminée, le feu trouva
un alimen t facile dans les combles dont
la charpente était en bois et où il y
avait un dépôt de matelas.

TESSIN

L,UliA-> u, 12. — Deux moiocycusiea
sont entrés en collision vers Ponte dl
Ruggi , dans la campagne luganaise. M.
Ebo Campaga , de Dino , 42 ans, marié,
est décédé à l'hôpital des suites de ses
blessures, quelques heures après l'acci-
dent. Le second motocycliste, M. Ken-
zo Festi, de Nogaredo , blessé griève-
ment lui aussi , est mort dans la nuit
de mardi à mercredi. Son passager n'a
été que légèrement blessé.

Deux motocyclistes tués

Le tribunal de la Singine a jugé un
récidiviste déjà onze fois condamné, le
nommé Georges B., né en 1905 à Bôle
(Neuchâtel).

Le ministère public était représenté
par M. Albert Murith.

Il y a quelques mois, l'accusé avait
commis des escroqueries d'arrhes , à
Tavel, au préjudice d'un agriculteur ,
puis dans le canton de Neuchâtel , où
il se livra à des vols de victuailles . A
Lignières , il enleva un porte-monnaie
contenant une vingtaine de francs. Dans
une ' autre ferme, il enleva un montant
à peu près égal.

Les faits- ont été établis et avoués.
Comme c'est un récidiviste , le tri-

bunal l'a condamné à cinq mois de
prison sans sursis, peine transformée
en internement indéterminé.

¦*• La préfecture de Laus: nne et la Mu-
nicipalité de Pully ont fêté mercredi
l'entrée dans sa. 103me année de Mme
Emilie Chrlstln-Mlauton, la doyenne de
Pully.
•, Le projet de budget de l'Etat de
Bâle-Campagne pour l'année 1959 pré-
volt un déficit de 1,2 million de francs.
•, A Genève, dans la vieille ville, un
Individu a brisé la devanture d'une bi-
jouterie et a fait main basse sur une
trentaine de montres et des pendulettes,
le tout valant quelque 5000 francs.
+ Le Grand Conseil bernois a approuvé
définitivement le budget pour 1959 qui,
ainsi que nous l'avons déjà annoncé, pré-
volt un déficit de 10,5 millions de francs.

FRIBOURG

Vol et escroquerie

ZURICH, 12. — Mercredi , au cours
du procès des usuriers devant le tri-
bunal de district de Zurich, le défen-
seur de l'accusé principal Adolf Buer-
gisser, a repris sa plaidoirie qu'il
n 'avait pu terminer mardi. Après avoir
plaidé sur chaque cas d'usure que con-
tient l'acte d'accusation , il a, dans de
nombreux cas , proposé de revoir les
dossiers , d'entendre d'autres témoins ou
d'effectuer de nouvelles expertises.

L'expertise officielle Mack n 'a pas pu
faire l'objet d'une contre-expertise de
la part de la défense , c'est pourquoi la
défense estime qu 'il y a lieu de retirer
cette expertise Mack des dossiers et de
retirer en même temps la qualification
d'expert officiel à son auteur, du fait
que celui-ci a conféré avec le procureur
de district , après que la défense eut
demandé une surexpertise.

ZURICH
Au procès des usuriers

CONTEMPORAINS 1922
Demain vendredi

Bar de la Poste, à 20 h. 15

Assemblée constitutive

TmC Salle des Conférences
%LJ Ce soir, à 20 h. 15

Récital Pietro GALLI
pip.niste

Location AGENCE STRUBIN
Librairie Reymond, tél. 5 44 66

et à l'entrée

ARRIVAGE D'EXCELLENTS

FILETS DE PERCHE
à Fr. 4.— le % kg.

LEHNHERR frères
POISSONNERIE

Place des Halles - Tél. 5 30 92

®Ce 

soir, dès 20 h.
Cercle libéral

LOTO
du Cantonal F.-C.

I Pendulettes , montres, jam-
I bons, filets garnis, lapins,

volaille, etc.
Abonnements Fr. 15.—

PREMIER TOUR GRATUIT

Aujourd'hui, de 14 à 22 heures,
Restaurant Beau-Rivage

Dernier jour
exposition de poupées

Entrée libre
«AU DOMINO » - JOUETS

"|. Demain vendredi

&^ÊÊ&&~ 
Cercle

! Ĵ JPP̂  libéral

f l O T O
de la Société nautique

En raison du match

Davos - Young Sprinters
qui se disputera vendredi soir
14 courant, la patinoire de
Neuchâtel sera ouverte ce soir
au public. (Piste réservée au

Club des patineurs
de 19 à 20 heures.)



I 

Aujourd'hui

SOLEIL lever 07.29
coucher 16.58

LCNE lever 09.45
coucher 19.14

En ce mois de novembre 1958 ,
les Neuchâtelois s'associeront de
bon cœur au double anniversaire
que célèbrent l 'Orchestre de la
Suisse romande et son che f ,  M.
Ernest Ansermet.

Pour le public f idèle  des concerts
d' abonnement , l'O.S.R. et son chef
ne fon t  qu 'un. Voici quarante ans
qu 'on les voit réunis sur l' estrade
de la Salle des conférences.  Et on
leur doit certainement le meilleur
de la vie musicale de Neuchâtel.
Ils nous ont , au long des hivers ,
non seulement apporté le répertoire
classi que et romanti que indispensa-
ble à la culture musicale , mais
aussi révélé les œuvres symp honi-
ques marquantes de noire temps.
Et cela avec une f idé l i t é  et un
bonheur sans défaut .  Nous leur
devons une reconnaissance égale
aux joies profondes  qu 'ils nous ont
prodi guées.

Il g a ce mois quarante ans que
l'Orchestre de la Suisse romande
donnait son premier concert à
Genève , avec , au programme , une
œuvre chantée du compositeur
neuchâtelois Paul Benner. Et M.
Ernest Ansermet célèbre — qui le
croirait ? — son soixante-quinzième
anniversaire. Xeuchàtel  souhaite les
app laudir longtemps encore.

NEMO.

AU JOUR LE JOUR

Un double anniversaire

| BSCIOWS PJKTiÀcsJ
YVERDON

Demandes de crédits
(e) Dana sa prochaine séance, le Conseilcommunal sera appelé à voter un créditde 71.000 fr. et un autre crédit de 84 ooofrancs pour permettre à la Municipalité
d'acquérir divers immeubles à la ru,d'Orbe. Ces dépenses seront supportée»
par le compte des « Immeubles productifs ».

En collégien renversé
par un camion

(c) Hier à midi , un collégien, Alexan-dre Resin , âgé de 13 ans, domicili é àla rue des Vergers , qui traversait 1»rue des Remparts à la hau teu r  du col.lé ge secondaire , a été heurté et ren-versé par un camion qui roulait en di-rection de la p lace Bel-Air. L'enfant  t
été projeté v io lemment  à terre et re-
levé avec une très forte commotion ce.
rébrale et des contusions à la cuisse
gauche. Il a été transporté à l'hôpital
dans l'ambulance munic i pale.

CUDREFIN

Départ de la troupe
(c) A près un séjour cie quatre semai-
nes, la troupe a q u i t t é  notr e localité
samedi.  L'école de recrues des troupes
de transmission, qui étai t  cantonnée àSalavaux , se signalai t  par ses gros ca-
mions, ses dé placements et alertes au
mil ieu de la nui t .

C étai t  la t roisième fois cette anné»
que la troupe s ta t ionnai t  dans notre
localité.

Au tribunal de police de Boudry
(c) Le tribunal de pol ice du district de
Boudry a tenu son audience hebdoma-
daire mercredi matin, sous la présidence
de M. Roger Calame. assisté de M. Roger
Richard, fonctionnant en qualité de
greffier.

M. P. roulait de nuit de Pontarlier à
Bôle. Arrivé dans un virage vers Brot-
Dessous, 11 a coupé à gauche sans avoir
remarqué un motocycliste qui venait en
sens Inverse. Une collision s'ensuivit et
le motocycliste fut grièvement blessé.

P. reconnaît franchement sa faute et
expri me des regrets sincères. Pour ces
raisons, le tribunal réduit la peine au
minimum légal, soit trois jours d'empri-
sonnement avec un sursis de deux ans
Les frais de la cause qui se montent à
147 fr. 50 sont mis à la charge du pré-
venu.

Le pont infranchissable
E. G. est prévenu d'une part d'Ivresse

au volant, d'autre part d'avoir omis
d'annoncer à la police qu 'il possédait
une longue-vue automatique fonction-
nant au reçu d'une pièce de monnaie.

Pour ce qui est de la prévention
d ivresse au volant , E. G. déclara s'être
rendu dans un hôtel de la région dont
11 a la direction pour y diner et faire
une partie de quilles avec des amis,
comme il le fait généralement chaque
mercredi. En dînant , puis en Jouant , U
a consommé quelques verres de vin,
mais ce sont les deux whlskles qu'il a
pris au bar avant de partir qui lui ont
été néfastes. G. reconnaît qu'il a abusé
de l'alcool ; U déclare en outre qu 'ayant
trouvé au bar deux de ses employés en
train de prendre des consommations, ce
qu'il leur avait formellement Interdit,
U s'est mis en colère , ce qui a aggravé
son état. Tandis qu'il rentrait en auto-
mobile à Neuchâtel, 11 a eu la malchance
de trouver un obstacle Inattendu à l'en-
trée de Boudry. Une nouvelle cabine té-
léphonique devant être Installée vers le
château , une fouille avait été faite au
travers de la route pour la pose du câble
et un pon t provisoire avait été installé
pour les usagers de la route. Arrivé vers
ce pont, G. fut dans l'Impossibilité de
le traverser. Sa maladresse attira l'at-
tention du gendarme chargé de régler
la circulation. Ce dernier pria G. de se

laisser faire une prise de sang dontl'analyse prouva que le conducteuin'était pas de sang-froid à son volant.G. le reconnaît d'ailleurs et 11 regrettel'Incident.
Le tribunal condamne Emile Gesslerhôtelier , à deux Jours d'arrêts pourivresse au volant et â 20 fr. d'amendepour n 'avoir pas déclaré la longue-vue.

Il paiera en outre les frais de la causes'élevant à 130 fr . 85.
Ivresse au volant

Robert Maumary est condamné par dé-faut à deux Jours d'arrêts pour ivresseau volant , à 40 fr. d'amende pour Infrac.
Mon à la loi sur la circulation , et au
paiement des frais par fifl fr. 60.

Priorité violée
Ch. N. roulai t en voiture sur la route

cantonale. Arrivé â la bifurcation
d'Areuse, 11 n'a pas respecté la priorité
de droite. Il est condamné par défaut à30 fr. d'amende auxquels s'ajoutent 8 fr,
de frais

La grâce ondoyante du <hula-hoop>
a conquis la j eunesse neuchâteloise

« Placez-vous à l ' intérieur du cer-
ceau. A ppuyez- le  contre vos reins , lan-
cez-le vigoureusement avec la main
droite et balancez les hanches. Ne vous
tordez pas , o n d u l e z ! »

Ce texte est tiré du mode d'emploi

Magique et vivant par tenai re , le cerceau bondit  et tourne  comme de lui-même.
tPress Photo Actualité ;

d'un des cerceaux de couleur vive que
vous aurez sans doute vus ces jours ,
portés gravement par quelque jeune
potache ou génie demoiselle. Le nou-
veau jeu auquel nous sommes conviés
— fa i re  tourner autour de soi un cer-

ceau — c'est le déjà fameux  < hula-
hoop * dont on parlait A peine il y a
encore trois ou quatre semaines et dont
la vogue gagne aujourd'hui l'Europe
après avoir conquis l'Amérique .

A Neuchâtel , le * hula-hoop » a déjà
son haut lieu (si l' on peut dire , car
ses adep tes se réunissent dans un bar
à ca fé  aménagé dans une cave). Nous y
avons assisté pour vous , l' autre soir,
au premier marathon neuchâtelois du
cerceau.

Disons-le tout net : nous n 'aurons
pas la fausse  honte de bouder notre
amusement . Le spectacle d' une séance
de « hula-hoop » n'est ni sot ni pervers .
Excellente gymnast i que d' assoup lis-
sement , le « hula-hoop » ne manque
pas de beauté quand un danseur
soup le , économe de ses mouvements ,
donne l'impression que , vivant et ma-
gique partenaire , le cerceau bondit et
tourne comme de lui-même. Qui p lus
est , un savant ouvrage ne nous ensei-
gne-t-il pas que la sp hère ou le cercle
qui tournent autour d' un centre sont
un symbole puissan t du dynamisme
psychi que , que le rêve de ce cercle ,
se rapportant à la f igure  du serpent
qui se mord la queue , touche allégo-
riquement à ce qui est en dehors du
temps et exprime la réalisation d' une
unité avec soi-même ?

Ainsi , le « hula-hoop » est-il peut-
être un exercice spirituel ? En tout
cas , il a ses s ty les divers . L' ondoyante
Jacquel ine ou l' acrobatique Ruth en
ont sans doute convaincu les quel que
deux cents spectateurs massés autour
de la p iste et dont un jazz  savam-
ment dosé c h a u f f a i t  à point l' enthou-
siasme. Exercice de s ty le et aussi
épreuve d' endurance coihme en témoi-
gne le record de durée de Franklin
et Florian qui f i ren t  tourner le cer-
ceau durant p lus de soixante minutes.
I m p lacable , l'heure de fermeture  sus-
pendit  un tournoi resté jusqu 'au bout
indécis.

Une fo i s  remonté à l' air libre , nous
nous sommes demandé si , comme en
Améri que , le « hula-hoop » s 'évadera
de son caveau et envahira les trottoirs .
Verrons-nous les candidats aux pro-
chaines élections lég islatives p imenter ,
tout comme Rockefe l ler , leurs discours
de savantes contorsions au cerceau ?
En tout cas , pendant au moins une
saison , ce vieux jouet ranimé trônera-
t-il dans les délassements dominicaux
entre les f léchet tes  et les boules de
pétanque ?

F. PERRET.

La chasse aux chevreuils  a pris fin
samedi. Pour l' ensemble du canton ,
1075 chevreuils  furent  abattus , contre
999 l'an dernier.  Voici le détail par
districts : Val-de-Ruz 3H5, Neuchâtel
272 . Boudry 173, Val-de-Travers 101,
le Lool e 93 et la Chaux-de-Fonds 71.

La chasse est finie
• 1075 chevreuils abattus

AREUSE
Violente collision

entre deux voitures
Deux blessés

Une violente collision, qui a fait
deux blessés , a eu lieu hier à 12 h. 15
à la sortie du tournant d'Areuse (en
direction de Colombier.)

LTne auto conduite par une demoiselle ,
et qui  devait bifurquer pour prendre
la direction du Crêt d'Areuse , était
arrêtée en attendant que le passage
soit libre. C'est alors que survint à
vive allure , venant de Boudry . une auto
bernoise conduite par M. Beck, d'Utzen-
dorf. Ce dernier , voyant qu 'il ne pou-
vait pas passer , freina fortement et se
déplaça du côté gauche . Il alla alors
tamponner violemment une troisième
voiture qui arrivait en sens inverse ,
de Colombier , et qui  était occupée par
M. Daniel Perret , âgé de 37 ans , do-
micilié à Saint-Aubin , et par son fils
Jean-Daniel , âgé de 14 ans. A la sui te
du choc , l'auto bernoise fut  encore dé-
portée vers la droite , de telle manière
qu 'elle tamponna avec son arrière , l'ar-
rière gauche de la voitur e arrêtée dont
les dégâts sont heureusement peu Im-
portants.

M. Daniel Perret souffre d'une frac-
ture ouverte de la jambe gauche et son
fils d' une fracture de la cuisse. Tous
deux ont en outre des plaies au visage
et une forte commotion. Ils ont été
transportés à l'hôpital de la Béroche
par l'ambulance de la police de Neu-
châtel.

Quant à leur voiture , elle est com-
plètement démolie. Les dégâts de l'auto
bernoise sont également importants.

[ V/H-DE TRRVERS g4

COUVET

Une locomotive déraille
à l'entrée de la station

( s p )  Un déraillement étant survenu
hier à ta station de Couvet , la direc-
tion du R.V.T . nous communique ce
qui suit:

Hier , dès le ma t in , avait  lieu le con-
trôle — qui se fa i t  régul ièrement  à
quel ques années d ' i n t e rva l l e  — des
ponts méta l l i ques de la Presta à Tra-
vers , sur le Bied à Môtiers, sur le
Fleurier et le Buttes à Fleurier.

Ordonnés par l 'Office fédéra l des
transports à Berne qui y part ici pe, ces
essais, qui donnèrent  du reste des ré-
sultats sa t is fa isants , avaient  lieu avec
une  locomotive C.F.F. AE 4/4 10951, de
120 tonnes.

Vers 17 h. 30, cette lourde locomo-
tive regagnait Neuchâtel , venant  de
Fleurier. A Couvet , alors qu 'elle pas-
sait sur une aigui l le , à l'entrée de la
station , la voie s'écarta sous le poids
du véhicule dont  toutes les roues des
sept essieux déra i l lèrent .  Les dégâts
sont relat ivement  peu impor tants .  Per-
sonne n'a été blessé. Au moment de
l'accident , la locomotive roulai t  à la
vitesse de 10 à 15 km. h l'heure. La
direction de la compagnie a fait ap-
pel à un vagon de secours de Neuchâ-
tel et prévoyait  hier soir que les tra-
vaux de remise sur voie du lourd véhi-
cule dureraient  tout e la nuit.  La cir-
culation ferroviaire ayant  été coup ée
entre Couvet et le haut-vallon , un ser-
vice de transbordements  a été organisé
avec des cars.

D'aut re  part ,  nous apprenons que le
directeur du R.V.T., M. Robert Daum ,
se rendait compte depuis un certa in
temps déjà , du f léchissement de la voie
due à l' usure, sur tout le réseau. Il
avai t  établi  un projet complet de ré-
fection qui ne put être exécuté , f au te
d'argent , car la dépense que sa réali-
sation aurait  en t ra înée  é ta i t  de quel-
que 120.000 francs.  Pourtant , il f audra
bien y venir un jour , même si la marge
est encore grande entre le poids maxi-
mum de 50 tonnes des automotr ices
R.V.T. et celui de la machine C.F.F.
qui a déraillé.

SAINT-SULPICE
Infraction à la loi

sur la prohibition de l'absinthe
(sp) Un habitant de la Fouie sur
Saint-Sulp ice a été surpris alors qu 'il
contrevenait à la loi sur la prohibition
de l'absinthe. Rapport a été dressé
contre ce dél inquant .

UNE NOUVELLE LOI SUR LA PECHE
AVANT LA SESSION DU GRAND CONSEIL

Légère augmentation du prix du permis
Le Grand Conseil discutera dans sa

prochaine session d'un projet de loi
sur la pêche, qui doit remplacer la
loi de 1945. Cette dernière contenait
certaines dispositions de détail qui
perdent peu à peu de leur actualité
et , d'autre part , cette loi présentait
certaines lacunes. Cela nécessitait une
revision. De là , ce projet qui a été
approuvé par la Société neuchâteloise
des pêcheurs en rivière et la commis-
sion consultative de la pêche.

Destiné à fixer des principes fonda-
mentaux de caractère durable , le nou-
veau texte ne contient plus de direc-
tives d'ordre technique. Celles-ci seront
réunies dans un règlement d'applica-
tion édicté par le gouvernement can-
tonal. Ce règlement sera le texte auquel
les pécheurs se référeront de préfé-
rence et qui présentera en pratique
le principal intérêt pour l'exercice de
leur sport.

Selon le projet , la pêche sur le ter-
ritoire du canton est régie par la
législat ion fédérale , par la présente loi
ainsi que par les conventions interna-
t ionales  (Doubs) ou intercantonales
concernant l'exercice de la pêche.
L'exercice de la pêche dans le lac de
Neuchâtel , dans les autres eaux fron-
tières et dans la Vieille Thielle fai t
l'objet de règles particulières édictées
par le Conseil d'Etat.

Les articles fixant le prix des permis
et le montant de la taxe de repeu-
plement ont fait l'objet de longues
discussions avec les représentants de
la Société neuchâteloise des pêcheurs
en rivière. Afin de tenir compte de
la d iminut ion  de la valeur de la mon-
naie depuis 1945 et d'assurer au service
cantonal de la pêche des ressources
suffisantes pour équil ibrer  son budget ,
le prix du permis annuel passe de 24

à 30 fr  ; quant  au prix du permis de
vacances , valable pour 30 jours , Il est
fixé à 15 fr. (au lieu de 14 fr. 40),
et celui du permis de vacances valable
pour 15 jours est fixé à 10 fr. (au
lieu de 9 fr. 60).

Le permis spécial pour la pêche dans
le Doubs est supprimé , de même que
celui pour la capture des écrevisses.
Les personnes qui voudront capturer
des grenouilles ou des écrevisses de-
vront être en possession de permis de
pêche réguliers ; la disposition actuelle
selon laquelle la capture de la gre-
nouille est libre est abrogée. Cette
mesure a pour but de protége r cet
animal , qui a tendance à disparaître.

Une taxe de repeuplement de 10 fr.
est perçue en plus du prix du permis
annuel.  En sont exonérés les membres
des sociétés de pêche reconnues par
l'Etat.

Des disposi t ions nouvelles légalisent
un usage qui s'est établi depuis de
nombreuses années dans notre canton.
Les pêcheurs , en effet , se voient garan-
tir d'une manière expresse le droit
de libre circulation et celui de sta-
t ionnement  le long des cours d'eau
sur lesquels s'étend la régale de l'Etat.
Cette mesure est le corollaire de l'oc-
troi du permis. Un autre article inter-
dit  d'entraver d'une  manière quelconque
l'exercice de la pêche.

Enfin , parmi les innovat ions de cette
loi , mentionnons les dispositio ns qui
ont pour but de concentrer en un
seul fonds les différentes ressources
financières  qui sont consacrées par
l'Etat au repeuplement des eaux. Le
fonds cantonal de la pêche sera ali-
menté par le 10 % du prix des permis ,
la taxe de repeuplement , les recettes
spéciales de l'inspectora t de la pêche
et les intérêts du fonds.

Observatoire de Neuchâtel . — 12 no-
vembre. Température : moyenne : 4.2 ;
min.: 3-1; max.: 5.7. Baromètre : moyen-
ne: 713,6. Eau tombée : 1,7. Vent do-
minant:  direction : nord , nord-est ; force :
modéré . Etat du ciel : couvert . Pluie de
i à 5 h . et à partir de 17 h .

Hauteur du baromètre réduite â zéro
( Moyenne pour Neuchâtel 719.5)

Niveau du lac du 11 nov. a 7 h. 30: 429.32
Niveau du lac du 12 nov. à 7 h. 30: 429.31

Prévisions du temps. — Valais , nord
des Alpes, nord et centre des Grisons :
généralement couvert , faibles précipita-
tions , neige jusqu 'à environ mille mètres.
Température plutôt en hausse . Vent du
nord -est fort dans l'ouest du pays.

Sud des Alpes et Engadine : générale-
ment couvert . Précipitations régionales
par intervalles . Températures en plaine
comprises entre 8 et 12 degrés. Vent du
sud en montagne.

Observations météorologiques

NAISSANCES. — 6 novembre. Mina ,
Patrick-Stéphane , fils de Louls-Etlenne ,
chauffeur de camion, à Neuchâtel , et
de Wanda , née Percassl ; Savoldelll , En-
rlco-Eugenlo , fils de Francesco, maçon,
à Neuchâtel , et d'Ancllla , née Mondinl ;
Borgognon , Jean-Plerre-Dario, fils de
Raymond-Nicolas, ouvrier papetier , à Pe-
seux , ' et de Orsollna , née Durlnl. 7.
Paupe, Daniel-Roland , fils de Roland-
Léon-Xavier , comptable, à Neuchâtel , et
de Josette , née Fasana.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 10
novembre. Barba , Carlo-Cesare, magasi-
nier-vendeur , et Vantaggto . Teresa-Ma-
ria-Nella , les deux à Neuchâtel ; Mon-
nier , Robert-Edouard , architecte , et Rez-
zonlco , Yvette-Monique, les deux à Neu-
châtel ; Jelml , Serge-Alexis, électricien ,
et Baratto, Ileana-Angela, les deux à
Neuchâtel ; Mugellest , George-André,
professeur de tennis , et Wlnkler , Clau-
dlne-Allette , les deux à Neuchâtel ; Isch ,
Jacques-Marcel, relieur , et Maire. Mar-
guerlte-Llna, les deux à Neuchâtel ;
Vutlleumier. Jean-Denis-René, étudiant ,
à la Chaux-de-Fonds , et Santschl, Ro-
slna-Evelyne, à Neuchâtel.

MARIAGES. — 6 novembre. Jungen ,
Pierre-Frédéric-Edouard , avocat à Pe-
seux , et Llénard, Josette-Adèle-Astrld , à
Romont. 7. Walllnger, Claude-Max , em-
ployé de commerce , et Ledergerber , Sll-
vla-Judlth, les deux à Neuchâtel ; Co-
ray, Jacques-Marcel , employé de com-
merce, à Bienne, et Padeste , Annema-
rie , à Neuchâtel. 8. Derron . Jean-Claude ,
gérant , et Odermatt . Hildegard-Margrl-
the, les deux à Neuchâtel ; Monnard ,
Maurice-André , mécanicien , à Neuchâ-
tel , et Ayer , Canisla-Céclle, à Hauterive;
Elchmûller , Josef-Martln , soudeur , et
Ryter. Kàthl , les deux à Neuchâtel ;
Jean-Malret , Henri-Vital , représentant,
et Wyss, Liliane-Hélène, les deux à
Neuchâtel.

DÉCÈS. — 7 novembre. Rochat née
Nlcaty , Clara-Marie, née en 1877, mé-
nagère , à Neuchâtel , veuve de Rochat ,
Louis-Emile. 9. Annen , Arnold-Georges,
né en 1888, ouvrier communal retraité ,
à Neuchâtel , veuf de Jeanne-Lina . née
Wenger. 5. A Boudry, Lambert , Cécile ,
née en 1875, ménagère , à Neuchâtel ,
divorcée.

Etat civil de Neuchâtel

a 

Jeunes époux , jeunes pères,
assurez-vous sur la vie à la

Caisse cantonale
d'assurance populaire

¦r NEUCHATEL, rue du Môle 3

Monsieur et Madame
Maurice TMER et leur petite Isabelle
ont la Joie d'annoncer la naissance
de leur petite fille et sœur

Béatrice - Elisabeth
Maternité Salnt-Blaise

Monsieur et Madame
André VERMOT- AMSTOTZ et leur
fille Claude-Eveline ont la joie d'an-
noncer la naissance de

Marlène - Liliane
le 12 novembre 1958

Maternité Fleurier

Un hommage au peintre
Léopold Gugy

Samedi diernier , en son atelier de la
rue de l'Hôpital , un hommage fut ren-
du au peintre  neuchâtelois Léopold
Gugy, dont toute la carrière artisti que
s'est déroulée en notre ville.  Dé-
cédé en décembre dernier , Léopold
Gugy était né à Fleurier en 1881. Après
son baccalauréat passé à Neuchâtel , il
commença des études de médecine à
Genève , où sa vocation de peintre fut
la p lus forte. Il travailla son art à
Genève et à Paris, puis revint s'établir
à Neuchâtel , où il enseigna le dessin
au colilè gc, tout en s'adonnant à une
carrière artist ique part icul ièrement  fé-
conde.

Au moment où l'atelier va se vider
des dernières toiles , les membres d'un
comité d'honneur et quel ques amis ont
honoré samedi la mémoire de l' artist e
en une brève et simple cérémonie , à
laquelle assistaient , entre autres , M.
Pierre-Auguste Leuba , président du
Conseil, d'Etat , M. Paul Rognon , prési-
dent de la ville de Neuchâtel , MM. Jea n
Liniger  et Fernand Mart in ,  conseillers
communaux.  M. Daniel  Vouga , conser-
vateur du Musée des beaux-arts , M.
Paulo Rôthlisberger , président des
P.S.A.S.

M. Maurice Jeanneret évoqua la per-
sonne et l'œuvre du peintre  avec une
grande f idé l i té , tandis  que M. Jean
Vivien rappela quel ques souvenirs per-
sonnels liés à la société de Néocomia
à laquelle Léopold Gugy était très at-
taché , et que M. G. Benz , du Locle ,
apporta i t  le témoignage d'un ami dc
toujours.

Réuni sous la présid ence de M. Mau-
rice Favre, le comité directeur du parti
radical neuchâtelois  a pris position sur
les deux votations fédérales du 7 dé-
cembre.

Il considère que l'utilisation du Spôl
répond à des besoins économiques ur-
gents pour la minor i té  romanche sans
porter a t te in te  à l 'intégrité du Parc
nat ional  et recommande aux électeurs
de voter oui , à l'unanimité moins une
voix.

Il estime d'autre part que la votation
sur les jeux dans les casinos a un
caractère mora l exigeant une prise de
position individuel le ;  il décide dès lors
à la major i té  de ne pas intervenir et
de laisser la liberté de vote.

Marché du travail
La chancellerie d'Etat nous com-

muni que :
La si tuat ion du marché du travail

et l 'état du chômage se présentaient
comme suit au 31 octobre 1958 :

Demandes d'emp lois 583 (551) ; pla-
ces vacantes 120 (127) ; placements
93 (98 ) ;  chômeurs comp let s 410 (411);
chômeurs part iels  4082 (3178).

Les chiffres entre parenthèses indi-
quent la s i tuat ion du mois précédent.

Le parti radical
et les votations fédérales

du 7 décembre
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A la fin du compte rendu de la
séance de mard i  riu t r i buna l  de police ,
nous avons s ignalé  que P. H. avait été
condamné à cinq jours d' emprisonne-
ment avec sursis pour vol . Précisons
que H. est pens ionnai re  externe de la
Maison des jeunes , et que le vol a été
commis non dans cette dernière , mais
sur un chantier.

Précision

PAYERNE
Brusque démission

(sp) Dans une séance extraordinaire
tenue récemment , la Munic i pal i té  de
Payerne a accepté la démission immé-
diate du chef du service techni que de
la commune , pour cause de manque-
ments graves et réitérés dans l'exercice
de ses fonctions.

CERNIER
Accident de forêt

(c) Mercredi , dans la matinée, l'un des
membres de la famille Salvi, équipe
de bûcherons engagée par la commune
de Cernier, a été victime d'un accident
de forêt.

C'est au moment où une grosse bille
était sectionnée que l'un des bouts tom-
ba sur sa jambe gauche et la cassa
au-dessous du genou.

M. Salvi a immédiatement  été trans-
porté à l'hôpital de Landeyeux par lés
soins d'un automobiliste obligeant.

LE NOIRMONT
En camion happé par le train
(c) Mercredi à 16 h. 20 , par un épais
broui l lard , le train venant  de Sai gne-
lég ier a happé un camion citerne avec
remorque appar tenant , à une  entre-
prise de Lucerne , au passage à niveau
non gardé et non s igna lé  (côté est),
situé à 1 km. du Noirmont .

Le camion a été pris à la hauteur
de la cabine du chauf feur  ; après avoir
été t r a îné  sur une  douzaine de mètres ,
il a été projeté au bas du ravin d'une
hau teu r  de trois mètres , alors que
la remorque restait sur les rails.

Le chauffeur  a été éjecté et n 'est
que peu blessé. Quant  au camion , il
est comp lè tement  démoli .  L'automo-
trice a dérail lé.  Un service de cars est
organisé pour remplacer  le service de
t ra ins  de Saignelégier au No irmont.
Les dégâts dépassent 30,000 francs.

Madame Jean Siegris t -Reymond ;
.Madame et Mon sieur Hans Siegfricd-

Siegrist et leurs e n f a n t s  Bernard , Irène,
Marc et Christine , à Zofingue ;

Monsieur et Madame Jean-Jacques
Siegrist-Jaquier et leurs filles Arlett*
et Françoise , à Rùfcnacht  (Berne) ;

Madame et Monsieu r Will iam Gehrig-
Siegrist et leurs en fan t s  Antoinette  et
Jean-Louis, à Vevey ;

Monsieur et Madame Pierre Siegrist-
Gehrig et leurs enfants  Antoine , Annt
et Béatrice, à Grandson ;

Monsieur et Madam e Paul Siegrist-
Hutin et leur fi ls  Olivier , à Genève,

et les fami l les  parentes et alliées en
Suisse et à l 'étranger, ont la douleur
de faire part du décès de

Monsieur Jean SIEGRIST
docteur es sciences

leur bien cher mari , père, beau-père,
grand-père et parent , survenu le 13
novembre 1958 dans sa 71me annnée,
après une longue et pénible maladi»
vaillamment supportée.

Dieu est amour.
I Jean 4 : 8.

L'incinération aura lieu à Vevey,
samedi 15 novembre.

Culte à la chapelile du crématoir»
à 15 heures. Honneurs à 15 h. 30.

Domicile mortuaire : chemin de Pa-
lud 34, Vevey.

Venez à mol , vous tous qui ête«
fatigués et chargés, et je voua
soulagerai. Mat. 11 :18.

Madame Lucie Kuhn-Schiffmano, s
Saint-Biaise ;

Monsieur et Madame Robert Kuhn-
Brunner  et leurs filles Françoise et
Esther , à Berne ;

Monsieur et Madame Phili ppe Kuhn-
Morgantini  et leur fille Mireille , à
Genève ;

Mademoiselle Jul ie t te  Gerber , à Lau-
sanne ,

ainsi  que les famil les  parentes et
alliées ,

ont le chagrin de faire part de la
perte qu 'ils v iennent  d'é prouver en la
personne de leur cher époux , père,
beau-p ère, grand-père , oncle , beau-
frère, cousin , parent et ami ,

Robert KUHN-SCHIFFMANN
que Dieu a rappelé à Lui , dans sa
67me année, après une longue maladie.

Perreux , le 12 novembre 1958.
Dieu est amour.

L'ensevelissement, sans suite , aura
lieu à l'hospice de Perreux , le 15 no-
vembre 1958, à 15 heures.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part

h'Amicale des contemporains de 1892
a le profond chagrin de faire part du
décès de

Monsieur Robert KUHN
leur très cher ami.

Prière de consulter l'avis de la fa-
mil le .

mwJmmY LM ^BJ^/^/^y(///(»//(jm

WM , Seyon 23 - Tél. 5 36 04

I LE MENU DU JOUR I
Potage à la semoule |

| Cornettes au beurre i
X Boud in aux pommes
î Coupe de fruits  |
| ... et la manière de le préparer |
| Boudin aux pommes. — Faire sau- t
t ter le boudin à la poêle ou sur le |
? gril . Peler de belles pommes fon- î
i dantes et les faire attendrir et dorer J
| à la poêle dans du beurre fondu , î
ï après les avoir détaillées en lamelles. ï
î Pendant les dernières minutes, ces- » |
| sez de remuer pour que les pommes |
i forment une masse comme un gâ- |
t teau et disposer dessus le boudin. |
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